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INTRODUCTION 

Le groupe dont la monographic est ici tentee est de ceux dont la connaissance 

laisse le plus a desirer, non que la systematique en soit intrinsequement difficile, 

mais parce qu'il comprend tme majorite de serpents rares (probablement en 

raison de leurs mceurs)' dont des series su ffisantes n'ont, par consequent, pas 

souvcnt ete reunies. eanmo ins, les collections que nous avons recemment 

etudiee C) nous ant fourni de precieuses indications qui, confrontees avec les 

donnees eparses dans la litterature herpetologique, nous ant permis cet essai de 

synthesc . Ce travail a ele realise pendant la seconde guerre mondiale, mais des 

diHiculLes d'imprcssion en ont relarde la publication, de telle sorte que des rema­

nicments ant cll'i nuccssaires. En par1iculicr, nons avons eu connaissance d'un 

Lravail simila ire de LovEH.lDGE (1944, «B ull. :M us. Camp. Zool. n, 95, pp. 159-253) 

ur les genres Calamelaps, Miodon el Aparallactus, ce qui nous a permis de pre­

ciser certaines de nos conceptions et de rectifier certaines erreurs. 

(I) WITTE et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot . Afr ., 37, pp. 157-189. 
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Le travail debute par un chapitre consacre aux affin ites exis la11 L enlrc les 

clifferents genres envisages . Le detail de la discussion des conception expo. ecs 

dans ce chapitre a ete reporle a la suile des differentcs descriptions. Vient cnsuil c 

la monographic proprement elite, comprenant un synopsis des genres, les 

descriptions des genres et des especes, et pow· chaque genre, un synopsi de ' 

especes . Les synonymies, que n ous esperons completes, comportent, a la suile 

de chaque citation, une lettre en tre crochets, uivie du ou des n om s de localile 

d'ou proviennent les exemplaires nouve.aux mcnlionnes dans !'article cite. Ce ltc 

lettre peut etre D, lor qu'il s'aglt d'une descriplion ou c.l' une diagnose originalc 

ou n on; N, lorsq u'il s'agit d 'une notice, c'cs t-a-clire lor que de ren eigncm n Is 

autres que la localite ant ete donnes; ou C, lor que l 'espcce e l simplcm nl citee . 

Dans les descriptions, no us avons so uvenl n ole de precision u niqu men t ba 6c · 

sur les figures publiees par d'autres auteurs; cellcs qui son l entre parenthe e c 

rapportent a des proportions mesurees ~ Ul' CCS fig ure ; il e l eviden l qu'on ll C 

peut se fi er a ces renseignemen ts que clans la me ure ou le fi g ure. qui le onl 

fournis sont estimees fideles . Le nombrc de nmgees d'ecailles dorsalc. esl loujour 

compte en travers du milieu du corps. Quancl nous parlon de la longueur de la 

rostrale, il s'agit de sa portion visible dor alcment. La li vrec est gcn 'ralcm nt 

clecrite d 'apres des specimens con serves en alcool ; dan le ca conlraire, la cho c 

est specifiee . Nous avons reprocluit toutes lc figmes qui no us on l emhlc pre~en­

ter quelque utilite et nous avon fa'it egalement reprc en ler cl 'aprc nalure la 

p~upart des especes congolaises dont plu sieurs n 'avaienl jamai etc fi gure c 

dessins ant ete executes par .i\111
" VAN ;\lELLE et l\Imo "\JERTE 'S, qliC nou . tenon . a 

remercier ici pour leur talentueu e collaboralion. l'\ ous remercion caalemcn L 

F. AKt:EL, notre collcg ue du ~Iu seum de Pari , qui nou a fort aimahlemcnl pro­

cure cerlaines illu slralions qui nou ma11quaienl. 
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CHANGEMENTS TAXONOMIQUES. 

Certains cbangemenls taxonomiques ont ete effectues dans un travail preli­
minaire consacre a l'etude de collections appartenant, pour la plus grande part, 
au Musee du Congo beige C). En voici la recapitulation : 

Le genre Cynodontophis WEnNER a ete retabli et separe de Miodon, ce qui 
cnlraine les changements suivants : 

Miodon no'tatus (PETERS) = Cynodontophis notatus notatus (PETERS). 

Miodon neuwiedi (JAN)= Cynodontophis neuwiedi (JAN). 

Les formes suivantes sont reduites au rang de sous-especes 

Cynodontophis aernulans WERNEH = Cynodontophis notatus aernulans WERNER . 

1tparallactus ubangensis BOULENGER = Aparallactus rnodestus ubangensis BOULENGER. 

A.parallactus punctatolineatus BoULENGER = Aparallactus nigriceps punctatolineatus Bou -

LENGER. 

Les sy nonymies suivantes ont etc proposees ou etablies 

Aparallactus batesi BouLENGER = Aparallactus rnodestus rnodestus (GUNTHER~ . 
. 4.parallactus flavitorques BOULENGER = Aparallactus rnodestus ubangensis BOULENGER. 

A.parallactus dolloi WERNER = Aparallactus rnodestus ubangensis BOULENGER. 

Aparallactus congicus WERNER = Aparallactus nwdestus ubangensis BOULENGER. 

rlparallactus christyi BOULENGER = Aparallact1.ts rnodestus ubangensis BoULENGER. 

? A.parallactus graueri WERNER = Aparallactus modestus ubangensis BOULENGER . 

. 4.parallactus concolor (FISCHER) = Aparallactus lunulatus (PETERS) . 

. 4.parallactus concolor boulengeri SCORTECCI = Aparallactus lunulatus (PETERS) . 

. ·iparallactus nigrocollaris CHABANAUD = Aparallactus lunulatus (PETERS) . 

. 4.parallactus nigrocollaris var. roucheti CHABANAUD = Aparallactus lunulatus (PETERS). 

A.parallactus liddiardae PARKER = Aparallactus lunulatus (PETERS). 

Ces changements ont ete rnainlenus dan s le present travail, sauf un : 
Aparallactus punctatolineatus BouLENGER devient Ap. capensis punctatolineatus 
BouLENGER et non plu Ap. nigriceps punctatolinea.tus BouLENGEn. 

En outre, d'autre modifications ont ete apportees. 
Le genre Choristodon (non Jo 'AS) A. s liTH a ete separe de Calamelaps, sous 

lc nom nouveau de Choristocalamus , la denomination originale etant preoccupee. 

(') WITTE eL LAURENT, i943, Rev . Zool. Bot. Afr., 37, pp. i57-i89. 
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Les formes suivantcs sont n)instaurees : 

Calamelaps unicolor hildebmndti (PETERS) different de Calamelaps u. unicolor (REIN-

HARDT). 

Calanwlaps unicolor miolepis GUNTHER different de Calanwlaps unicolor polylepis BocAGB. 

Miodon fulvicollis fulvicollis (Mo~QUARD) distinct de Miodon gabonensis (sensu lato). 
Cynodontophis neuwiedi (JAN) distinct de Miodon gabonensis (sensu lato). 
Hypoptophis wilsoni katangae (L. MULLER) different de Hypoptophis w. wilsoni Bou­

LENGER. 

Aparallactus modestus ubangensis BouLENGER different de Aparallactus nwdestus modes-
ius (GUNTHER) . 

. 4parallactus niger BOULENGER distinct de Aparallactus lineatus (PETERS) . 

J.lparallactus guentheri BouLENGER distinct de Aparallactus capensis (sensu lato). 
Aparallactus capens·is Uluguruensis BARBOUR et LOVERIDGE different de Aparallactus c. 

capensis SMITH • 

. 4parallactus capensis punctatolineatus BouLENGER different de A]Jparallactus c. capensis 
SMITH. 

1-lparallactus capensis luebberti STERNFELD different de Aparallactus capensis bocagei 
BOULENGER. 

L'autonomie specifique est rendue a : 
Calamelaps feae BouLENGER distinct de Calamelaps u. unicolor (REINHARDT) . 

Miodon collaris collaris (PETERS) distinct de Miodon gabonensis (sensu lato). 
Miodon christyi BouLENGER distinct de Miodon gabonensis (sensu lato). 

Les formes suivantes sont decrites comme nouvelles 

Xenocalamus mechowii inornatus sbsp. n. 
ivliodon gabonensis schmidti sbsp. n. 
Miodon collaris brevior sbsp. n . 

. ~Iiodon collaris longior sbsp. n. 

Miodon graueri STERNFELD est distinct de 111. gabonensis, rna is est une race de 111. ful vi· 
collis = Miodon fulvicollis graueri STERNFELD. 

Les formes suivantes sont reduites au rang de sous-especes 

Miodon gracilis WITTE et LAURENT = Miodon fulvicollis gracilis WITTE et LAURENT. 

Aparallactus nigriceps (PETERS) = Aparallactus capensis nigriceps (PETERS). 

Les synonymies suivantes sont proposees : 

Rhinocalamus G uNTHER ~ Calamelaps GUNTHER. 

Calamelaps warumi BoULENGER = Calame laps unicolor miole]Yis GUNTHER. 
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APERCU PHYLOGENETIQUE 

Par suite de !'ignoran ce dans laqu clle nous nous trou' ons concernant l 'ana­
lomie des genres con sid ercs ici, il n ous es t difficile de dire s' ils constituent ou 
non un g roupe homogenc. Leurs divers carac teres commun s (maxillaire co urt , a 
dents subcgales, la derniere sillonn ee ct situee au plus sous l'reil , cc dernier plus 
Ull moins rcduil, a pupillc ronde, la Lele non clistincte clu co u, les ccailles dorsales 
dcpo urvu cs de fossclles apicales) e t leur relative unite geographique (ils son t lous 
africain , sa uf un c cspece clu genre 1\licrelaps, qui h abitc la Palestine) peuvent 
donner cc lle impression , mais il faut toujours compter avec la convergence. En 
fait, ils no us paraissen L sc preler facilemcnt a une subdivision en trois groupes 
dont l'orio-ine comnumc e t probable, mais non certaine n. 

Le premier est caracterise par un raccourcissement considerable du maxil­
lairc (2 a 5 dents), par la pcrte de la prcoculaire, la variation clans le nombre de 
rangee d'ecailles dorsales, la reduction des mentonnieres posterieures, une ten­
dance a l 'adaplali on fouisseusc realisec par l'hypertrophie de la rostrale et l'effile­
ment clu museau . Probablement en raison de leurs mreurs, ces serpents sont les 
plus rares. 

Le deuxieme es t egalemen l caraclcrise par un raccourcissement important du 
maxillaire (1 ~~ 4 den ts), mais, par con tre, la preoculaire ubsiste, le nombre de 
rangees d 'ccailles dorsales es t uniformement recluit a 15, les mentonnieres poste­
rieures ne sont pas reduites; cl'autre part, il existe un foramen ectopterygo!cleo­
maxillaire (maxillaire bifurque en arriere) et, sauf chez un genre, la nasale ~·est 
eparee de la ro trale ou ne la touche plu qu'en un point. 

Chez le forme d u troisieme groupe, le maxillaire est moins fortemen l rac­
co urci (4 a 10 dents), il n'y a pa de foramen ectopterygoi'cleo-maxillaire, la prc­
oc ulaire ub i te, ainsi que les mentonniere po terieure , le nombre de rangecs 
d'ecailles dor ales est uniformement rccluit a 15, la nasale reste generalement en 
contact aYec la ros lrale, mais la plaque anale et les sous-caudale sont simple . 

Dans le recent tranil de C. M. BoGERT (4
), les serpents qui font l'objet de 

cetle revision ont etc rcpar li s en deux groupes, elon la presence ou !'absence de 
la bifurcation terminale du ulcus spcrmaticus de ['hemipenis, celte derniere 

(
3

) Les genres sud-americains Elaponwius, Elapomorphus et Apostolepis constituent 
un ensemble de formes apparemment voisines, representant une quatrieme lignee que 
nous sommes portes a Cl'oire d'origine quelque peu dissemblable, en raison de leur eloi­
gnement geographique. 

(
4

) BOGERT, 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77, pp. ii-12. 
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condition etant evoluee et l'autre primitive. Bien que le caractere de l'hemipehis 
n'ait pu etre examine que chez certains genres clont l'espece ou les especes etu­
diees n'ont pas toujours ete specifiees, ce que nous en savons deja nous permet 
de croire qu'i! a ete surestime; deja pour les formes qui nou s concernent ici, la 
fusion des detL~ branches du sulcus spermaticus semble s'etre effectuee polyphy­
h5tiquement dans ~e premier et le deuxieme groupe. 

BoGERT place dans ce groupe les genres Stenorhabdium WERNER et Poecilo­
pholis BouLENGER . Apres !'analyse que nous en avons faite et sa subdivision en 
trois groupes, nous ne croyons pas que ces genres puissent s'y caser rationnellc­
ment, et nous ne les avons, par consequent, pas compris dan notre revi ion. 

CARACTERES DU PREMIER GROUPE. 

Genres : Macrelaps, Elapotinus, Choristocalamus, Micrelaps, Calam,eLaps, 
Arnblyodipsas et Xenocalamus. 

Pas de foramen ectopterygo!deo-maxillaire. Au plus, 5 dents maxillaire 
OEil generalement tres petit, son diametre compris jusqu'a 3 X fois clans sa eli. ­
tance de la bouche, et toujours inferieur a cette distance. Nasale en contact a ec 
la rostrale. Internasales en general beaucoup plus courtes que les prefrontale . 
Frontale de 1 a 5 X fois aussi large que la sus-oculaire, plus courte ou plu longue 
que ~es parietales. Preoculaire absente (sauf chez Elapotinus).1 posloculairc. Tem­
porale anterieure generalement absente. De 5 a 7 labiales superieures, le 3" et 4" 
ou 2" et 3" bordant l'ceil. Parietale generalement en contact avec une labiale. 
Symphysiale separee des mentonnieres anterieure . Mentonniere po lerieurc 
souvent absentes. De 15 a 27 rangees d'ecailles dorsales. 133 a 275 ventrale . 16 a 
48 sous-caudales. An ale generalement divisee. Sous-caudale generalemcn t 
doubles. Livree uniforme ou bigarree, san collier, lignes ou rangee de tache 
longitudinales, parfois annelee. En general, cl' Afrique australe ou orientale. 

CARACTERES DU DEUXIEME GROUPE. 

Genres : Chilorhinophis, Miodon, Melanocalamus, Polemon, Cynodontophis, 
Elapocalamus. 

Un foramen ectopterygo!cleo-maxillaire. De 1 a 4 dent maxillaire . 
OEil assez petit, son diametre generalement infericur a sa distance de la boll'­
che, et y etant compri•s au plus 1 3/5 fois. Nasale generalement separee de la 
rostrale. Internasales souvent un peu plus courtes, parfois un peu plu longue 
que les prefrontales. Fronta~e au plus 2 X fois aussi large qu'une sus-oculaire, 
sensiblement plus courte que les parietales. Preoculaire presente (exceptionnel­
lement soudee a la prefrontale), 1 ou 2 postoculaires. Temporale anterieure 
generalement presente. 7, 6 ou 4 labia~es superieures, les 3" et 4", ou la 3" bor-
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dant l'reii. Parietale generalement separee des labiales. Symphysiale genera­
lement separee des mcntonnicrcs anterieurc . Mentonnieres posterieures 
presen tes. 15 rangees d'ecailles . An ale generalement di'visee. Sous-caudales gene­
ralement doubles. 163 a 348 ventrales. 11 a 33 sous-caudales. Livree comportant 
3 ou 5 lignes longitudinales ou bien un collier clair. Habitant le domaine de la 
grande foret, sauf Chilorhinophis. 

CARACTERES DU TROISIEME GROUPE. 

Genres : Hypoptophis, Brachyophis et Aparallactus . 

Pas de foramen· ectoplerygoi:deo-maxil]laire. 4 a 10 dents maxillaires. 
OEil petit, mais generallement plus large que sa distance de la bouche, ou y 
ctant compris au maximum 3 fois (Brachyophis). Nasale presque toujours 
en contact avec la ro lrale . Internasales en general beaucoup plus courtes que les 
prefrontales, celles-ci parfois soudees en une seule plaque. Frontale au plus 
2 X fois aussi [arge qu'une sus-oculaire (2 a 4 fois chez Brachyophis), aussi lon­
gue ou sensiblement plus courte que les parietales. Preoculaire presente. 1 ou 2 
postoculaires. Temporale anterieure presente ou absente (les deux absentes chez 
Brachyophis) . 5 a 7 labiales superieures, les 3" et 4", ou 2" et 3" bordant l'reil 
(4" ou 4" et 5" chez Brachyophis) . Parietale generalement en contact avec une 
labiale. Symphysiale separee ou en contact avec les mentonnieres antet;ieures. 
Mentonnieres posterieures presentes. 15 rangees d'ecailles. 102 a 191 ventrales. 
Anale entiere (divisee chez Brachyophis). Sous-caudales simples. 11 a 74 sous­
caudales. Li"vree uniforme, ou comportant un collier fonce, parfois associe a 
3 rangees longitudinales de taches foncees, ou irregulierement ann~ee (Brachyo­
phis). Pour la plupart, d'Afrique australe et orientale. 

SYNOPSIS DES GENRES (5
) . 

[. Sous-caudales doubles. 

A. - Nasale en contact avec la rostrale. 

1. - 4 ln.biales superieures .... .................... VIII. Chilorhinophis WERNER, p. 53. 

2. - Au moins 5 labiales superieures. 

a. Une preoculaire; 1 + 2 temporales. 
7 labiales superieures .................................... II . Elapolinus JAN, p. 15. 

(
5

) Les caracteres qui definissent les groupes que nous avons etablis plus haut 
n'etant pas d'une nature telle qu'on puisse les utiliser commodement pour la determina­
tion, nous avons ete obliges de construire une clef artificielle dans une certaine mesure. 
A la lumiere des pages suivantes, le lecteur verra facilement moyennant quelles modifi­
cations elle pomTait acquerir sa pleine signification phylogenetique. 
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b. P!ls de preoculaire . 

"1 + 1 temporales (rarement 1 + 2); 7 labiales superieures; des menton­
nieres posterieures . 
17 rangees d 'ecailles; nasale divisee; 4 dents maxillaires .......... .... . 

III. Choristocalamus nom. nov., p. 16. 
15 rangees d'ecailles ; nasale entiere; 2 dents maxillaires .............. . 

IV. Micrelaps BOETTGER , p. 18. 
*" Pas de temporale anterieure; 5 ou 6 labiales superieures; pas de men­

tonnieres posterieures . 
Prefrontales contigues, non soudees aux internasales .. .................. . 

V. Calamelaps GUNTHER, p. 24 . 
Prefrontales soudees aux internasales ............................... ......... .. 

VI. Amblyodipsas PETERS, p. 39. 
Prefrontales separees, rejetees sur les cOtes, simulant des pre-

oculaires ........................... VII. Xenocalamus GuNTHER, p. 42 . 

B.- Nasale separee de la rostrale, ou ne la touchant qu'en un point. 

i.-Pas de temporale anterieure; 3• labiale seule bordant l'rnil; 296 ventrales. 
XIII. Elapocalamus BOULENGER, p. 90. 

2. - Une temporale anterieure; 3" et 4• labiales bordant l'rnil; 163 a 278 ventrales. 

a. 3 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures; 
1 a 3 dents maxilla ires. Coloration claire, avec tete et queue foncees ..... . 

XII. Cynodontophis WERNER, p. 84. 

b. 4 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures; 
2 a 3 dents maxillaires. Coloration sombre (au moins sur le dos) . 

Preoculaire presente · ..................... IX. Miodon A. DuMERIL , p. 58. 
Preoculaire absente ..................... X. Melanocalamus \VITTE , p. 79. 

II. Sous-caudales simples . 

A.- 25 ou 27 rangees d'ecailles ; pas de preoculaires; 2 temporales poslerieures. 
I. Macrelaps BOULENGER, p. 13. 

B.- 15 rangees d'ecailles; une preoculaire; une seule temporale posterieure ou pas 
de temporale. 

i. - Anale divisee. Pas de temporale. Une occipitale impaire ....................... . 
XV. Brachyophis MOCQ ARD, p. 94. 

2. - Anale entiere . Au moins une temporale posterieure . Pas d'occipitale. 

a. Rostrale fort developpee, au moins aussi longue que sa distance de la fran-
tale; pupille verticale; 102 a 118 ventrales ........................................ .. 

XIV. Hypo ptophis BOULENGER, p. 91. 

b. Rostrale normale, distinctement plus courte que sa distance de la frontale; 
pupille ronde; 110 a 226 ventrales. 

Nasale en contact avec la rostrale; 6 a iO dents maxillail'es .......... .. 
XVI. Aparallactus A. SMITH, p. 97. 

Nasale separee de la rostrale ou ne la touchant qu'en un point; 
2 a 3 dents maxillaires ........................ XI. Po lemon JAN, p. 80. 
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I. - MACRELAPS BOULENGER, 1896. 

Macrelaps BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 255; STERNFELD, 1910, Die Fauna 
der Deutschen Kolonien, 4 (1), p. 30; PARKER, 1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20), 
p. 81; BOGERT, 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77, p. 12. 

Maxillaire court, portant 4 dents de taille croissante, suivies d'un grand 
crochet sillonne, situe sous l'ceil; pas de foramen ectopterygo'ideo-maxillaire; 
ectopterygo'ide et maxillaire simples; dents mandibulaires moyennes, les a· a 
5• plus longues que les autres. Sulcus spermaticus bifm'que. Tete petite, non 
distincte du cou; ceil minuscule, a pupille ronde; pas de ft'enale; pas de pre­
oculaire. Corps cylindrique. Ecailles lisses, sans fossettes apicales, en 25 ou 
27 rangees; ventrales arrondies; anale entiere. Queue courte; sous-caudales 
'limples . 

DISTRIBUTION. - Natal. 

PoSITION SYSTEMATIQUE. - Macrelaps n'est etroitement apparente a aucun 
genre connu. Si l'on admet, a titre d'hypothese de travail, que !'evolution a con­
stamment reduit le nombre d'ecailles dorsales, Macrelaps est, a cet egard, la plus 
archa'ique des formes envisagees ici. II s'ensuit qu'il doit etre necessairement 
considere comme exterieur a chacun des phylums dont nous avons reconnu 
!'existence. Neanmoins, il semble beaucoup plus voisin du premier d'entre eux 
et peut par consequent etre rattache comme rameau lateral a la base de celui-ci. 
II s'en 1 approche en effet par la perte de la preoculaire et le grand nombre 
d'ecailles dorsales, et s'eloigne, par contre, du groupe Hypoptophis-Aparallactus 
par la reduction des yeux, et encore plus radicalement du groupe Chilorhinophis­
Miodon par l'absence de foramen ectopterygo'ideo-maxillaire. 

1. -- Macrelaps microlepidotus (GuNTHER, 1860). 
(Figs. 1-2.) 

Uriechis microlepidotus GUNTHER, 1860, Ann. Mag. Nat. Hist. (3), 5, p. 168, pl. IX 
[D, Durban (Natal)] (6

); GURNEY, 1860, Ann. Mag. Nat. Hist. (3), 5, p. 342 [D]; 
BOULENGER, 1887, The Zoologist (3), 17, p. 175 [C]. 

Atractaspis natalensis PETERS, 1877, Monatsb. Akad. Wiss. Berlin, p. 616, fig. 4 [D, Port 
Natal (Natal)]. 

(
6

) La localite citee par GuNTHER etait en realite Port-Elisabeth; la rectification fut 
faite par BOULENGER dans son Catalogue. Nous ne voyons pas de raison de croire qu'elle 
ait ete faite sans motif, et nous l'acceptons par consequent, contrairement a BOGERT : nous 
notons, en outre, qu'elle a ete faite a la main, dans le tire-a-part que possecte l'aine 
d'entre nous. 
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Macrelaps microlepidotus BOULENGER, 1896, Cat . Snakes Brit. Mus., 3, p. 255 [D];· 1897, 
Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 20, p. 375 [N," Natal»]; SCLATER, 1898, Ann. S. Afr. Mus., 
1, p. 100 [CJ; CoPE, 1900, Ann. Rept. U. S. Nat. Mus. for 1898, pl. XXVII, fig. 17; 
BOULENGER, 1908, Ann . Natal. Mus., 1, p. 230 [CJ; 1910, Ann. S. Afr. Mus., 5, p. 516 
[C, Durban (Natal), Port St John (Colonie du Cap)]; STERNFELD, 1910, Die Fauna 
der Deutschen Kolonien, 4 (1), p. 30 [D]; W. F. FITZSIMONS, 1919, The Snakes of 
South Africa, p. 188 [N]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 156 [CJ; 
BOGERT, 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77, p. 84 [N, Merebank, Maysville 
(Natal)] . 

OEil petit (son diametre mesurant les 2/5 de sa distance de la bouche). Ros­
trale plus large qu~ haute (sa longueur compdse 2 a 2 X fois clans sa distance de 
la frontale; internasales un peu plus larges que longues n 1/4 a 1 1/3 fois); pre-

1 

Macrelaps microlepidotus (GtlNTHER) ( x '1). 
FIG. 1 : Tete, vue de dessus. - FIG. 2 : Tete, vue de cOt~. 

(D'apres GtlNTHER.) 

frontales plus longues que les internasales (11/5 a 1 2/3 fois; frontale hexagonale, 
aussi longue que large (ou 11/5 fois plus large), beaucoup plu large qu'une su -
oculaire (2 a 3 X), aussi longue que sa distance du bout clu museau (plus courte 
d'apres les figures); parietales beaucoup plu longues que la frontale (1 3/ 4 a pre 
de 2 fois); nasale divisee, semi-divisee ou entiere; 1 postoculaire; 1 + 2 temporale ; 
7labiales superieures, les 3" et 4" bordant l'ceil, la 5" la plus grande, pouvant tou­
cher la parietale; 8 labiales inferieures, la 4" la plus grande, les 3 pu 4 premiere 
en contact avec les mentonnieres anterieures, qui sont plus grandes que les poste­
rieures et separees de la symphysiale par les premieres labiales. Ecaille en 25 
ou 27 rangees. 160 a 168 ventrales . 27 a 48 sous-cauclales (apparemment 27 a 40 
chez les ~ et 46 a 48 chez les d') . 

Uniformement noir. 

Longueur totale : 1.000 mm. (queue : 110 mm.). 

DISTRIBUTION. -Natal, Pondoland. 
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II. - ELAPOTINUS JAN, 1862. 

Elapotinus JAN, 1862, Arch. Zool. Anat. Phys., 2, p. 31; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. 
Mus., 3, p. 244; BOGERT, 1940, Bull. Amer. Mus . Nat. Hist., 77, p. 13. 

Maxillaire tres court, portant 5 dents de taille graduellement croissante, et 
suivies, apres un intervalle, d'une grande dent, probablement sillonnee, situee 
sons l'reil. Tele petite, non distincte du co u ; reil petit, muni d'une pupille ronde; 

3 4 

5 

ELapotinus picteli JAN ( x ?) . 
FIG. 3 : Tete, vue de dessus. - FIG . . 4 : Tete, vue cle dessous. 

FIG. 5 : Tete, vue cle cote. 
(D'apres JAN.) 

nasale divisee; pas de frenale. Corps cylindrique; ecailles lisses, sans fossettes 
apicales, en 17 rangees; ventrales arrondies; an ale divisee . Queue courte; sous­
caudales doubles. 

DrsTRIB TION . - Afrique tropicale ( P) . 

1. - Elapotinus picteti JAN, 1862. 
(Figs. 3-4-5.) -

Elapotinus picteti JAN, 1862, Arch. Anat . Phys. Zool., 2, p. 31 [D]; 1865, Icon. Gen. Oph., 
13, pl. III, fig . 1; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 244 [D]; WERNER, 
1925, Arch. f. Natg., 90 (A 12), p. 153 [CJ. 

Museau arrondi, depassant un peu la machoire inferieure; reil petit (son dia­
metre compris plus de 2 fois dans sa distance de la bouche) . Rostrale plus large 
que haute, beaucoup plus courte que sa distance ala frontalle (1 /5); (internasales 

2 
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un peu plu s long ues que larges); prefrontales plus longues que les inter.nasales 
(1 3/ 5); frontale hexagonale, 1 Yz fois aussi longue que large, plus large qu'une 
sus-oc ulaire (1 Yz), aussi lon g ue que sa distance du bout du museau; parietales 
plus longues (1 1/ 5) que la frontale; nasale divi see, 1 petite preoculaire; 1 post­
oculaire; 1 + 2 temporales; 7 lab iales superieures, la 3" en contact avec la pre­
frontale, les 3" et 4" bordant l'ceil ; 8 labiales inferieures, les 4 premieres en 
contact avec les mentonnieres anterieures, qui sont plus longT1es el plu larges 
que les posteriem·es . Ecailles en 17 rangees. 175 ventrales; anale divisee; 36 sous­
caudales . 

NoiriHre en dessus, avec une ligne laterale blanche; tm collier occipi tal blanc; 
levre superieure blanche; brun en dessous, les extremites des ven I ral el un e 
rangee d' ecailles laterales blanches. 

Longueur totale : 290 mm . (queue : 40 mm.) . 

DISTRIBUTION. -Habi tat inconnu . 

PosiTION SYSTEMATIQUE. - Par ses 2 temporales po. tcrirure el la pre ence 
d'une preoculaire reduite, ae genre Elapotinus, conntl par un se ul indiddu doni 
la provenance africaine n' est meme pas certaine, emble reprcsen ler a peu pre 
la base du phylum de Calamelaps. Il faut cependanl reconnallre que, sans la 
reduction de la preoculaire et la perte d'une posloculaire, on pourrait le ratlacher 
au groupe de Miodon, ce qui montre bien que nous avon affaire a une forme 
primitive . Il faut remarquer que parses 17 rangees d'ecaille , Elapoiinu e I plus 
evolue que certains Calamelaps et Xenocmlamus, qui en on1 19 Oll 21 n. 

III. - CHORISTOCALAMUS nom . nov . 

Choristodon (non JONAS) A. SMITH, 1849, Ill. Zool. S. Afr., Rept., App., p. 1 ; PETER , 1867, 
Monatsb, Akad. Berlin, p. 235. 

Calamelaps (part, non GUNTHER) BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 245; 
LOVERIDGE, 1944, Bull. Mus. Comp. Zool. , 95 , p. 159; FITZSIMO s, 1946, Ann. Transv. 
Mus., 20, p. 381. 

Maxillaire tres court, muni de 3 ou 4 dents de taille graduellement croi ~ antr, 
suivies, apres un court intervalle, de 1 ou 2 crochet sillonne , i1ue . ous l'ceil; 
dents mandibulaires de taille decroissante posterieuremen1. Tete petite, non eli -
tincte du cou; ceil petit, muni d'une pupille ronde; nasale divisee; pa de frenale; 
pas de preoculaire; 1 + 1 temporales. Corps cylindrique; ecailles li . es, an fo -

. settes apicales, sur 17 rangees; ventrales arrondies; an ale divi ee. Qneue tre 
courte, obtuse; sous-caudales doubles. 

DISTRIBUTION. - Afrique australe. 

(1) A condition d'admettre, ce qui semble infiniment probable, que !'evolution 
s'est effectuee vers la reduction du nombre de mngees d'ecailles dorsales. 
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Posrno ' sY TEMATIQUE. - Choristodon concolor, s'opposant a tous les Cala­
melaps, avec lesquel il e L toujours classe, ainsi qu'aux genres Amblyodipsas et 
Xenocalamas qui en sont derives, par la conservation de mentonnieres poste­
rieures ( ublinguales sensu LovERIDGE), de la temporale anterieure et de la 
7" labiale superieure, il nous a semble utile de lui accorder l'autonomie gene­
rique, d 'aulant plus qu'il realise un type de structure qu'on peut deriver d'Elapo­
tinus par perte de la preoculairc e l d'un e Lemporale poslerieure, et dont, a leur 
tour, Micrelaps e l Calamelaps peuvent ctrc independamment derives. 

' o)£E ·cLATCRE.- Choristodon etant preoccupe, nous sommes dans !'obliga­
tion decreer un nouveall nom pour ce genre, bien distinct de Calarnelaps. 

1. - Choristocalamus concolor (A . SMr-.rn, 1849). 

Choristodon concolor A. SMITH, 1849, Ill. Zool. S. Afr., Rept., App., p. 18 [D, Cafrerie]; 
BOULENGER, 1887, The Zoologist (3) 11 , p. 175 [C]. 

Calamelaps concolor? BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p . 246 [D]. 
Calamelaps concolor ScLATER, 1898, Ann. South. Afr. Mus., 1, p . 100 [C]; BOULENGER, 

1910, Ann. SouLh. Afr. Mus., 5, p. 516 [CJ; F. W . FITZSIMONS, 1919, The Snakes of 
South Africa, p. 128 [N]; WERJ\'ER, 1925, Arch. f. Natg., 00 (A 12), p. 151 [CJ ; 
FITZSIMONS, 1937, Ann. Transv . Mus., 17, p. 263; LOVERIDGE, 1944, Bull. Mus. Comp. 
Zool. , 95, p. 161 [D. Durban (Natal)]; FITZSIMONS, 1946. Ann. Transv. Mus., 20 , 
p. 381, figs. 1-3 [N, Woodbush, Broederstroom (Transvaal)] . 

Calamelaps mironi MocQUARD, 1905, Bull. Mus. Hist. nat., 11, p. 77 [D, Haut-Natal] ; 
.WERNER, 1925, Arch. f. Natg., 90 (A 12), p. 151 [C]. 

Museau arrondi, depassanl la machoire inferieure; ceil petit (son diametre 
mesuranl au plus la moitie de sa distance de la bouche). Rostrale triangulaire, 
1 X a 2 fois aussi large que haute, sa longueur valant de la moitie aux 2/ 3 de sa 
distance a la frontale; internasales beaucoup plus larges que longue ' beaucoup 
plus courle que le prefrontales; frontale h exagonale, a angle posterieur aigu, 
1 a 1 1/4 foi ' aussi longue que large, beaucoup plus large que la sus-oculaire, 
plu courte que a di lan ce du bout du museau (11/ 3 foi d'apres la figure recem­
ment publiee par FITZ::sDto ') ; parietales nolablement plu longue que ~a frontale 
(11/4 foi fide F1Tz n1o ) ; nasale diYisee ou semi-clivi ee; 1 po toculaire parfois 
soudee ala us-oculai•re; 1 + 1 temporales; 7 labiales uperieures, la 3" en contact 
avec la prefrontale, le 3" et 4" bordant l'ceil , la 5", la plus grande, en contact avec 
la parictale; 7 labiales infcricures, les 4 premiere en contact avec le menton­
nieres anterieure ; la 5" labiale la plu grande (8

) . Ecaille en 17 rangees. 133 a 142 
Yentrale. chez le cf, 148 a 156 chez }a <_j?; 34 a 39 SOU -caudales chez le cf, 28 a 32 
chez la <.i?. 

(
8

) LOVERIDGE (1944) indique la 4• labiale inferieure comme la plus grande, dans sa 
description, mais la 5" dans sa clef. Ce dernier rense-ignement doit etre le bon, puisqu'il 
est oppose ace qui se presente chez les vrais Calamelaps, ou la 4" labiale est la plus grande. 
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Noir ardoise, pourpre ou verdatre, parfois p[us pale en dessous, le hord pos­
terieur des ventrales j aunatre ou blanchatre. 

Longueur totale. cf : 442 mm. (queue : 75 mm. ) . 
<;? : 348 -mm. (queue 45 mm.) . 

DISTRIBUTION. - Natal, Transvaal. 

REMARQUE.- Par analogie avec le type de C. mironi, on peut supposcr que 
le type de Ch . concolor est un cf. 

IV. - MICRELAPS BOETTGER . 1880. 

Micrelaps BOETTGER, 1880, Ber. Senckenb. Ges., p. 136; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes 
Brit . Mus., 3, p. 248; STERNFELD, 1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 {2), p. 33; 
SCORTECCI , 1934, Ofidi velenosi della Somalia Ital., Publi. Minist. Colonie , Roma, 
p. 76; 1939, Gli Ofidi Velenosi dell' Africa Italiana, p. 166; BOGERT, 1940, Bull. Amer. 
Mus. Nat. Hist ., 77 , p. 12. 

Elaposchema MocQUARD, 1888, Mem. Cent. Soc. Philom., p. 122. 

Rhinocalamus {non GUNTHER) STERNFELD, 1908, Mitt. Zool. Mus. Berlin, 5, p. 2114.; 1910, 
Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 {2), p. 32. 

Maxillaire tres co urt, portant 2 dents, suivies, apres un intervalle, d'un tre 
grand crochet sillonne situ e en dessous de l'reil; dents mandibulaires de taill 
decroissante posterieurement. Sulcus spermaticus non bifurque. Tete petite, non 
distincte du cou; mil petit, muni d'une pqpille ronde ou verticalement ubellip­
tique; nasale non divisee; pas de frenale; pas de preoculaire; prMrontale en con-· 
tact avec l'ceil. Corps cylindrique; ecailles lisses, san fos ette apicale , en 
15 rangees; ventrales arrondies; an·ale divisee . Queue courte; ous-caudal · 
doubles. 

DISTRIBUTION. - Palestine, sud de la Syrie, Somalie, Abyssinie et Afnquc 
orientale anglaise. 

PosiTION SYSTEMATIQUE.- On ignore si Micrelaps possede ou non un foramen 
ectopterygoi:deo-maxillaire, mais la consideration des autres caracteres, notam­
ment la contig·ulte de la rostrale et de la nasale et la perte de la preoculaire, nou 
fait admettre qu'il appartient au premier groupe plutot qu'au second (Miodon) 
et, par suite, qu'il en est probablement depourvu. Cependant, les affinite de 
Micrelaps avec Calamelaps ne sont pas evidentes et les genres ElapoUinus et 
Choristocalamus sont encore beaucoup trop mal connus pour qu'on puisse etrc 
certain de la realite de leur parente avec Micrelaps. Quoi qu'il en soit, les carac­
teres de ce genre p.ermettent de lui1 assigner une position immediatement poste­
rieure a celle de Choristocalamus, dont il a conserve, contrairement a Calamelaps, 
A mblyodipsas et Xenocalamus, les 7 labiales superieures, la temporale anterieurc, 
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les mentonnieres posterieures, les sus-oculaires mains atrophiees . Par la reduc­
lion de sa dentition maxillaire, il est cependant plus evolue que ces trois genres 
cL par la fusion des deux branches du sulcus spermaticus, plus evolue que Cala­
m elaps; il doit done cons liLuer une lignee differente. 

SYNOPSIS DES ESPECES. 

I. 3 labiales en contact avec l 'ceil. Ventrales i7i-203 . Sous-caudales 23-27 ................ ..... . . 
2 . M. vaillanti (MOCQUARD), p . 20. 

II. 2 labiales en contact avec l'ceil. 

a. Frontale aussi ou a peine plus large que les sus-oculaires . 

i. Ventrales 251-275. Sous-caudales 26-33. 

Livree annelee ....... .. ........................ ... .. . ... i. M. muelleri BoETTGER, p. i9. 

2 . Ventrales i96-25i. Sous-caudales i7-26 . 

Livre() non annelee ....... ..... .. ........ ... ..... .. . 3. M. boettgeri BouLENGER, p. 2i. 

b. Frontale pres de 2 fois plus large que les sus-oculaires . 

Ventrales 202-235. Sous-caudales i6-28. 

Livree non anne lee .............................. 4. M. bicoloratus STERNFELD, p . 23 . 

1. ·- ll:licrelaps muelleri BoETTGER, 1880. 

Calamidarum n. g. sp . ? F. MuLLER, i878, Verh. Naturf. Ges. Basel, 6, p. 655 [N, Jeru­
salem (Palestine)] . 

il!icrelaps millleri BOETTGER, i880, Ber. Senckenb. Ges .. p . i37, pl. III , fig. 2 [D, Jeru­
salem (Palestine)]; LORTET, i883, Arch. Mus. Lyon, 3, p. i84, pl. XIX , fig. 2 [Latta­
kieh (Syrie)]; SCHENKEL, i900, Verh. Naturf. Ges. Basel, 13 (i), p . i45 [C); MERTENS, 
i922, Senckenbergiana, 4, p. i8i [C]. 

Micrelaps muelleri BOULENGER, i896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 249 [D); WERNER, i898, 
Jahrb. Naturw. Ver. Magdeburg, 1896-1897, p. iO [CJ; BOETTGER, i898, Kat. Rept. 
Samml. Mus. Senck., 2, p. iii [CJ; WERNER , i925, Arch . f. Naturg., 90 (A i2), 
p . 53 [C]. 

Tele tres deprimee; rostra'le presque 2 fois aussi large que haute, a peine visi­
ble du dessus; internasales un peu plus larges que longues, plu s courtes que les 
prefrontales; frontale petite, pas plus large que la sus-oculaire, 1 2/ 3 fois aussi 
longue que large, a peine aussi longue que sa distance de la rostrale; parietales 
2 fois plus longues que la frontale; sus-oculaire aussi longue que large; une petite 
postoculaire, en contact avec la premiere temporale; 1 + 1 ou 1 + 2 temporales; 
7 labiales superieures, les 3• et 4" bordant l'reil; 3 ou 4 labiales inferieures en con­
tact avec les mentonnieres anterieures, qui sont aussi longues que les posterieures. 
Ecailles en 15 rangees. 251 a 275 ventrales; 26 a 33 sous-caudales. 
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Noir, avec des anneaux blanchatres qui peuvent etre plus etroils ou plus 
larges que leurs intervalles; ils sont, le plus souvent, intenompus en desso us. 

Longueur totale : 405 mm. (queue : 30 mm.) . 

DrsTRIBUTION. -Palestine et Sud de la Syrie. 

PosiTION SYSTEMATIQUE . - 111 . muelleri BoETTGEH, qui es lle genotype, differe 
des autres especes par ses ventrales plus nombreuses, sa livrec annelee cl son 
habitat extra-ethiopien. Ces deux dernieres particularites sont a cz marquante · 
pour permettre de supposer qu'il pourrait s'en distinguer par d'autrc caraclere 
in conn us, d'importance g·en~rique . Dans ce cas, il se pourrait meme que 
Jvf. muelleri eut une origine totalement differente de celle de toutes le autr 
formes dont il est question ici, auxquclles il ne ressemblerail que par le ha ard de 
la convergence C) . 

2. - IUicrelaps vaillanti (MocQuAHD, 1888) . 
(Figs. 6-7-8.) 

Elaposchema vaillanti MOCQUARD, 1888, Mem. Cent. Soc. Philom., p. 123, pl. XII, fig. 1 
[D, " pays somal is "]. 

MiC?'elaps vaillanti BouLENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 249 [D]; 1897, Ann. 
Mus. Civ. Stor. nat. Genova (2) , 17, p. 279 [C] ; LEPRI, 1910, Boll. Soc. Zool. Ital. (2), 
11, p . 326 [D, Dintorni di Mogadiscio (Somalie italienne)] ; BOULENGER, 1915, Proc. 
Zool. Soc. London, p. 654 [C]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 155 [C]; 
ScoRTECCI, 1934, Ofidi velenosi della Somalia Ital., Publ. Minist. Colonie, Roma, 
p. 76 [D, Benadir, lungo il Giuba e nell' Ogaden (Somalie italienne)]; 1939, Gli Ofidi 
Velenosi dell' Africa italiana, p. 166 [D]. 

Tete tres deprimee; museau arroncli, depa ant la machoire infcri ·ur ; rei[ 
petit (son diametre compris 1 Yz fois dans sa distance de la bouche); ro trale 
grande, 2 fois plus large que haute, mesurant les 2 / 3 de sa distance de la frontale; 
internasales beaucoup plus larges que longues (1 Yz a 1 2 / 3); prefron lale 2 foi 
plus longues que les internasales; frontale petite, environ 1 Yz fois au i longue 
que large, 1 % fois environ aussi large que les sus-oculaires, a peu pre egale a a 
distance du bout du museau; parietales plus longues que la frontale (1 2/3); u -
oculaire aussi longue que large; 1 petite postoculaire, en conlacl a'\eC la ptemierc 
temporale; 1 + 1 temporale; 7 labiales superieures, les 3", 4" et 5" bordant 
l'reil; (7) labiales inferieures, les 4 premieres en contact avec [es menlonniere 
anterieures, qui sont aussi longues que les posterieures, et separees de la S) mph -
siale par les premieres labiales. Ecailles en 15 rang·ees. 171 a 203 venlrales; ou -
caudales 23-27. 

(
9

) Au cas ou M. muelleri serait generiquement distinct des especes africaines, celles­
ci constitueraient le genre Elaposchema MOCQUARD, dont E. vaillanti serait le genotype. 
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Parties superie ures brunes, le centre de chaque ecaille blanc grisatre; ven­
lrale brunes au milieu et blanchatres sur les cotes . 

Longueur to tale : 282 mm. (queue : 32 mm .). 

DrsTHIBUTION. - - Somalie. 

6 i 

lll icre ~aps vaiUanti (M OCQUARD) ( x ?) . 

FIG. 6 : Tete, vue cle dessu s. - fiG. 7 : Tete, vue de dessous. 
FIG. 8 : Tete, vue de profil. 

(D'apres MOCQUARD. ) 

P osrTro ' SYSTEMATIQUE.- Par les dimensions de la frontale et sa distribution 
geographique, celte espece semble plus voisine de M. boettgeri que de M. bicolo­
ratus . 

3. - lUicrelaps boettgeri BouLENCEH, 1896. 
(Figs. 9-10.) 

Calamelaps vaillanti (non MocQUARD) BOETTGER, 1893, Zool. Anz., 16, p. 117 [N, Abdallah, 
nordlich vom Webithal (Somalie italienne)]. 

'Yficrelaps boettgeri BoULENGER, 1896, Ann. Mus. Civ. Star. nat. Genova (2), 17, p. 13 
[D, Dolo (Somalie anglaise)]; 1897, Tom. cit., p. 279 [C]; 1915, Proc. Zool. Soc. 
London, p. 654 [CJ; CALABRESI, 1918, Manit. Zool. Ital., 29, p . 124 [N, Gilebi Mar­
gherita, riva sinistra del Giuba (Somalie italienne)]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 
90 (A 12), p. 155 [N]; ScORTECCI, 1931, Att. Soc. Ital. Sci. nat., 70, p. 210 [N, Don­
torne di Mogadiscio (Somalie italienne)]; 1934, Ofidi velenosi della Somalia Ital.. 
Publ. Minist. Col. Roma, p. 77, fig. 33, photo [D, Benadir, lungo il Giuba e nell' 
Ogaden (Somalie italienne)]; 1939, Gli Ofidi velenosi dell' Africa Italiana, p. 167, 
fig. 93-95 [D]; 1939, Ann. Mus. Civ. Genova, 58, p. 284 [N, Balad, Belet Amin (Soma­
lie italienne)]. 

Lvficrelaps nigriceps STERNFELD, 1910, Mitt. zool. Mus. Berlin, 5, p. 69 [D, Abdel Kadz 
(sudlich vom Harar) (Abyssinie)]. 
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Rhinocalamus mcleagris STERNFELD, 1908, Mitt. zool. Mus. Berlin, 4, p. 244, fig . 4 [D, 
Insel Lamu (Kenya)]; 1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2), p. 33, fig . 37 
[DJ; BOULENGER, 1915, Proc . Zool. Soc. London, p. 632 [CJ; ? WERNER, 1924, Sitzb. 
Akad. Wiss. Wien, 133, p. 44 [N]; 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p . 152 [C]. 

Micrelaps vaillanti (non MOCQUARD) LOVERIDGE, 1916, J. E . Afr. Uganda Nat. Hist. Soc ., 
p.80[N]. 

Tete tres cleprimee; museau arrondi, depassant un peu la machoire infe­
rieure; ceil petit (son diametre allant un peu plus de 2 fois dans sa distance de la 
bouche); rostrale assez grande, 1 X' fois aussi large que haute, mesurant les 
2/ 3 C0

) de sa distance a la frontale; internasales un peu plus larges que longues; 
prefrontales plus longues que les internasales; frontale petite; 1 X' foi aussi 
lon~n1e quP. large . aussi large ou a peine plus large que les sus-oculai1re (mesu-

9 

Micrelaps boettgeri BOULENGER ( x ?). 
FIG. 9 : Tete, vue de dessus. -·FIG. 10 : Tete, vue de c6!e. 

(D'apres SCORTECCI.) 

rant les 2/ 3 de sa distance du bout clu mu eau); parietales 1 X' (a 1 2/ 3) foi au i 
tongues que la frontale; sus-oculaire plus longue que large; 1 petite po toculaire 
separee de la temporale anterieure par la 5" labiale, ou a peinc en conlact; 1 + 1 
temporales; 7 1abiales superieures, les 3" et 4" bordant I' ceil; (6 ou 7) labiales inf ~­
rieures, les 3 ou 4 premieres en contact avec les menLonnicrcs anterieure , qui 
sont aussi longues que l~s posterieures et ont separees de la ymph siale par les 
premieres labiales. Ecailles en 15 rangees. 196 a 210 venLrales chez les cf; 221 a 
251 chez les ~ ; 22 a 26 sous-caudales chez les cf' 17 a 23 chez les ~. 

Parties superieures et inferieures brun noiratre, chaque ecaille porlant a 
l'extremite une tache blanche arrondie; partie superieure de la tete ain i que la 
nuque uniformement noires; ventrales bordees de blanc. 

Long·ueur totale, cf : 285 mm. (queue : 21 mm .) . 
~ : 407 rnm. (queue : 26 mm.). 

DISTRIBUTION . - Somalie, Abyssinie et Kenya. 

(
10

) Cette proportion, ainsi que quelques autres, n'est pas exactement mesurable sur 
le dessin execute d'apres une photographie prise en perspective. 
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B.El'I'IARQUE . - L'exemplaire cite par LovERIDGE comme Mic rela.ps vaiUanti, 
ne correspond a cette espece ni par son nombre de ventrales, ni p;:1r ses propor­
tions; il s'agit probablement d'un exemplaire aberrant de M . boettgeri . 

PosiTION SYSTEMATIQUE. - M . boettgeri semble tres voisin de M . bicoloratus 
STERNFELD, qui pourrait d'ailleurs n'en etre qu'une race meridionale. 

SYNONYMJE.- M . nigriceps STEHNFELD rentrant pour tous ses caracteres dans 
la variation de M. boettgeri doit etre inCilu s dans sa synonymie. D'autre part, il 
convient de ranger le type de Hhinocalamus meleagris STEHNFELD dans la syno­
nymie de M . boettgeri plutot que dans celle de M. bicoloratus, puisqu'il s'accorde 
avec la premiere de ces especes et non avec la seconde, pour ce qui concerne les 
dimensions de la frontale (a peu pres aussi large que les sus-oculaires) . 

4. - Mic.relaps bicoloratus STER FELD, 1908. 
(Figs. 11·12.) 

Micrelaps bicoloratus STERNFELD, 1908, Sitzb. Ges. natf. Freunde Berlin, p. 93 [D, Kibwezi 
(Kenya)]; 1908, Mitt. zool. Mus. Berlin , 4, p. 244, fig. 5-6 [N]; 1910, Die Fauna der 
Deutschen Kolonien, 3 (2), p. 34, fig . 38-39 [D]; BouLENGER, 1915, Proc . Zool. Soc. 

12 

11 

M"icrelaps bicoloralus STERNFELD ( X?). 

FIG. 11 : Tete, vue de dessus. - FIG. 12: Tete, vue tle cote. 
(D'apres STER~FELD.) 

London, p. 632 [CJ; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p . 155 [CJ; LOVERIDGE, 
1936, Bull. Mus. Comp. Zool. Harvard, 79 , p . 267 [N, Tsavo Station (Kenya)]. 

Rhinocalamus meleagris (non STERNFELD) LOVERIDGE, 1923, Proc. Zool. Soc. London, p. 889 
[N, Gonya, Lushoto Distr. (Tanganyika Territory)]; 1924, J ourn . E. Afr . Uganda 
Nat. Hist. Soc., spec. suppl., no 7, p. 3 [C] ; ANGEL, 1925, Voyage Alluaud et Jeannel, 
p. 36 [C, Samburu (Kenya)]. 

Tete tres deprimee; museau arrondi, ne depassant g uere la machoire infe­
rieure; ooil assez petit (son diametre a peu pres egal a sa distance de la bouche); 
rostrale assez grande, 1 X' fois aussi large que haute, mesurant les 2/3 de sa dis­
tance de la frontale; internasales un peu plus larges que longues (1 1/4); pre-
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rrontales plus longues que les intern a sales C11 / 4 a 1 ,X'); rrontale petite, 1 X fois 
aussi longue que large, environ 2 fois aussi large que les sus-oc ulaires (un peu 
plus long ue qu e sa distance du bout du musea u) ; parietales plu s lon g1.1es que la 
frontale (1 1 / 3); sus-oculaire plus longue que large ; une pe tite po Loculaire a 
peine separee de la temp orale par la 5" labiale; 1 + 1 temporalcs; 7 labiales supc­
rieures, les 3o et 4c bordant ['reil ; (7) labiales inferi emcs, les 3 ou 4 premieres en 
contact avec les mentonnieres anterieures, qui sont au ssi lon g ucs q uc lcs postc­
rieures. Ecailles en 15 ran gees . 202 ventrales chez le seul r:f conn u, 226 n 235 chez 
les <;> ; 28 sous-caudales chez le se ul r:f connu, 16 a 23 chez les <;> . 

Parties superieures uniformement noires ou brunes, avec l' extremit e des 
ecailles blanch<Hres, le dessus de la tete et la nuqu e fon ces; parti e inferieure 
blanches, les ecailles parfois bordees de fonce. 

Longueur totale :273 mm. (queue : 17 mm.) (<i>). 

DISTRIBU TION. - Kenya et Tan ganyika Territory . 

V. - CALAMELAPS GuNTHER, 18GG. 

Arnblyodipsas (non PETERS, part) J AN, 1862, Arch . Zool. Anat. Phys .. 2, p. 40. 
Calamelaps GUNTHER, 1866, Ann. Mag. Nat. Hist. (3), 18 , p. 26; BOULENGER (part), 1896, 

Cat . Snakes Brit. Mus., 3, p. 245; STERNFELD, 1909, Die Fauna der Deutschen Kolo­
ni'en, 2 (1), p. 22; 1910, op . cit ., 3 (2), p . 32; ANGEL, 1933, Les Serpents de l'A.O.F., 
p. 169; PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p . 179; BOGERT, 1940, Bull. 
Amer. Mus. Nat. Hist., 77 , p . 11; LovERIDGE (part) 1944, Bull. Mus. Comp. Zool. , 95 , 
p. 159; FITZSIMONS (part), 1946, Ann. Transv. Mus., 20, p. 381. 

Rhinocalamus GUNTHER, 1888, Ann . Mag. Nat. Hist. (6), 1, p. 322; BOULEI'IGER, 1896, Cal. 
Snakes Brit. Mus., 3, p. 247; STERNFELD (part), 1910, Die Fauna der Deulschen Kolo­
nien, 3 (2), p. 32; BOGERT, 1940, Bull. Amer . Mus. Nat. I-Iist .. 77 , p. 11. 

Choristodon (non SMITH) PARKER, 1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20, p. 81 (u). 

Maxillaire tres court, portant 3 ou 4 dents de taillc grach1 ellemcnl croi ~an lc, 
suivies, apres un court intervalle, d'un ou deux grands crochets sillonne , itues 
so us l' reil; pas de foramen ectopterygo!deo-maxillaire; ccloplerygo·idc el maxil­
laire simples; dents palatines presentes ou absentes; dents manclibulairei' de laillc 
decroissant posterieurement. Sulcus spermaticus bifurque. Tete petite, non di -
tincte du cou; reil petit, muni d'une pupille ronde; nasale clivi ce ou emi-db·i 'e; 
pas de frenale; pas de preoculaire; pas de temporale anterieure. Co rps cylindrique. 
Ecailles lisses , sans fosse ttes apicales, sur 15 a 21 rangs; Yentrale arroncJie ; anale 
divisee. Queue tres courte; sous-caudales doubles. 

DISTRIBUTION . -Afrique tropicale. 

(
11

) Le Choristodon de PARKER doit etre Calamelaps, et non pas le Choristodon de 
SMITH, car ce dernier genre n'est connu que par cinq specimens, dont aucun ne se trouve 
au British Museum. 
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PosrnoN SYSTEMATIQUE.- Le genre Calamelaps ne peut etre considere comme 
issu de Micrelaps, car il a garde de 3 a 4 dents maxillaires et la plupart de ses 
especes ont un plus grand nombre de rangees d 'ecailles . Mais, bien qu'il s'y trouve 
des especes possedant 19 ou 21 rangees d'ecailles dorsales, ce qui est imputable au 
chevauchement (ou peu vraisemblablement a un polyisomerisme secondaire), on 
peut le deriver de Choristocalamus, par perte de la derniere labiale superieure, de 
la Lemporale anterieure, atrophie des mentonnieres posterieures C2

) et raccourcis­
sement de la queue. A l'interieur meme clu genre Calamelaps, il apparait claire­
ment que !'evolution va clans le sens de la reduction du nombre de rangees 
d'ecailles et de labiales, vers l'hypertrophie de la frontale aux depens des sus­
oculaires et des prefrontales dont la suture mediane se raccourcit graduellle­
ment, et vers l'hypertrophie de la rostrale qui tend de plus en plus a se conver­
lir en un rostre fouisseur, enfin , vers l'allongement de la tete. Il semble aussi 
que la tendance soit a ['allongement du tronc (augmentation du nombre de 
ventrales) et au raccourcissement de la queue (diminution du nombre de sous­
caudales). Les chevauchements sont evidents, particulierement pour la specia­
lisation de la rostrale, qui se rencontre chez des formes primitives a cl'autres 
egards (Cal. dimidiatus) et manque, par contre, chez d'autres especes, tres evo­
luees sous d'autres rapports (C . ventrimaculatus, C. jeae); neanmoins, la reduc­
tion du nombre de rangees d'ecailles dorsales a 15 va de pair avec la perte de la 
2o labiale superieure et de la 2" labiale inferieure (sauf chez C. feae) et la plus 
frappanle atrophie des sus-oculaires : C. feae, C. ventrimaculatus et C. rodhainil. 

SYNONYJ\lTE . - La distinction des genres Calamelaps et Rhinocalamus repo­
sait sur la pr8sence ou l'absence de dents palatines. caractere reconnu variable 
selon les especes, dans le genre Xenocalamus, par METHUEN (L3) . Or, si meme on 
ne prend pas en consideration le fait que, vraisemblablement, on a souvent 
neglige de le verifier chez les differents exemplaires connus se rapportant aux 
genres Calamelaps et Hhinocalamus, il est certain que, s'il existe une espece de 
Xenocalamus qui a ganle les dents palatines, alors que, par les caracteres de leur 
ecaillure cephalique, les especes du genre Rhinocalamus s'interposent entre celles 
clu genre Calamelaps (sauf C. pellegrini) et Xenocalamus, il existe ou il a existc 
une telle espece.a caracteres externes << rhinocalamoi:des n similairement pourvue 
de dents palatines (en fait, si son attribution generique est correcte, C. pellegrini 
est precisement dans ce cas) . Des lors, ce caractere ne semble plus pouvoir servir a 

( 12) Le nom ·de mentonnieres posterieures semble avoir ete erronement donne, dans 
les genres Calamelaps et Amblyodipsas, aux ecailles gulaires les plus anterieures et les 
plus mediales, dont les autres ne se distinguent que par leur situation. 

(
13

) METHUEN, i9i9, Proc. Zool. Soc. London, p. 349. 
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separer Hhinocalanws de Calamelaps. II faut done , ou bien metlre les deux geures 
en synonymie, ou bien trouver un autre caractere diagnostique. La premiere 
wlution parait peu sati sfai sante, car elle entraine la reunion dans un meme genre 
de formes tres differentes, telles que H.hin ocalamus rodhaini iVVTTTE et Cala­
melaps unicolor (REINHARDT) . II faut cependant n ous y arretcr , au mains provi­
s.oirement, car si, dans !'ensemble, les Rhinocalamus paraissent plus evolues que 
les Calamelaps, il n'existe pas de caractere permettant de les separer sans aucune 
equivoque ; .il est, en outre, fort probable qu'ils constituent un gro upe polyphy­
letique. 

SYNOPSIS DES ESPECES. 

I. :Ecailles rm 17, 19 ou 21 rangees. Normalement, 6 labiales superieures, les 3" et 4" bor­
dant l'ceil, la 5• en contact avec la parietale .. 

A. - 163 a 182 ·ventrales chez le d' (188 a 219 chez la ~ ); museau depassant mode­
rement la macho ire inferieure; (frontale au plus 3 fois aussi large qu 'une sus­
oculaire; suture mectiane des prefrontales comprise environ 2 fois dans leur plu 
grande longueur); coloration en general uniformement foncee; des dents pala­
tines. 

1.. - 33 a 38 sous-caudales chez le d', 21 a 27 chez la ~; toujours 17 rano-ees 
d'ecailles; habite la foret et ses dependances ............................................ . 

1. C. u . unicolor (REINHARDT), p. 27 . 

2. - 24 a 30 sous-caudales chez le d', 16 a 22 chez la ~ ; de 17 a 21 rangees 
d'ecailles; habitent la savane ou des Hots forestiers. 

a. Toujours 21 rangees d'ecailles. Angola ... 4. C. u . polylepi BOCAGE, p. 32. 
b. 21 ou 19 rangees d'ecailles. Rhodesie, Nyassaland, Mozambique, Tran -

vaal, Zululand . Extreme sud-ouest du Tanganyika 'l'erritory .............. . 
3. C. u. miolepi Gu TIIER p. 31. 

c. 19 ou 17 rangees d'ecailles. Tanganyika Territory, Kenya ................ .. 
2. C. u. Mldebrandti (PETERS), p. 29. 

B. - 192 a 207 ventrales chez le d' (215 chez la seule ~ connue); museau depassant 
fortement la macho ire inferieure; (frontale 3 1h fois aussi large qu 'une sus-ocu­
laire; suture mectiane des prefrontales comprise environ 3 fois dans leur plus 
grande longueur); ventre clair; pas de dents palatines .................................. .. 

5. C. dimidiatus (Gu TilER), p. 33. 

II. :Ecailles en 15 rangees; 5 labiales superieures, les 2• et 3" bordant l'ceil, la 4• en contact 
avec la parietale. 

A. - 4 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres; nasale divisee; (frontale 
3 1h fois aussi large qu'une sus-oculaire); 196 ventrales chez le d', davantage par 
consequent chez la ~; uniformement fonce ............ 5. C. fea e BoULENGER, p. 34. 
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o. - 3 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres; nasale entiere ou semi­
divisee; (frontale au moins 4 fois aussi large qu'une sus-oculaire); coloration ven­
trale au moins partiellement claire. 

1. - Postoculaire absente; museau pointu ; frontale (4 fois aussi large qu'une 
sus-oculaire), aussi longue ou un peL plus longue que les parietales; 3" et 4" 
labiales en contact avec la parietale; 219 ventrales chez la seule <j? connue 
(199 a 212 chez le cf) ....................... .... ......... 7. C. rodhaini (WITTE), p. 36. 

2. - Postoculaire presente; museau arrondi; frontale (au moins 5 1;2 fois auss1 
large qu'une sus-oculaire), plus courte que les parietales; 4" labiale seule en 
contact avec la parietale; 177 a 186 ventrales (probablement des <j?, a en 
juger d'apres le nombre de sous-caudales; moins, par consequent, chez le cf); 
3" labiale inferieure tres allongee ......... 8. C. ventrimaculalus (Roux) . p. 37. 

l. - Calamelaps unicolor unicolor (REINHARDT, 1843). 
(Fig. 13.) 

Calamaria unicolor REINHARDT, 1843, Vidensk. Selsk. Skrift. , 10, p. 236, pl. I , fig. 1-3 
[D, " Cote de l'Or »]. 

A..mblyodipsas unicolo1· JAN , 1862, Arch. Zool. Anat. Phys., 2, p. '*1 [N, " Cote de l'Or n]. 
Calarnelaps unicolor GuNTHER, 1866, Ann. Mag. Nat. Hist. {3), 18, p. 25 [N, " Sierra 

Leone»]; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 245 [D," Niger »]; STER­
FELD, 1908, Mit.t. zool. Mus. Berlin, 3, p. 219 [N, " Togo meridional , ] ; 1909, Die 
Fauna der Deutschen Kolonien, 2 (1), p. 22 [D]; BoULENGER, 1911 , Ann . M~. Civ. 
Stor, nat. Genova (3), 5, p. 166 [C, Bussu (Uganda)]; (part), 1915, Proc. Zool. Soc. Lon­
don, p. 632 [C]; 1919, Proc. Zool. Soc . London, 1920, p. 291 [C]; AYLMER, 1922, Sierra 
Leone Studies, 5, p. 15 [??]; ScHMIDT, 1923, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 49, p. 116 
[N, Faradje (Congo beige : Ituri)]; LovERIDGE (part), 1924, Journ. E. Afr. Uganda 
Nat. Hist. Soc. Spec. Suppl. no 7, p. 7 [C]; WERNER (part), 1925, Arch. f. Naturg., 
90 (A 12), p. 151 [C]; WITTE, 1933, Ann. Mus. Congo Zool. (1), 3, p. 95 [C, Niangara 
(Congo beige: Uele)]; ANGEL (part), 1933, Les Serpents de l'A .O.F., p. 170, fig. 64 [D]; 
PITMAN (part), 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p. 179, pl. XII, fig. 2, col. 
pl. {M), fig. 2 [N, Kampala (Uganda)]; WITTE et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 
37 , p. 159 [N]. 

Calamelaps niangarae ScHMIDT, 1923, Bull. Amer . Mus. Nat. Hist. , 49 , p. 117, fig. 12 
[D, Niangara (Congo beige : Uele)]. 

Calamelaps unicolor unicolor LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool. 95, p. 165 
[D, N]. 

Museau arrondi. Rostrale plus large que haute (1 X a pres de 2 fois d'apres 
LoVERIDGE), presque aus i longue que sa distance ala frontale; internasales beau­

coup plus larges que longues (a peine d'apres la figure de PITMAN); prefrontales 
environ 2 foi s plu longues que les internasales (leur suture mediane allant 2 fois 
dans leur plus grande longueur); frontale hexagonale, de 1 1/4 a 1 2/3 fois aussi 
longue que large, beaucoup plus large qu'une sus-oculaire (2 1/3 a 3 fois), au si 
ou un pen plus longue que sa distance du bout du museau; parietales plus longues 
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que la frontale (11/5 a 1 2 /5); nasale divisee ou semi-divisee, raremenl enlicre; 
1 tres petite postoculaire parfois fusionnee avec I a sus-oculaire; 1 Lemporale ; 
6 labiales superieures, la 3" et parfois la 2" en contact avec la prefronlale, les 3" el 
4" bordant l'ceil, la 5c [a plus grande rt largernenl en con tact avec Ja parietale; (6) 
labiales inferieures, les 4 premieres en contact avec les mentonniere , qui sont 
scparces de la symphysiale par les premieres labiales, ile quatricmcs les plus 
grandes, etroitement separees; pas de mentonnieres posterieures eli tinctes des 
ecailles gulaires . Ecailles en 17 ran gees . 166 a 182 ven I rales chez le c1, 201 a 20 
ehez la ~. 33 a 38 sous-caudales chez le c1' 21 a 27 chez la ~ . 

13 

Calamelaps unicoi or unicoi or (REINHARDT) ( x 2) . 
FrG. 13 : Tete, vue de dessus. (D'apres PrniAN.) 

Uniformement brun noiratre ou noir, cer lain e ecaille 
trales, parfois bordees de clair. 

Longueur totale, c1 414 mm. (queue : 48 mm.) . 

~ : 980 mm. (Bus u), 722 rnm. 
(Faradje). 

, nolammcnt lr Yrn-

( qu ue 50 mm.) 

DISTRIBUTION. - Foret equatoriale africainc ct e. nncienne. d 'pendanc s 
(dep uis la Guinee jusqu'en Uganda). 

T~-xONOl\IIE. -LovERIDGE (1944) donne a C. unicolor unicolor llll n:; plu 
etendu que nous; il y comprend, en effet, tous le individu d' !'rique ori ntale 
ayant 17 rangees d'ecailles dorsales. Or, ceux-ci vivent en compagnie de pe i­
mens a 19 rangees d'ecailles (notamment a Tang·a); en outre, il ont le meme 
nombre de sous-caudales que ces derniers : 24 a 30 chez les c1 cl non pa. 33 a 3 
comme chez le C. unicolo1· de la grande foret. lls representent done une forme 
differente. Qui plus est, il n'est pas impossible que la difference en tre la forme 
presente et les sous-especes orientales et meridionale , bien que d'origine mani­
festement raciale, soit devenue specifique, car il ne semble y avoir aucun indice 
d'intergradalion quant au nombre de sous-caudales. ~cule J'clltde de gro. sr .. erie. 
de l'Uganda et du Kenya pourrait nous fixer sur ce point. 
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2. -- Calamelaps unicolo1· hildebrandti (PETERS, 1877) . 
(Figs. 14-15-16.) . 

iitractaspis hildebrandti PETERS, 1877, Monastb. Akad. Berlin, p . 616, pl. fig. 3 [D, Zanbi­
bar]; BouLENGER, 1896, Cat . Snakes Brit. Mus., 3, p . 512 [D, Mombasa (Kenya)]; 
BoETTGER, 1898, Kat. Rept . Samml. Senckenb. Ges., 2, p. 136 [C, Peccatoni (Kenya)]; 
TORNIER, 1901 . Zool. Jahrb., Abt. f. Syst., 14, p. 85 [NJ; ROBLEY, 1912, .Tourn. E. 
Africa Uganda Nat. Hist. Soc., no 5, p. 56 [non videmus]; BOETTGER, 1913, Voeltzkow 
Reise in Ostafrika, 1903-1905, 3, p . 353 [N, Peccatoni (Kenya)]. 

Calamelaps unicolor (non REINHARDT) PFEFFER, 1893, Jahrb. Hamb. Wiss . Anst., 10, p. 9 
[C, Bagamoyo (Tanganyika rrerr.)J; TORNIER, 1901 , Zool. Jahrb., Abt. f. Syst., 14, 
p. 86 [N, Tanga, Muoa (Tanganyika Terr. )]; NICKEL, 1901, Helios, p. 72 [NJ; STERN­
FELD, 1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2), p . 32 [D]; BoULENGER (part), 
1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 632 [C]; LovERIDGE (part), 1924, Journ. E. Afr. 
Uganda Nat. Hist. Soc. Spec. Suppl., n o 7, p . 7 [C]; WERNER (part), 1925, Arch. f. 
Naturg .. 93 (A 12), p. 151 [CJ; BARBOUR et LOVERIDGE , 1928, Mem. Mus. Camp . Zool. 
Harvard , 50 , p. 130 [N, Nyange, Amani (Tanganyika Terr. )]; ANGEL (part), 1933, Les 
Serpents de l'A. O.F. , p. 170 [DJ; LOVERIDGE, 1936, Bull. Mus. Camp . Zool. , 79, p. 266 
[N, Mt. Mbolobo, Ngatana , Changamwe (Kenya)]; 1937, Tom. cit ., pp. 493, 496 [C] ; 
PITMAN (part). 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p. 179 [NJ ; UTHMOLLER, 1941 , 
Zool. Anz. , 136, p. 198 [N, Mto-wam-bu (Tanganyika Terr. )]. 

.4.mblyodipsas unicolor (non REINHARDT) TORNIER, 1896, Die Kriechthiere Deutsch-Ost­
Afrikas , p. 79 [C, Bagamoyo (Tanganyika Terr. )]. · 

Calamelaps polylepis (non BocAGE) LovERIDGE, 1923, Proc . Zool. Soc. London , p. 889 [N, 
Lumbo, Morogoro (Tangany ika Terr .)]; WERNER (part), 1925, Arch. f. Naturg., 
90 (A 12), p . 151 [C]. 

Calamelaps concolor (non SMITH) LOVERIDGE , 1928, Bull. Antiven . Inst. America, 2, p. 41 
[N, lapsus pour unicolor] . 

Calarnelaps unicolor warreni (non BOULENGER) LOVERIDGE, 1942, Bull. Mus. Camp. Zool. , 
91 , p. 295 [N Mbanja, Nchingidi, Amboni Estate (Tanganyika Terr .)]; (part), 1944, 
op . cit ., 95, p . 163 [D]. 

Calarnelaps 'Lmico/07' unicolor (non REINHARDT) LOVERIDGE (part), 1944, Tom. cit., p. 165 
[D]. 

Race se cli stinguant de la forme typique par le nombre de sous-cauclales, qui 
vade 16 a 21 rhez les 9 (au lieu de 21 a 27) et de 24 a 30 chez ]es d' (au lieu de 
33 a 38), ainsi que par I' existence d\m pourcentage notable (apparemment au 
moin 50 %) rl 'individu s ayant 19 au lieu de 17 rangees d'ecailles normales. 

Ventrales : 163 a 203 (163 a 179 chez les d'; 188 a 203 chez les 9). 
Long ueur tot ale, d' : 472 mm. (queue : 42 mm. ) . 

9 : 434 mm. (queue : 24 mm.). 

D[STRTBun o . - Kenya , Tanganyika Territory (sanf le Sud-Ouest) . 

DTMORPJTTSME SE.X UEL . - Outre les differences sus-mentionnees clans le nom­
bre de sous-cauclales et de ventrales, il est fort possible qu'il existe une difference 

.de freqt1cn ce clans le nombre de rangees cl'ecailles dorsales, car la grosse majorite 
des exemplai res a 17 rangees sont des d' . 
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TAxoNOMIE. - L'ensemble des populations cl' Angola, cl'Afrique orientale el 
meridionale , que LovERIDGE (1944) rapporte a 3 races de Calamelaps unicolor, 
constitue un gradient geographique partant clu Kenya, ou se Lrouvenl en majorite 
des inclividus a 17 rangees cl'ecailles, a l'Angola, cl'ou l'on n'a signale que des 
specimens a 21 rangees cl'ecailles dorsales. Dans le Tanganyika Territory, 19 rai?.­
gees cl'ecailles est le nombre le plus co urant; a partir clu district de Langenburg, 
qui est borne au Sud par la Rhoclesie et le Nyassalancl, apparaissen t des exern-

14 15 

16 

Calamelaps 1micolor hildebrandli (PETERS) ( x ?) . 
FTG. 14 : Tete, vue de clessus. - FrG. 15 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 16 : Tete, vue de cOte. 
{O'apres PETERS.) 

plaires a 21 rangees d'ecailles, mais des sujets ayant 19 rangees cl'ecaille e ren­
contrent vers le Sud, jusqu'a la limite de dispersion de l'espece, c'est-a-dire ju -
qu'au Zululancl, et vers l 'Ouest, jusqu'au Zambeze. 

Les populations clu Kenya et de !'Angola sont manifestement differenle el 
ne peuvent recevoir le meme nom; mais !'existence clu gradient geographique 
renclla delimitation des races assez epineuse; aussi les avis des auteurs pourront­
ils clifferer sur ce point. 

Definir, cepenclant, ces races par le nombre de rangees d'ecaillcs dorsales, 
comme [e fait LovERIDGE (1944), nous paralt inacceptable, car une Lelle proce­
dure aboutit a rapporter a des races clifferentes des indiviclus provenant d'une 
meme ponte . Il est, en effet, a peu pres certain que clans les regions, tre etendues 
d'ailleurs, ou se rencontrent inclifferemment des serpents a 19 el 21 rangee~ 
d'ecailles dorsales, ceux-ci se croisent et transmettent leur nombre respectif de 
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rangees d'ecaillcs a leur descendance, suivant les lois mendeliennes; et s'ils ne se 
croisent pas, nous n'avons plus affaire a des races, mais bien a des especes, ce qui 
est tout a fail improbable en l'occurrence. 

. Il y a moyen d'introduire un element d'ob jectivite dans la discriminatioJL 
subspecifique, en distinguant les races par l'absence ou la presence d'un gene 
determine; qu'il soit ou non recessif, les limites de sa distribution seront iden­
liques a celles du phenotype auquel il correspond C4

). Dans le cas qui no us occupe, 
si nous admeltons a titre d'hypothese, d'ailleurs fort probable, que les nombres 
de 17, 19 et 21 rangees d'ecailles correspondent chacun a un gene, nous pouvons 
caracteriser le races par la presence d'individus a 21 rangees d'ecailles, par 
!'absence d 'individus a 19 rangees, etc ., ce qui, au surplus, se defend fort bien 
d 'un point de vue empirique et pratique. En nous basant sur ces principes, nous 
pruposons de reconnaitre 3 races : 1 o l'une habitant I' Angola et n'ayant jamais 
que 21 rangees d 'ecailles dorsales (C . unicolor polylepis BocAGE); 2o une autre 
habitant la Rhodesie, le Transvaal, le Zululand, ~e Mozambique, le I yassaland 
et le sud-ouest du Tanganyika Territory, englobant des populations mixtes a 
19 et 21 rangl~es u.'eeailles uursah~s (C . u . miolepis GuNTHER = c. war l'erti Bou­
LENGER = C. mellandi BouLENGER); 3o une troisieme existant dans le reste du 
Tanganyika Territory et au Kenya (C. u . hildebrandti PETERS) . Cetle derniere 
englobe des populations a 19 eta 17 rangees d'ecailles dorsales; comme il est pro­
bable que les populations les plus meridionales et les plus septentrionales, peut­
etre aussi celles des montagnes, sont pures quant a ce caractere, l'opportunitc 
d'unc nouvelle subdivision pourrait se reveler dans l'avenir; actuellement clle 
nou s parait inutile. 

3. - Calamelaps unicolor miolepis GuNTnEn, 1888. 

Calamelaps miolepis GuNTHER, i888, Ann. Mag. Nat . Hist . (6), 1, p. 323 [D, Cape Me Lear 
(Nyassaland)]; BOULENGER, i89i, Proc. Zool. Soc. London, p. 307 [CJ; BOCAGE, i896, 
Jorn . Sci. math. phys. nat. Lisboa (2), 14, p. 39 [C]. 

Calamelaps polylepis (non BOCAGE) BOULENGER, i896, Cat. Snakes Brit. Mus:, 3, p. 246 
[D]; TORNIER, i90i , Zool. Jahrb., Abt. f. Syst., 14, p. 86 [N, Langenburg (Tanga­
nyika Terr.)]; STERNFELD, i908, Mitt . zool. Mus. Berlin, 4, p. 247 [C, Chifumbazi 
(Mozambique)]; i9i0, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2), p. 32 [D]; HEWITT, 
i9i3, Ann. Natal Mus., 2, p. 480 [N, Hectorspruit (Transvaal)]; BoULENGER (part). 
i9i5, Proc. Zool. Soc. London, p. 2i4 [C]; ANGEL, i92i, Bull. Mus . Hist. nat . Paris, 
27, p. 42 [C, distr. de Lealui (Rhodesie du Nord)]; WERNER (part), i925, Arch . f. 
Naturg., 90 (A i2), p. i5i [C]; PITMAN, i934, Rep. Faun. Surv. North. Rhodesia, 
p. 298 [C]. 

Calamelaps unicolor (non REINHARDT) BocAGE, i896, Jorn. Sci. Lisboa (2), 14, p. 30 [C, 
Costa Soares (Mozambique)]; LOVERIDGE, i933, Bull. Mus. Comp. Zool. , 74, p. 260 

(
14

) Il faut noter cependant que d'enormes collections seraient necessaires pour fixer 
ces limites avec precision : il suffit de rappeler qu'un genotype recessif present chez 50 % 
des individus d'une population ne se manifeste que chez 7 a 8 % d'entre eux. 

3 
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[N, Mwaya (Tanganyika Terr .)]; PITMAN, 1934, Rep. Faun. Surv. North Hhodesia, 
p . 298 [C]; FITZSIMONS, 1939, Ann . Transv. Mus., 20 , p. 24 [N, Birchenough Bridge 
(Hhodesie du. Sud)]. 

Calamelaps warreni BOULENGER, 1908, Ann. Natal Mus . . 1, p. 234, fig. 3 [D, Kosi Bay 
(Zululand)]; 1910, Ann . South Afr. Mus., 5, p. 516 [C, Sesheke (Bechuanaland)]; 
F. W. FITZSIMONS, 1912, The Snakes of South Africa, pp. 127-128 [DJ; HEWITT, 1912, 
Hec. Albany Mus., 2, p . 276 [N, Empandeni (Hhodesie du Sud)]; WERNER, 1925, 
Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 151 [C]; CoTT, 1928, Proc. Soc. London, pp. 939 et 953 
[C, Gaia (Mozambique)]; 1934. op . cit., p. 970 [C]. 

Calamelaps concolor (non SMITH) CHUBB, 1909, Ann. Rep. Hhodes . Mus., p. 34 [non vide­
mus. Empandene (Hhodesie du Sud)]. 

Calamelaps mellandi BoULENGER, 1915, Proc . Zool. Soc. London, p. 214 [D, Chirindi Isl., 
lac Bangwelo (Hhodesie du Nord)]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 151 
[CJ; PITMAN, 1934, Hep. Faun. Surv. North . Rhod. : p. 298 [CJ. 

Calamelaps unicolor polylepis (non BocAGE) LovERIDGE (part), 1944 . Bull. Mus. Comp. 
Zool., 95 , p. 162 [D, N, near Nylstroom, Palmaryville (Transvaal)]; FITZ IMONS, 1946, 
Ann. Transv. Mus., 20 , p. 382 [N, Drummondlea (Transvaal)]. 

Calamelaps unicolor warreni LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool. , 95 , p. 163 
[D]; FITZSIMONS, 1946, Ann. Transv. Mus., 20 , p. 383 [N, Gatooma (Rhodesie du 
Sud), Gravelotte (Transvaal)] . 

Race differant de la precedente par l'absence d'exemplaircs ~t 17 ranaee 
d'ecailles et la presence de specimens a 21 rangees d'ecailles. Vcntrale : 161 a 1 1 
chez les d'; 192 a 219 chez le <;? . Sous-caudale : 26, 26, 28 chez 3 d'; 1 :'t 20 
chez les <;? C5

). 

Un dimorphisme sexuel dans le nombre de rangees d'ecailles e t probable 
7 <;? sur 9 en ont 21, 5 d' sur 5 en ont 19. 

Longueur totale, d' 475 mm. (queue : 45 mm. ) . 
<;? : 690 mm. (queue : ~). 

4. - Ca.lamelaps unicolor polylepis BocAGE, 1873. 

Calamelaps polylepis BocAGE, 1873, Jorn. Sci. Lisboa, 15, p. 216 [D, Dondo ( ngola)]; 
1895, Herpet. Angola, p. 126 , pl. IX, fig. 2 [D, Dondo, Humbe, Cazengo, Quissange 
(Angola)]; BOULENGER (part), 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 246 [DJ; FERREIRA, 
1904 Jorn. Sci. Lisboa (2), 7, p. 116 [C, Cabicula (Angola)]; BOULENGER (part), 1915, 
Proc. Zool. Soc. London, p . 632 [C]; WERNER (part), 1925, Arch. f. NaLurg., 90 (A 12). 
p. 151 [CJ; MONARD, 1937, Arq. Mus. Bocage, 8, p. 129 [CJ. 

Galamelaps polylepis (erreur d'impression) BocAGE, 1897, Jorn. Sci. Li sboa (2) 16, p. 201 
[C]. . 

Calamelaps unicolor polylepis LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool., 95, 
p . 162 [D]. 

(
15

) Les specimens cites par FITZSIMONS (1946) sous le nom de C. unicolor polylepis 
semblent tous des femelles, bien que trois d'entre eux soient determines comme males; 
ceci peut etre deduit des dimensions comparees du tronc et de la queue, ainsi que des 
nombres de ventra1es et de sous-caudales. 
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Race differant de la precedente par l'absence d'individus ayant 19 rangees 
d'ecailles dorsales. Ventrales : 163, 182 (d'd'); 198,203,214 (<:i? <:i?) . Sous-caudales 
27, 27 (d'd'); 16, 18, 20 (<:i? <:i?) . 

Longueur totale : 480 mm. (queue : 50 mm.). 

PosiTION SYSTEMATIQUE DE Calamelaps unicolor . - C. unicolor parait 
['espece la plus primitive du genre . Toutes ces races semblent derivees d'une 
forme ancestrale qui aurait combine le nombre de sous-caudales de la forme 
typique avec les 21 rangees d' ecailles dorsales de C. unicolor poly lepis; la race la 
plus evoluee serait, dans ces conditions, C. u. hildebrandti, particulierement ses 
populations a 17 rangees d'ecaille~ , qui reunissent les specialisations des deux 
races extremes. 

5. - Calamelaps dimidiatus (GuNTHER, 1888) . 
(Figs. 17-18-19.) 

Rhinocalamus dimidiatus GuNTHER, 1888, Ann. Mag. Nat. Hist . (6), t, p. 322, pl. XIX, 
fig . C [D, Mpwapwa ('ranganyika Terr. )]; 1895, op . cit., (6), 15, p . 526 [C, Ugogo 
(Tanganyika Terr. )] ; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 247 [DJ; STERN-

17 18 

19 

Calame~aps dimidiatus (GUNTHER) ( x ?) . 
FIG. 17: Tete, vue de dessus. - FIG. 18: Tete, vue de dessous. 

FIG. 19 : Tete, vue de elite. 
(D'apres GUNTHER.) 

FELD, 1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2), p. 32 [D]; BOULENGER, 1915, 
Proc . Zool. Soc. London , p. 632 [C]; LOVERIDGE, 1924, Journ. E. Afr . Uganda Nat. 
Hist. Soc., Spec. Suppl., n° 7, p. 3 [CJ; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), 
p. 151 [CJ; LOVERIDGE, 1933, Bull. Mus. Camp . Zool., 74, p. 261 [N, Mpwapwa (Tan­
ganyika Terr.] . 

Museau arrondi, fort deprime et depassant de beaucoup la machoire infe­
rieure; rei l petit (son diametre vertical compris environ 2 fois dans sa distance 
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de la bouche) . Rostrale tres g-rande, plus longue que sa distance a la frontale; 
internasales au mains 2 fois plus larg-es que longues; prefron tales plus long-ues 
que les i.nternasales (2 1/ 3) (leur suture mediane comprise 3 fois dans leur plus 
grande long-ueur); frontale plus long-ue que large (1 1 / 3), beau coup plus large 
qu'une sus-oculaire (environ 4 fois), un peu plus longue que sa distance du bout 
du museau (1 1/5); parietales aussi longues ou ·un peu plus long·ues que la fran­
tale (11/5); nasale semi-divisee; 1 minuscule postoculaire; 1 temporale; 6 labialcs 
superieures, la 3" en contact avec la prefrontale, les 3" et 4" bordant l'reil, la 5", 
la plus g-rande, en contact avec la parietale; (6) labiales inferieures, les 4 pre­
mieres en contact avec les menlonnieres, qtii sont separees de la symphysiale par 
les premieres labiales, les quatriemes les plus grandes, et.roitement separees l'une 
de !'autre; pas de mentonnieres posterieures. Ecailles en 17 rang·ees . 192 a 207 
ventrales chez le d', 215 chez la seule ~ conm1e; 25 a 27 sous-caudales chez le d', 
20 chez la seule ~ connue . 

Noir en dessus; levre superieure, 3 rangees d'ecailles laterales et face vcn-
trale blanches. 

Longueur totale : 470 mm. (queue : 30 mm.). 

DISTRIBUTION. - Tanganyika Territory. 

PosiTION SYSTEMATIQUE . -Parses 17 rangees d'ecailles cl la conservation d' 
la 2" labiale superieure, C . dimid.iatus se range parmi les formes primiti' c du 
genre, dont la plus proche est C. unicolor hidebrandti . Cependant, par le devclop­
pement de la frontale et la reduction des sus-o.culaires, il annonce les espece. , ui­
vantes, dont plusieurs sont meme depassees par ['hypertrophic de la ro.' l ralc, 
l'allongement du tronc et la perte des dents palatines. 

6 . - Calamelaps feae Bo LE "GER, 1906. 
(Figs. 20-21-22.) 

Calamelaps feae BouLENGER, 1906, Ann. Mus. Civ. Stor. Nat. Genova (3), 2, p. 214, fig. 9 
[D, Rio Cassine (Guinee portugaise)]; 1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, 
p . 219 [C]; \VERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 151 [C]; ANGEL, 1933, Le 
Serpents de l'A.O.F . , p. 171 [D] . 

Calamelaps unicolor feae LoVERIDGE, 1944, Bull. Mus. Comp. Zool., 95 , p. 168 [D]. 

Museau arrondi, depassant la machoire inferieure; ceil petit (son diametre 
vertical compris 2 X fois dans sa distance de la bouche). Rostralc grande, beau­
coup plus large que haute, aussi (presque d'apres la fig-ure) long-ue que sa eli tan e 
de la frontale; internasales beaucoup plus larges que longues (1 1 / 4 a 1 1 / 3); 
prefrontales environ 2 fois plus longues que lcs interna ales (leur suture mcdiane 
allant plus de 3 fois dans leur plus grande longueur); fronlale 1 1 / 3 foi aussi 
longue que larg-e, beaucoup plus large qu'une sus-oculaire (environ 3 X fois) , 
plus longue que sa distance du lJOl..lt du mu. cau (1 1 / 3); parietales plu lon()'ue 
que la frontale (1 1 / 3); nasale divisee; 1 minuscule postoculairc ; 1 Lemporale ; 
5labiales superieures, la 2• en conlact avec la prefrontale, les 2" et 3" bordant l'reil, 
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la 4", la plus g rande , en contact avec la parietale; (6) labiales inferieures, les 
4 premieres en contact av~c les mentonnieres, qui sont separees de la symphysiale 
par les premieres labiales ; les quatriemes, les plus grandes, etroi.tement separees 
l'une de I'aulre; m entonnieres posterieures apparemment encore presentes, mais 
minuscules . Ecailles en 15 rangees. 196 ventrales ( d' ) ; 23 sous-caudales. 

Uniformement noir. 
Longueur totale : 610 mm. (queue :50 mm.) . 

20 21 

22 

Ca~ame~aps [eac BOULENGER ( x ?) . 
FlG. 20 : Tete, vue de dessus. ~ FIG. 21 : Tete, vue de dessous. 

FrG. 22 : Tete , vue de cote. 
(D 'apres BO ULENGER. ) 

DrsTRIBUTION. - Guinee portugaise. 

PoSITION SYSTEMATIQUE . - c. jeae semble la moins evoluee des especes a 
15 rangees d'ecaHles et 5 labiales superieures (2" soudee a la 3"), car, bien qu'elle 
presente un a1lon gem ent du tronc comme C. dimidi'atus, le developpement de la 
frontale n'excede pas celui qu'elle presente chez ce dernier et la rostrale est nor­
male. D'autre part, il faut reconnaitre que les affinites apparentes de C. jeae 
cadrent assez mal avec son isolement geographique; une derivation de C. unicolor, 
la seule espece actuellement connue qui hab~te les regions voisines, semble d'au­
tant plus vraisemblable que C. unicolor et C. jeae sont precisement les seules 
especes dont la taille depasse 60 em . 

.REMARQ UE. - LovElUDGE (1944) considere C. jeae comme une race de 
C. unicolor; il est fort possible qu 'il ait raison, mais la faun e del' Afrique occiden­
tale est encore trop mal connue pour qu'on puisse etre affirmatif sur ce point. 
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7. - Calamelaps rodhaini (WITTE, 1930). 
(Figs. 23-24-25.) 

Rhinocalamus rodhaini WITTE, 1930, Rev. Zool. Bot. Afr., 19, p. 1, fig. 1-5 [D, Kikondja 
[Congo belge : Lualaba)]; 1933, Ann . Mus . Congo, Zool. (i), 3, p. 94, fig. 1-3 [D]; 
WITTE et LAURENT, 1943, Rev . Zool. Bot. Afr., 37, p . 159. 

Museau pointu, fort deprime, depassant de beaucoup la machoire infericure; 
reil petit, son diametre vertical compris environ 2 fois dans sa distance de Ja 
bouche. Rostrale tres grande, 2 fois plus long-ue (aussi longue chez un exem­
plaire) que sa distance de la frontale; internasales 1 1 / 5 a 1 X' foi au si •larges 

23 24 

25 

Calamelaps rod.haini (WriTE) ( x 4). 
FIG. 23 : Tete, vue de dessus. - FIG. 24 : Tete, vue de dessou~. 

FrG. 25 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; H.G.M.C. 3079 (Lomami: Type). ) 

que longues (la longueur externe, qui est la plus grande, etant consideree); pre­
frontales 1 3 / 4 a 2 fois aussi longues que les internasales, le lll' suture meui'ane 
comprise 3 a 3 2/3 fois dans leur plus grande longueur; frontale 11/ 3 a 1 X' fois 
aussi longue que large, environ 4 fois plus large qu'une sus-oc ulaire, 1 1 /5 a 
1 X' fois aussi longue que sa distance du bout du museau; parietales aussi longues 
ou un peu plus courtes que la frontale; nasale entiere ou semi-divisee; postoculaire 
absente, apparemment soudee a la sus-oculaire; 1 temp orale; 5 labiales supe­
rieures, la 2" en contact avec la prefrontale, les 2" et 3" bordant l'reil, les 3• et 4" en 
contact avec la parietale, la 4" la plus grande; 6 labiales inferieures, les 3 pre­
mieres en contact avec les mentonnieres, qui sont separees de la symphysiale par 
les premieres labiales, les troisiemes les plus grandes; pas de menlonnieres paste-
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rieures. Ecailles en 15 rangees. 199 a 212 ventrales chez le cf, 219 chez la seule <j? 

connue; 24 sous-ca u<lales chez le cf, 22 chez la <.i?. 

Brun, les ecailles bordees de j aune, les ventrales plus largement que les dor­
sales; ecailles laterales tres largement bordees de clair sur 2 ou 3 rangees, celles 
de la derniere rangee et merne celles des 2 dernieres rangees a l' avant eta l'arriere 
du corps parfois completemcnt depourvues de pigmentation. 

Long11elll' totale, cf : 438 mm. (queue : 36 mm.). 
<.i? : 303 mm. (queue : 19 mm. ). 

DtsTRIBUTION. - Congo beige (Katanga). 

Posrrro SYSTEMATIQ E . - C. rodhaini prolonge, en quelque sorte, l'evolu­
lion de C. dimidiatus par un developpement plus grand encore de la rostrale et de 
la frontale; il s'en distingue, en outre, par la perte de la postoculaire, caractere qui 
lui es t particulier, ainsi que la perte de la 2o labiale superieure, et la reduction 
du nombre de rangees d'eca illes dorsales a 15, caracteres qu'il par tage avec 
C. jeae, C. ventrimaculatus et Amblyodipsas, et enfin la perte de la 2o labiale 
inferieure, cnractere que nous retrouvons chez les suivants. 

8. - Calamelaps yent1·imaculatus (Roux, 1907). 
(Figs. 26-27-28.) 

Rhinocalamus ventrimaculatus Roux , 1907, Rev. Suisse Zool., 15, p. 11, fig. 1-2 [D, 
Barotse (Rhodesie du Nord)]; WER IER, 1925, Arch. f. Naturg ., 90 (A 12), p. 151 [C]; 
PITMAN, 1934, Rep. Faun. Surv. North Rhodesia, p. 298 [C, Barotse] . 

Calamelaps pellegrini ANGEL, 1921, Bull. Mus. IIist. nat. Paris, 27, p. 42, fig. 1-3 [D, distr. 
de Lealui (Rhodesie du Nord]; FITZSIMONS, 1935, Ann. Transv. Mus .. 16, p. 32i, 
fig. 4-5 [D, Kabulabula (Rhodesie du Nord)]. 

l\Iuseau arrondi, depassant fortement la machoire inferieure; mil tres petit 
(son diamctre vertical compris 2 a 3 fois dans sa distance de la bouche). Rostrale 
Leaucoup plus large que haute, un peu plus courte ou un peu plus longue que sa 
distance de la frontale; internasales beaucoup plus larges que longues (1 ~ a 2) ; 
prefrontale plus longues que les internasales (2 fois) (leur suture mediane com­
prise 2 1 / 4 a 3 fois dans l~ur plus grande longueur); frontale plus longue que 
large (11/5 a 1 ~), beaucoup plus large qu'une sus-oculaire (6 fo is), plus longue 
qLle sa di lance du bout du museau (11/5 a 1 3/5); parieta~es plus longues que la 
frontale (1 1/5 a 1 2 /5); nasale enliere; 1 minuscule postoculaire; 1 temporale; 
5 labiales superieures, la 2" en contact avec la prefrontale, les 2" et 3" bordant 
l'mil, la 4" la plu grande ct largcmen t en contact avec la parietale C6

); (5) labiales 
infcrieures, les 3 premieres en contact avec les mentonnieres, qui sont separees 

( 16 ) Sur la figure d'ANGEL, reproduite ici, le profil montre une courte suture entre la 
3" labiale et la parietale; la meme particularite apparalt sur le profil represente par 
FITZSIMONS (1935, fig. 5) et tres distinctement sur la vue dorsale, du cote droit (fig. 4); 
de meme sur le type (Roux, 1907, fig. 1). 
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de la symphysiale par les premieres labiales, les troisiemes ~es plus g ranues; pa~ 
de veritables mentonnieres posterieures. Ecailles en 15 rangees. 177 ;\ 186 ven­
tl·ales (probablement ~ ); 17 a 24 sous-caudales. 

Gris de plomb sur la partie superieure de la tete et des labiale . Bords des 
levres blanc j aunatre. Les ecailles des 7 rangees superieures du <los avec une 
grande tache noire. Un lisere blanc posterieur sur chaque ecail1e . Sur les rangees 

26 27 

28 

Calamelaps ventrirnaculatus (Roux) ( x ?). 
FIG. 26 : Tete, vue de dessus. - FIG. 27 : Tete, vue cle clessous. 

· FIG. 28 : Tete, vue cle cOte. 
(D'apres ANGEL.) 

supero-laterales, les taches sont moins grandes . Surles cotes elles sont tr\ rares 
et disseminees irregulierement; la plupart des ecailles sont blanches. Ventrale 
(surtout les posterieures) plus ou moins tachetees de noir, leur borcl po terieur 
restant blanc . Anale blanche . Sous-caudales plus ou moins tachetees de noir. 

· Longueur totale : 425 mm. (queue : 25 mm.) . 

DisTRIBUTION. - Rhodesie occidentale. 

PosiTION SYSTEMATIQUE.- C. ventrimaculatus est plus evolue que C. rodhaini 
par l'hypertrophie de la s· labiale inferieure et l'elargissement encore plu pro­
nonce de la frontale, mais i~ a conserve la postoculaire; sa rosLralc csL moin 
developpee et le tronc est notablement plus court. 

SYNONYMrE . - LovERIDGE (11
) con sidere avec raison C. pel leg rini commc un 

synonyme de C. ventrimaculatus. 

(
17

) LOVERIDGE, 1942, Bull. Mus. Camp. Zool. , 91 , p. 295. 
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VI. - AMBLYODIPSAS PETERS, 1856 . 

. 4.rnblyodipsas PETERS, 1856, Monastb. Akad. Berlin, p. 592; JAN (part), 1862, Arch. Zool. 
Anat. Phys., 2, p. 40; PETERS, 1882, Reise nach Mossambique, 3, p. 109; BOULENGER, 
1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 244; PARI{ER, 1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20, 
p. 81; BOGERT, 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77, p. 12. 

Maxillaire tres court, portant 5 dents de taille graduellement croissante, sui­
vies, apres un court intervalle, d'un crochet sillonne situe sous l'reil; pas de 
foramen ectopterygoi"deo-maxillaire; maxillaire et ectopterygoi:de simples; des 
dents palatines et pterygoi:!iiennes; dents mandibulaires de taille decroissant 
posterieurement. Tete petite, non distincte du cou; ceil petit, muni d'une pupille 
ronde; internasales soudees aux prefrontales; nasale petite, entiere; pas de frenale; 
pas de preoculaire; pas de temporale anterieure. Corps cylindrique. Ecailles 
lisses, sans fossettes apicales, sur 15 rangs; ventrales arrondies; anale divisee. 
Queue tres courte, obtuse; sous-caudales en 2 rangees. 

DisTRIBUTION. -Mozambique, Zululand, Katanga. 

PosiTION SYSTEMATIQUE . - Le genre Amblyodipsas parait etre issu de Cala­
melaps evolues, a queue raccourcie, 15 rangees d'ecailles dorsales, 5 labiales 
superieures, fronLale elargie aux depens des sus-oculaires, nasale entiere et presen­
tant une hypertrophie de la derniere labiale inferieure en contact avec les men­
tonniere , par fusion des internasales avec les prefrontales. Il n'est pas certain 
que ces deux especes aient la meme origine; s'il n'en etait pas ainsi, ill faudrait 
pouvoir les isoler dans deux genres distincts, ou bien fusionner les genres Cala­
mela.ps el Aml.Jlyodipsas, auquelrcas Amblyodipsas aurait la priorite. 

SYNOPSIS DES ESPECES . 

I. 4 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres. Frontale 1 2 I 3 fois aussi lon-
gue que large. 142 ventrales . Face ventrale claire ........ ........... ... . ..................... . 

1. A . microphthalnw (BIANCONI), p. 39. 

II. 3 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres . Frontale un peu plus longue 
que large. 179 a 207 ventrales. Face ventrale foncee ............................................ . 

2. A. katangensis WITTE et LAURENT, p. 41. 

1. - Amblyodipsas microphtha.Ima (BIANCONI, 1852). 
(Figs. 29-30-31.) 

Calamaria mlicrophthalnw BIANCONI, 1852, Spec. Zool. Mosamb. , p. 94, pl. XII, fig. 1 
[D, Inhambane (Mozambique)]. 

Amblyodipsas microphthalma PETERS, 1856, Monatsb. Akad. Berlin, p. 592, fig. [N]; 
JAN, 1862, Arch. Zool. Anat. Phys., 2, p. 41 [N]; 1865, Icon. Gen. , 14, pl. I, fig. 1; 
PETERS, 1882, Reise nach Mossambique, 3, p. 109 [D]; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes 
Brit. Mus., 3, p. 244 [D]; BocAGE, 1896, Jorn. Sci. Lisboa (2), 14, p. 30 [C, Inhambane 
(Mozambique)]; BOULENGER, 1908, Ann . Natal Mus., 1, p. 230 [C, Kosy Bay (Zulu­
land]; 1910, Ann. South Afr. Mus., 5, p. 515 [C]; W. F. FITZSIMONS, 1919, The Snakes 
of South Africa, p. 127 [N]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 150 [CJ. 
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Museau arrondi, depassant la machoire inferieure; reil trcs petit (son diame­
t.re vertical compris au moins 2 fois dans sa distance de la bouche). Roslrale plus 
large que haute, concave ventralement, a peu. pres aussi longue que sa distance 
de la frontale; prefrontales plus longues que larges (1 X' a 1 3 / 4); frontale grande, 
son angle post.erieur fortement aigu, 1 2 / 3 fois aussi longue que large, beaucoup 
plus large qu'une sus-oculaire (4 X'), plus longue qne sa distance clu bout du 
museau (1 X'); parietales plus longues que la frontale (1 1 / 3); nasale entiere · 
1 postoculaire; 1 temporale; 5 labiales superieures C 8), la 2• en con tact avec la pre-

29 30 

31 

Amblyodipsas microphlhalma (BIANC.'ONI) ( x ?). 

FrG. 29 : Tete, vue de dessus. - FIG. 30 : Tete , vue cle dessous. 
FIG. 31 : Tete, vue cl e cote. 

(D'apres PETERS. ) 

frontale, les 2" et 3• borclant l'reil, la 4•, la plus grande, en conlac l avec la parie­
tale; (6) labiales inferieures, les 4 premieres en contact avec les menlonniere , 
qui sont separees de la symphysiale par les premieres labiales, la 46 la plus grande. 
Pas de mentonnieres posterieures. Ecailles en 15 rangees. 142 ven lrales. 19 sous­
caudales . 

(1 8
) Ayant compare A. katangensis WITTE et LAURENT a la figure publiee par PETERS 

(i856) et reproduite ici, il nous semble qu'on a omis, a tort, de compter comme labiale chez 
A. microph'thalma une ecaille qui parait pourtant border la levre, et le fait, en tous cas, 
chez notre espece. 
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Brun sombre en des sus; lEwre superieure, 2 rangees externes d' ecailles, face 
ventrale blanches; une ligne brun fonce le long du milieu du ventre . 

Longueur totale : 300 mm. (queue : 24 mm.). 

DisTRIBUTION. -Mozambique, Zululand. 

2. - Amblyodipsa~ katangensis WITTE & LAURENT, 1942. 
(Figs. 32-33-34.) 

.4.mblyod·ipsas katangensis WITTE et LAURENT, 1942, Rev. Zool. Bot. Afr ., 36, p. 113 · 
[N, N'Gayu IGongo belge : Haut Katanga)]; 1'143, op. cit . , 37 , p . 159 [N]. 

32 33 

34 

A mblyodipsas lcatangensis WITTE & LAURENT ( x 4 2/3). 
FIG. 32 : Tete, vue de dessus. - FIG. 33 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 34 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 9321 (N'Gayu: Type).) 

Museau anondi, depassant fortement la machoire inferieure; reil tres petit, 
son diametrc vertical de beaucoup inferieur a sa distance de la bouche (1 3 / 4). 
Rostrale plus large qne haute, a face ventrale concave, sensiblement plus longue 
que sa distance a la frontale; prefrontales plus longues que larges (1 1/4); fran­
tale grande, un pen plus longue que large, 4 fois aussi large qu\me sus-oculaire, 
1 1/4 fois aussi longue que sa distance du bout du museau; parietales environ 
11/ 4 fois aussi longues que la frontale; nasale entiere; 1 postoculaire; 1 tempo­
rale; 5 labiales superieures, la 2" en contact avec la prefrontale, les 2• et 3" bordant 
l'reil, la 4", la plus grande, en contact avec la parietale; 5 labiales inferieures, les 
3 premieres en contact avec les mentonnieres qui sont separees de la symphysiale 
par les premieres labiales, la 3" la plus grande. Pas de mentonnieres posterieures. 
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Ecailles en 15 rangees. Ventrales: 179 a 207 (179 chez le d', 207 chez la 9). Sous­
caudales : 19 a 26 (26 chez le d'' 19 chez la <j?) 0 

Entierement d'un noir luisant . 
Longueur totale : 344 mm. (queue : 21 mm.) . 

DISTRIBUTION. - Congo beige (Katanga). 

PosiTION sYsTEMATIQUE . - Am. katangensis est plus evolue que son conge­
nere par la perte de la 2" labiale inferieure, et sa rostrale plus developpee, mais le 
raccourcissement du tronc et la reduction de l'ceil chez Am. microphthalma em­
blent egalement des phenomenes secondaires. 

VII. - XENOCALAMUS GUNTHER, 1868: 

Xenocalamus GUNTHER , 1868, Ann . Mag. Nat. Hist. (4), 1, p. 414; 1895, op. cit. (6), 15, 
p . 526; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 247; METHUEN, 1919, Proc. 
Zool. Soc. London, p . 349; PARKER, 1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20 , p. 81; BOGERT, 
1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77 , p. 12; FITZSIMONS, 1946, Ann. Transv. Mus. , 
20, p. 383. 

Micaela WERNER, 1915, Ergebn. Hamb. deutsch S. W. Afr. Studienreise, 1911, p. 35 . 

Maxillaire tres court, portant 4 ou 5 dents de taille graduellemcn l crois ante, 
suivies, apres un court intervalle, d'une .paire de crochets sillonne itue ou 
l'ceil; pas de foramen ectopterygo'ideo-maxillaire; ectopterygo"ide et maxillaire 
simples; dents palatines presentes ou absentes; dents mandibulaires au nombre 
de 7 a 9, de taille successivement croissante et decroissante posterieurement (le 
medianes les plus long ues) C9

) . Sulcus spermaticus non bifurqu6. Tete petite et 
allongee, non distincte du cou; muse au fort deprime, clepassan l trc f ortemen t la 
machoire inferieure, rostrale grande, se terminant en un bord horizonLal obtu , 
plate ou concave en dessous; ceil petit, a pupille ronde; nasale divi ee, crm­
di visee ou entiere; pas de frenale; pas de preoculaires; prefrontales simulant de 
preoculaires, largement separees l'une de l'autre par la frontale hypertrophiee; 
pas de temporale anterieure. Corps cylindrique. EcaiUes lisRes, sans fossettes 
apicales, en 17 ou 21 rangees; ventrales arrondies; anale divisec. Queue courtc; 
sous-caudales doubles. 

DISTRIBUTION.- Afrique australe jusqu'au Kwango, au Kasai et au KaLanga. 

PosiTioN SYSTEMATIQUE . -A premiere vue, il semblerait que le genre Xeno­
calamus, qui realise si nettement les tendances esquissecs chez les Calamelaps 
superieurs, puisse descendre de ce groupe, comme c'est, sans doute, ·le cas pour 

(
19

) METHUEN (1919, Proc. Zool. Soc. London, p. 349) a inclus dans sa diagnose du 
genre Xenocalamus un. certain nombre d'autres caracteres osteologiques que nous n'avons 
pas reproduits ici, parce que, dans !'ignorance - evidemment regrettable-, ou nous nous 
trouvons concernant l'osteologie des autres genres, ils n'auraient pu dr_nner lieu a aucune 
comparaison. 
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Amblyodipsas. En effet, il prolonge !'evolution de Calamelaps par l'allongement 
de la tete, l' hypertrophi<:) et la specialisation de la rostrale, l'hypertrophie de ·la 
frontalc aux depens des sus-oculaires (20

) et des prefrontafles, qui sont separees 
l'une de l'autre et refoulees sur les cotes, simulant ainsi des preoculaires, denomi­
nation qui leur a effectivement toujours ete appliquee, et enfin par l'allongement 
considerable des troisiemes labiales inferieures (21

), caractere deja fort net chez 
plusieurf: Calamelaps, comme C. ventrimaculatu.s (Roux). Notons egalement, 
d'apTes BoGEH.T (1940), que Xenocalamus se montre egalement plus evolue que 
Calamelaps par son sulcus spermaticus non bifurque. 

l\Ialgre eel a, on se heurte a plusieurs difficultes : 1 o les Calamelaps, dont 
Xenocalamus semble descendre, ont pour [a plupart 15 rangees d'ecailles (seul, 
C. dimidiatus en a 17), alors que les Xenocalamus en ont 17 (X. michelli en a 
meme 21); 2o ils ont perdu la 2" labiale superieure (sauf C. dimidiatu.s), aolors que 
les deux Xenocalamus les plus repandus l'ont gardee; 3o ils ont perdu la 2" labiale 
inferieure (sauf C. dimidiatus), alors que X . michelli l'a gardee; 4o ll'espece la 
plus proc.he de Xenocalamu.s par le developpement de ~a frontale (C . ventrimacu­
latus) a la nasale entiere (ce qui semble un caractere evolue), alors que X. bicolo1· 
ct X. rnechowi l'ont divisee; 5o C. dimidiatus, qui a garde 17 rangees d'ecailles 
dorsales, les deuxiemes labiales superieures et inferieures et la nasale divisee, a 
perdu les dents palatines, qui' sont conservees chez X . transvc:-alensis (22

). 

L'origine de Xe.nocalamus serait done a reculer parmi des formes plus primi­
tives que celles qui lui ressemblent le plus. La consideration du nombre de sous­
caudales apporte une confirmation a cette hypothese. Nous avons vu que la queue 
emblait s'etre raccourcie dans le genre Calamelaps, au niveau de C. unicolor 

polylepis, et que cette modification semble s'etre maintenue chez toutes les 
cspeces plt1s evoluees, done chez celles qui paraissaient faire le passage entre les 
formes primilives telles que C. unicolor unicolor et Xeno.calamtLS; or, precise­
ment, Xenocalamus a conserve la queue plus longue de C. u . unicolor et trahirait 
ainsi la relative anciennete de son origine . II semble done bien que Xenocalamus 
represente une lignee parallele a celle des Calamelaps, mais dont !'evolution, 
apparemment plus rapide, s'est davantage limitee a certains caracteres d'adapta­
tion au fouissement. 

( 20 ) Celles-ci passent meme pour disparues chez X. mechowii PETERS. Mais comme 
cette espece est la seule dans tout le groupe a possecter 2 postoculaires et que c'est preci­
sement l'une des plus evoluees, il est a peu pres certain que la postoculail'e superieure 
represente en realite la sus-oculaire refoulee derriere l'ceil par la frontale, tout comme le 
sont les prefrontales devant l'ceil. 

(
21

) Les quatriemes chez X. michelli L. MULLER. 
( 22 ) On pourrait egalement faire etat du nombre de dents maxillaires, qui est par­

fois 5 chez Xenocalamus, alors qu'il ne depasserait pas 4 chez Calamelaps, mais on ne peut 
accorder qu'une confiance relative a un caractere d'observation si rare et si susceptible 
d'erreurs. 
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SYNOPSIS DES ESPECES (23
) . 

I. 17 rangees d'ecailles dorsales. 1 ou 2 postoculaires. 3 labiales inferieures en contact avec 
les mentonnieres. 

A. - 5 ou 6 labiales superieures, la 3° ou les 3" et 4° bordant l'c:eil. Nasale divisee. 
Pas de dents palatines. 

1. - 1 sus-oculaire. 1 postoculaire. 

a. Coloration dorsale foncee, uniforme ou partiellement interrom­
pue par de pttles lignes transversales peu distinctes, laissant 
1, 2 ou 3 rangees d'ecailles claires sur les cotes. Ventrales: 190 a 
216 (d'd'), 206 a 228 (~ ~ ) . Sous-caudales: 28 a 32 (d'd'), 21 a 
29 (~ ~). 

"' 6 labiales superieures les 3" et 4" bordant l'c:eil. Ventrale : 198 
a 216 (d' d'), 216 a 228 ( ~ ~ ). 
Tete etroite et allongee, au moins 2 fois aussi longue que 

large; longueur du bord du museau a l'anus comprenanl 
plus de 60 fois le diametre du corps. Rhodesie, Nord du 
Transvaal ..... .. ...... .. 1. X. bicolor bicolor GD THER, p. 45. 

Tete moderement allongee, moins de 2 fois aussi longue que 
large; longueur du bout du museau a l'anus comprenant 
moins de 60 fois le diametre du corps. 

Tete un peu plus large que le cou; longueur du bout du 
museau a l'anus comprenant pres de 60 fois le diametre 
du corps; ecailles medio-dorsales plus longues que large . 
Sud-Ouest africain ........ ............................. ... .. ........... . 

2. X. bicolor pernasutus (WERNER), p. 46. 

Tete un peu plus etroite que le cou; longueur du bout du 
museau a l'anus comprenant environ 35 fois le diametre 
du corps; ecailles medio-dorsales aussi larges que lon-
gues. Orange ............... ........ ... ............................. ...... . 

3. X. bicolor concavo-rostralis HOFFMAN , p. 47. 

u 5 labiales superieures, la 3" bordant l'c:eil. Ventrales : 190 a 
198 (d' d'), 206 a 217 ( ~ ~ ). Transvaal ... ...... ........ ........ .... . 

5. X. bicolor australis FITZSIMONS, p. 48. 

b. Coloration dorsale foncee distribuee en deux series de taches. Ven­
trales: 216 (d') . . Sous-caudales : 32 (cf). 6 labiales superieures. 
Bechuanaland ......... 4. X. bicolor maculatus FITZSIMONS, p. 47. 

(
23

) Le recent travail de FITZSIMONS (1946) sur le genre Xenocalamus nous a obliges a 
t·emanier cette revision en com·s d'impression. Nous nous sommes done bornes a !'essen­
tiel, et renvoyons le lecteur a cette excel1ente contribution dont les belles illustrations 
ne sont pas le moindre merite. 
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c. Coloration dorsale foncee limitee a une bande mediodorsale cou­
vrant 3 rangees d 'ecailles, rarement 5 ou 7. Ventrales : 225 a 
230 (d' d') , 244 a 246 ( <j? <j? ) . Sous-caudales: 32 a 37 (d' d'), 26 a 
29 ( <j? <j? ) . 6 labiales superieures . Mozambique (extreme Sud). 

6 . X. bicolor lineatus Roux, p. 49. 

~. - Pas de sus-oculaire. 2 ·postoculaires. 

a. Deux series de taches dorsales noiratres . Ven~rales : 227 a 
231 (d' d'), 245 a 260 ( <j? <j? ) . Angola, Sud du Congo belge, Rhode-
sie du Nord ... ...... ...... 7. X . mechowii mechowii PETERS, p . 49. 

b. Dos uniformement noiriUre. Ventrales : 279 (d') . Sud-Ouest 
africain ........ .. ..... ... 8. X. nwchowii inornatus sbsp . n ., p. 51. 

B. - 5 labiales superieures, les 2" et 3e bordant l'reil. Nasale entiere ou semi-
divisee. 184 a 195 ventrales (d') . Des dents palatines .. ... ... .. ... .. ................. ... . 

9 . X. transvaalensis METHUEN, p. 51. 

II. 21 rangees d'ecailles dorsales. Pas de postoculaire . 4 labiales inferieures en contact 
avec les mentonnieres. 257 ventrales. 5 labiales superieures, les 2• et 3" en contact avec 
l'reil. Nasale entiere . Pas de dents palatines ... ... ... 10. X. michelli L. MULLER, p . 52. 

1. - Xenocalamus bicolor bicolor GuNTHER, 1868. 
(Figs. 35-36-37.) 

Xenocalamus bicolor GuNTHER, 1868, Ann. Mag. Nat. Hist. (4), 1, p. 415, pl. XIX, fig. A 
[D, "Zambeze »]; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit . Mus., 3, p . 248 [DJ; 1915, Proc . 
Zool. Soc. London, p . 632 [CJ; WERNER (part) , 1925, Arch . f. Naturg., 90 (A 12) , 
p. 152 [C]; PITMAN, 1934, Rep. Faun. Surv. North Rhodesia, p. 298 [C]. 

Xenocalamus bicolor bicolor FITZSIMONS, 1946, Ann . Transv. Mus. , 20, p . 388 [N, Water­
poort (Transvaal)] . 

Museau pointu; reil petit (son diametre verti'cal compris 1 4/ 5 fois dans sa 
distance de la bouche). Rostrale tres grande (comprenant de 5 a 6 fois sa dis­
tance de [a frontale); frontale plus longue que large (1 1/2 a 1 4/5 fois)' beau­
coup plus large qu'une sus-oculaire (5 fois), beaucoup plus longue que la rostrale 
(2 a 2 3/ 4 fois) et que sa distance du bout du museau (2 a 2 1/ 5 fois), plus lon­
gue que les parietales (1 2/ 5); nasa1e divisee; 1 petite postoculaire; 1 temporale; 
6 labiales superieures, la 3" en contact avec la prefrontale, les 3" et 4" bordant 
l'reil, la 5", la plus grande, largement en contact avec la parietale; (5) 1abiales 
inferieures, lt;ls 3 premieres en contact avec les mentonnieres, les troisiemes extre­
mement allongees (correspondant aux 2•, 3" et 4" labiales superieures); pas de 
mentonnieres posterieures . Ecailles en 17 rangees . Ventrales : 218, 220 ( <i?). Sous­
caudales : 24, 29 ( <i?). 
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Brun ou noiratre dorsalement, b lanc j aunatre ou j aun e ventralement; 
2 ou 3 rangees d'ecailles laterales et la levre superieure cllaires. 

Longueur totale : 469 mm. (qu eue : 39 mm.) . 

DISTRIB UTION . - Rhodesie, Transvaal. 

35 36 

37 

XenocaLarnus bicolor bicolor GtlNTHER ( x ?). 
FIG. 35 : Tete, vue de dessus. - FIG. 36 : Tete, vue de desson!'. 

FIG. 37 : Tete, vue de c5te. 
(D 'apr es GtlNTHER.} 

2. - Xenocalamus bicolor pernasutus (WERNER, 1915). 

? Xenocalamus mechowi (non PETERS) BoULENGER, 1905, Ann. Mag. Nat. Hist. (7) 16, p. 113 
[N, between Benguella and Bihe (Angola)]. 

Micaela pernasuta WERNER, 1915, Beitr. z. K. Land-u. Susswasserfauna Deutsch s. vV . 
Afrikas, Rept. u. Amph., p . 358 [D , Farm Otjituezu bei Neudamm, 46 km. N. 0. von 
Windhuk (Sud-Ouest africain)]; 1929, Zool. Jahrb. , Abt . f. Syst., 57, p. 185 [C]. 

Xenocalamus pernasutus HEWITT, 1926, Ann . S. Afr. Mus., 20 , p. 473 [N, Warmbad, near 
Sesfontein (Sud-Ouest africain)]. 

Xenocalamus bicolor pernasutus FITZSIMONS , 1946, Ann. Transv. Mus. , 20, p. 389, 
fig . 15-17 [N, Okahandja (Sud-Ouest africain)]. 

Cette sous-espece differe de la forme typique par ses proportion s mains allan ­
gees (longueur du tronc comprenant mains de 60 fois son diamelre, tete mains de 
2 fois plus [ongue que large); d 'apres FITZSIMONS (1946), la fron1ale serait plus Ion-
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g ue, mais Ia figure de G ·· NTHER reprou uile i.ci dement cette assertion, en ce qui 
con cern e le type de X . b . bicolor, sauf pO'ur une proportion , la longueur de la 
fronlale comprenant effec livement 2 1/ 3 fois sa distance du bout du museau chez 
X . b. pemasutus (d'aprc la figure de FITZSIMONs) . Ventrales : 209, 214 (2 cf), 216, 
223, 228 (3 ~ ) . Sou s-caudales : 29 (1 cf) C4

); 21, 23, 26 (3 ~) . 
Livree comme chez la forme typique, mai s la tet e plu s pale, ct les plaques 

venlrales et o us-caudales parfoi s tachelees Slrr leur bard anterieur . 
Long ueur totale, cf : 529 mm. (queue : 48 mm.). 

~ : 719 mm . (queue : 45 mm.) . 

REr.rAnQuEs . - Cette race es t rl'une des main s bien etablies ; elle pourrait, dan s 
l' aven ir, s'averer inseparable de la forme typique, L'exemplaire provenant de 
!'Angola meridional et rapporte a X . mechowi par Bo LENGER differe de cette 
c. pf>ce par sa po tocu laire unique et surtout par les nombres de ventrales (217) 
et de sous-ca udales (25), lesquels s'accordent au contraire avec les nombres obser­
ves chez X . u. bicolol' ct X . b. pemasutus. La preference est donnee ace dernier 
a cau e de la proximite rellative des localites . 

3. -- Xenocalamus bicolor concavo-rostralis HoFFMAN, 1940. 

Xenocalamus bicolor concavo-roslralis HoFFMAN , 1940, Sool. Navors. Nas . Mus., 1, n o 11 , 
n. 111, fig. 1-2 [D, Bloemfontein (Orange)]; FITZSIMONS, 1946, Ann. Transv. Mus., 20 , 
p . 391, fig. 18-20 [NJ . 

Cetle sou -especc differe de la forme typique par ses proportions sensible­
men! plus trapues (lon gueur du tronc comprenant 36 foi on diamelre, te te mains 
de 2 foi plus longue que large); frontalc 6 fois plus large qu'une sus-oculaire, 
pres de 3 fois plus lon g ue que la rostt·ale, 2"4 / 5 fois plus longue que sa distance 
du bout du mu cau. Ventrales : 198 (probablement cf). Sous-caudales : 29 (cf) . 

Longu eur lot ale : 388 mm. (queue : 47 mm.) . 

AFFT TTEs. - Cette forme paralt fort voisin c de X . b. pernasutus, mais s'en 
clistingue parse proportions, la ro trale plus co urte, la tete phrs etroite, le ven­
tral<' main s nomhrcuscs clles ccailles dorsales plus larges . 

4. - Xenocalamus bicolor maculatus FrTzsrMoNs, 1932. 
(Figs. 38-39.) 

Xenocalamu bicolor maculalus FITZSIMONS, 1932, Ann . Transv. Mus., 15, p. 39 [D, Kuke 
Pan (Bechuanaland)]; 1935, op. cit:, 16, p. 322, fig. 6-7 [D]. 

Cc lte so ns-espcce differe de la forme typique par sa livree, les proportions 
mains elancees du corps, et par la tete mains etroite et mains allongee; 1la frontale 
n 'c t que 1 2/ 5 foi aus i lon g ue que large (1 ~ a 1 4/ 5 chez X . b. bicolor), mais 

( 2 ·') Le nombre 18, chez le type, probablement du a une mutilation. 
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2 3 / 4 fois at1ssi longue que sa distance du bout du museau, 3 fois aussi longue que 
la rostrale (2 a 2 1 / 5, et 2 a 2 3 / 4 fois chez X. b. bicolor) et 6 X foi s plus large 
qu'une sus-ocullaire (5 fois chez X. b. bicolor) . La longueur de la rostrale comprend 
10 fois environ sa distance de la frontale"(5 a 6 fois chez X. b. bicolor) C5

) . 

216 ventrales ( cf); 32 sous-caudales. 
Les colorations foncees constituent une serie de taches plus ou moins di po­

posees par paires. 
Longueur to tale : 440 mm. (queue : 44 mm.). 

DrsTRIBTITION.- Bechuanaland. 

38 

Xenoca~amus bico~or macula Ius FITZSIMONS ( x ?). 
FrG. 38 : Tete, vue de clessus. - FIG. 39 : Tete, vue cle c6tc. 

(D'apres FITZSIMONS.) 

5 . - Xenocalamus bicolor australis FITZSIMONS, 1946 . 

Xenocalamus bicolor (non GuNTHER) HEWITT, 1912, Rec. Albany Mus., 2, p. 277 [N, Recht­
uit (Waterberg Distr. : Transvaal)]; METHUEN, 1919 , Proc. Zool. Soc. London, p. 34.9 
[NJ; WERNER (part), 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 152 [C]. 

Xenocalamus bicolor australis FITZSIMONS, 194.6, Ann. Transv. Mus., 20, p. 386, fig. 9-11 
[D, farm " Vygeboom ,, Kralingen (Waterberg Distr.: Transvaal)]. 

Cette sous-espece differe de la forme lypiquc par la fu sion des 3" ct 4" labiales 
(d'ou, il n'y en a plus que 5, la 3" seule bordant l'reil), un petit nombrc de en­
trales : 206 a 217 ( ~ ~) au llieu de 218-220, et 190 a' 198 ( cf cf) . Sous-caudale : 
28 a 31 ( cf'cf), 23 a 26 ( ~ ~). Rostrale comprenant 4 fois sa dis lan ce de la frontalc, 
celle-ci 8 fois plus large qu'une sus-oculaire. Livree commc la forme typiquc, lc 
plaques ventrales et sous-caudales parfois marquees de taches tran sversale . 

Longueur totale, cf : 429 mm. (queue : 47 mm.). 
~ : 540 mm. (queue : 47 mm.) C6

) . 

DisTRTBUTION. - Transvaa[ (vVaterberg District). 

("") 'routes ces proportions ont ete mesurees sur des figures. 
(

2
") Le sexe de cet exemplaire semble avoir ete erronement determine, a en juger 

d'apres ses nombres de ventrales (215) et de sous-caudales (26) . 
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AFFJNITJ~s. - Differant de Loutes les races de X. bico lor , par ses 5 labiale , 
X. b. australis semble relier, a d'a utres egards, X. b. bicolor et X . b. concavo­
rostmlis, ce qui s'accorde avec le urs d istribution s respectives . 

6. - Xenocalamus bicolor lineatus Roux, 1907. 

Xenocalamus bicolor var . lineatus Roux, 1907, Rev. suisse Zool., 15, p. 79 [D, Rikatla 
(Mozambique)). 

Xenocalamus bicolor lineatus FITZSIMONS, 1946, Ann . Transv. Mus., 20, p. 388 , fig . 12-14 
[N, Lourengo-Marques (Mozambique)]. 

Celie sous-e pece differe de la forme typique parses proportions plus clancees 
encore, el surtout pa r sa l ivree caracteris tique et le grand nombre de ventrales et 
de sou s-cauda[es. V entrales : 225 a 230 ( d'.d'), 244 a 246 ( <i? <i?) . Sous-caudales : 
32-37 ( d' d'), 26 a 29 ( <i? <i?). Coloration foncees reduites a une ban de mediodorsale 
couvrant 3 rangees d'ecailles (rarement 5 ou 7), se retrecissant en ava.nt (une seulc 
rangee d·ecaillles) et interrompue ou absente sur le cou. Les deux tiers postcrieurs 
de la fronlale et les parietales sombre . 

Longueur lotale, d' : 391 mm. (queue : 35 mm.). 
<i? : 446 mm . (queue : 33 mm.) . 

DISTRIBUTION. - Mozambique (extreme Sud) . 

AFFI 'ITE . - Cette forme n'est vraiment voisine d 'aucune autre race de 
X. bicolor. Outre sa coloration et ses venlrales et sou -caudales nombreuses, on 
peut ob erver uda figure publiee par FITzsmo •s (1946), que l'ceil, la sus-oculaire, 
la posloculaire ont beaucoup plus reduits que chez les autres sous-especes . Ces 
part icularite. uggcrent des affinites aYec X. 1nechowii e t ]a possibilite de rela­
tion spccifique et non subspecifiques avec X. bicolor. 

7. - Xenocalamus mechowii mechowii PETERS, 1881. 
(Fig . 10-41-42.) 

Xenocalamus nwchowii PETERS, 1881 , Sitzb. natf. Ges. Freunde Berlin, p. 147 [D, Macange 
(coquille pour Malange) (Angola)]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12}, p. 152 
[C). 

Xenocalanws mechowi BOETTGER, 1888, Ber. Senckenb. Naturf. Ges ., p . 47 [D, Kinshassa 
(Congo belge : Bas-Congo)]; 1898, Kat. Rept. Samml. Senck. Ges., 2, p . 111 [C); 
WITTE et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37, p. 160 [N, Congo belge: Leopold­
ville, Kisantu, Lemfu, 'l'hysville (Bas-Congo). Wombali (distr. lac Leopold II), 
Leverville, Gingungi, Wamba (Kwango), " Kasai ,, Sandoa, Kasanga (Lualaba)]. 

Xenocalamus mechovii BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus. , 3, p. 248 [D, Stanley 
Falls (Congo belge : Stanleyville)]; 1897, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 19, p . 279 [N, 
" Kuango , (Congo beige)]; 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 214 [C); WITTE, 1933, 
Ann. Mus . Congo Zool. (1), 3, p . 95 [C, Bashihombe, Luebo (Congo belge : _Kasai)); 
PITMAN 1934, Rep. Faun. Surv. North Rhodesia, p . 298 [Senanga (Bardseland)). 

Xenocalamus mechovi Roux, 1907, Rev . suisse Zool., 15, p . 79 [N, Barotse (Rhodesie du 
Nord)). 
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Museau obtusement pointu; ceil petit, son diametre vertical compris 1 2/ 3 
a 2 ,X' fois dans sa distance de la bouche. Rostrale tres grande, comprenant de 3 
a 4 ,X' foi s sa distance ala frontale ( = suture commune des inlernasales); frontalc 
1 2/ 5 a 1 ,X' fois aussi longue que large, 2 ,X' foi s plus long ue que sa distance du 
bout du mu seau, environ 3 fois plus longue que la rostrale, 11/ 3 a 1 ,X' fois au si 
longue que les parietales; sus-oculaire absente (plus exactement refoulce derriere 
l'ceil el simulant une postoculaire superieure); nasale divisee; 2 minuscules posl­
oculaires (la superieure homologue a la sus-oculaire); 6 labiale upcricure ' , In 

40 41 

42 

Xenocalamus mechowii PETERS (x4). 

FIG. 40 : Tete, vue de dessus. - FIG. 41 : Tete, vue de clessous. 
FIG. 42 : Tete, vue cl€ cOte. 

[D'apres nature; R.G.M.C. 2707 (Lemfu).J 

3" en contact avec la prefrontale, lcs 3" c l 4" borclant l'ceil, la 5", la plus grande, 
largement en contact avec la parictalc (la 4" l'est parfois cgalcmenl); 5 labialc 
inferieures, les 3 premieres en contact avec les mentonnieres, la 3" extrcmemen t 
allongee (correspondant aux 3" ct 4" labiales superieures); pas de veri Lable men­
tonnieres posterieures. Ecailles en 17 rangees; 227 a 231 ventrales chez lc cf 
(239 chez l 'exemplaire des Stan ley Falls, representant probablemcnt un c race eli -
tincte); 245 a 260 ventrales chez la Cj? ; 34 a 36 sous-cauclales chez lc cf' 28 n 33 chez 
la Cj?. 

Face dorsale ornee cle deux series de taches n oira tres plus ou mains quadran­
gulaires, pouvant alterner ou con flu er en handes transvcrsalcs. Te1c d'un g ri s 
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plombe en dessus. Face venlrale, levre superieure, d~ux ou trois rangees d'ecailles 
luterales blanehatres, ccs dernieres parfois maculees de gris . 

Longueur totale, cf : 560 mm. (queue mutilee); 539 mm. (queue : 52 mm.). 
~ : 740 mm. (queue :55 mm.). 

DJ STHLBUTJON. - Anaola septentrional Cono·o belae (Bas-Cono·o Kwano·o 
~ ' 0 0 0' 0' 

Kasai, Lualaba, di s tr. Stanleyville), Rhodesie du Nord. 

PosiTION SYSTEMATIQUE. - X . rnechowii est voisin de X. bicolor (surtout 
X . bicolor lineatus ), qu'il a depasse dans l' evolution par l'elargissement plus 
grand <lela frontale (refou lant la sus-oculaire derriere l'mil). 

8 . - Xenoca.lamus mechowii inort..'ltus subsp. n. 

? Xenocalamus mechowi (non PETERS) NIEDEN, i913, Sitzb. Ges. natf. Freunde Berlin, 
p. 450 [C, Grootfontein (Sud-Ouest africain)]. 

Xenocalamus mechowii (non PETERS) FITZSIMONS, i946, Ann . Transv. Mus., 20 , p. 384, 
fig. 4-G [D, Ovamboland (Sud-Ouest africain)]. 

Cette so us-espece est connue a ce jour par un seul specimen excellemment 
uccrit par FITZSIMONS (1946), mais rapporte a tort a X. rnechowii. Il differe des 
nombreux excmplaires connus c.le ce dernier par sa coloration uniforme, avec le 
bout du mu eau blanchatre et [es regions ventrales tachetees, ainsi que par ses 
vcn lrales encore plus nombreuses (279). Sous-caudales : 27 (il s'agit probable­
meat d'une fcmelle). 

Longueur tot ale : 838 mm. (q ueue : 54 mm.). 

REMARQUE. - NIEDE · (1913) ne donne aucun detail concernant l'incli vidu 
qu'il cite de Grootfonlein, mais cette localile laisse supposer qu'il s'agit de [a race 
pre ente. 

9. - Xenoca.Iamus transva.alensis METHUEN, 1919. 

Xenocalamus transvaalensis METHUEN, i9i9, Proc . Zool. Soc . London, p. 350 [D, Ingelel 
River = N'Jelele River (Tranvaal)]; WERNER, i925, Arch . f. Naturg., 90 (A i2), p . i52 
[C]; FITZSIMONS, i94G, Ann. Transv. Mus., 20, p. 385, fig. 7-8 [N, Lourengo-Marques 
(Mozari1bique)] . 

.:\luseau deprime, oLLusemen l poinlu, ne clepassant pas aussi fort la machoire 
inferieure que chez X . bicolor. Rostrale grande, concave en dessous; frontale tres 
grande, arromlie en avant, plus ou moins cordiforme, sensiblement plus longue 
que sa distanee au bout du museau, un peu plus longue que les parietales; nasale 
entiere ou semi-divisee; sus-oculaire reduite; 1 petite postoculaire; 5 labiales 
superieures, lcs 2e et 3" bordant l'mil, la 4" plus grande, en contact avec la parie­
tale; 6 labiales inferieures, les 3 premieres en contact avec les mentonnieres, 
la 3• la plus grande; pas de mentonnieres posterieures . Ecailles en 17 rim gees. 
184 a 195 yentrales; 30-31 sous-caudales (cf). 
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Bleu-noir dorsalement, blanc en dessous, avec des dessins Lransvcrsa ux d'un 
brun sombre; gorge, machoire inferieure ct levre superieure presque complete­
ment blanches, ainsi que quatre rangees cl'ecailles laterales. 

Longueur totale : 414 mm. (queue : 44 mm.). 

DISTRIBUTION. - Transvaal. 

PosiTION SYSTEMATIQUE. -X. transvaa lensi,s est plus primitif que le aulrcs 
especes par la persistance des dents palatines et le tronc moins allonge, mai plus 
evolue que X. bicolor et X. mechowi par la perte de la 2" labiale superieure, et 
probablement par la disparition partielle ou totale de la suture nasalle . La reuuc­
tion de la sus-oculaire et son glissement vers l 'arricre representcnt un slade cl'un 
processus evollutif dont on observe l'abouti ssement ch ez X . mechowii, ou Ja su -
oculaire, rejetee derriere l'rei~, simule tmc postoculairc. 

10. - Xenoca.lamus michelli L. MuLLER, 1911. 

Xenocalmnus michelli L. MULLER, 19ii, Zool. Anz., 38, p. 359 [D, Kituri (Congo beige : 
Katanga]; BOULENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 214 [CJ; WERNER, 1925, 
Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 152 [C]. 

Museau pointu; mil petit, son diametre horizontal compris 2 foi dan . a 
distance de la bouche . Hostrale tres grande; frontale trcs longue, plu lono·ue que 
la distance de l'reil au bout du museau, tm peu plus de 2 fois plus longue qu la 
rostrale, un peu plus longue que les parietales; nasale cnticre; po toculaire 
absente, apparemment fusionnee avec la sus-oculaire, qui est petite ; 5 labiale 
superieures, la 2" en contact avec la prefrontale, les 2" et 3" bordant l'reil, la 4", 
la plus grande, en contact avec la parietale; 7 labiales inferieures, les 4 premiere 
en contact avec les mentonnieres, la 4", la plus grande; pas de mentonniere po -
terieures C') . Ecailles en 21 rangees . 257 ventrales et 27 sous-cauclales ( <j? ) . 

Dorsalement, brun noiratre, plus clair sur les cOte . . Ventralemcnl , brun-
gris fonce . 

Longueur totale : 540 mm. (queue : 37 mm.). 

-DisTRIBUTION.- Congo beige (Katanga) . 

PosiTION SYSTEMATIQUE . - Cette espcce, plus primitive que les au lre , parses 
21 rangees d'ecailles et la conservation de la 2" labiale inferieure, para1t 'etre 
detachee du tronc commun des Xenocalamus plus tot que les aulres. Par la perle 
de la 2" labiale superieure et probablemen t par sa nasale en ticre, elle est plus evo­
luee que X . bico lor et X. mechowii et ressemble a X. tl'ansvaalensis. In vcrsemelll, 

(
27

) Plusieurs caracteres utilises dans le present travail n'ont pas ete specifies dans la 
description de L. MuLLER . D'autres details, en revanche, y ont ete donnes; ils n'ont pas 
ete repetes ici, car, bien qu'ils puissant peut-etre venir a point un jour, ils sont superflus 
dans l'etat actuel de nos connaissances. 
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ellc resscmLle aux premiers eta depasse le dernier par la perle des dcn ls palatines . 
Par l'allongemc1rl u u tronc, elle ressemble a X . mechowii et se montre plus evo­
luce q ue lcs deux aulrcs . Enfin, par la perte de la pos toculaire, elle est plus cvoluec 
que Loulcs lcs autrcs cl rcssemblc a Calamelaps rodhaini (WITTE), qui habite pre­
ci~cmcn t Ia memc region . 

VIII. - CHILORHINOPHIS WERNER, 1907. 

Chilorhinophis WERNER, 1907, Sitzb. kais. Akad . Wiss. Wien, 116, p. 59; STERNFELD, 1910, 
Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2), p . 33; PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes 
of Uganda, p. 181; BoGERT, 1940, Bull. Amer . Mus. Nat . Hist., 77, p. 12. 

Apostolepis (non COPE) BOULENGER, 1913, Rev . Zool. Afr ., 3, p . 103. 

Parkerophis BARBOUR ct AMAUAL, 1927, Bull . Antiv. lnst. America, 1, p . 25; PARI\En, 1!}27, 
Ann . Mag. Nat. Hist. (9), 20, p . 84. 

Maxillaire Lres court, portant 3 ou 4 dents, suivies, aprcs un court inlervalle, 
cl'unc paire de crochets sillonncs, situes sous le bord anterieur de l'reil ; un fora­
men ccloplerygoi:cleo-maxilllaire; extremite posterieure du maxillaire bifurquec, 
en forme de fer a cheval; ectopterygoi:de simple; des dents palatines et parfois des 
dent plerygo!diennes; dents maxillaire anterieures legerement pl us grandes q ue 
le autre . Sulcus spermaLicus bifurque. Tete petite, non distincte du cou; reil 
petit, a pupiJlc ronde ou verticalement subelliptique; internasales soudees aux 
prefrontales; nasale simple, soudee a la premiere labiale chez deux especes sur 
trois; pa de frcnale; pas de temporalc anterieurc. Corps cylindrique . Ecailles 
ll e , , ans fo ctte apicales, en 15 rangees; ventralcs arrondies; analle divisee. 
Queue courte; sous-caudales doubles. 

DrsTRIBUTlO . - Soudan anglo-egyptien, Afrique orientale, Mozambique, 
Katanga. 

Pos1T1o sYSTEl\lATIQ E. - La position systematique de ce genre est assu rc­
mcn L asscz isolee, mai la. decouverte de son foramen ectopterygoi:deo-maxillaire 
(PARKER, 1927), semblable a celui de Polemon, Elapocalamus, Cynodontophis, 
jel1c neaumoins quelque lumiere sur scs affinites . L'extreme allongement du tronc 
(256 a 348 ventrales) ct la livree lignee longitudinalement sont d'autres raisons 
d'admetlre unc parcnte avec Miodon ct les formes affines. Comme il en clifferc 
ccpendan L par de nomLrcux caracteres (nasale touchant la rostrale, fusion des 
inlemasalcs avec les prefrontales, perle de la temporale anterieure, disparition 
de deux derniercs labiales superienres), on peut en conclure qu'il s'est vraisembla­
blemen L detachc precoccment du groupe, ce qui est en accord avec les faits zoo­
geograph5qtles, car Chilorhinophis est, contrairement aux autres gen.res du 
groupe, une forme essentiellement de savane. 
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SYNOPSIS DES ESPECES. 

I. Nasale non soudee a la i'• labiale. Frontale au moins 1 215 fois aussi longue que large. 
Prefrontale separee de I' ceil par la preoculaire. 268 a 283 ventrales chez le cf, 306 a 3!18 
chez la <.;' ....................................................... 1. C. gerardi (BOULENGER), p. 54. 

II. Nasale soudee ala 1~"" labiale. Frontale a peine plus longue que large. 

A.- Prefrontale separee de l'ceil par la preoculaire. 256 ventrales (cf) ..... ... ..... .. 
2. C. butleri WERNER, p. 56. 

B. - Preoculaire minuscule, ne separant pas la prefrontale de l'ceil. 269 ven-
ti·ales (<.;') .. .............................................. 3. C. carpen•teri (PARKER) , p. 57. 

1. - Chilorhinophis gerardi (BouLENGEn, 1913) . 
(Figs. 43-44-45.) 

Apostolepis gerardi BouLENGER, 1913, Rev. Zool. Afr., 3, p. 103, fig. [D, Kikondja (Congo 
belge: Lualaba)]; 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 214 [C); WERNER, 1925, Arch. 
f. Naturg., 90 (A 12), p. 149 [C). 

Parkerophis gerardi BARBOUR et AMARAL (part), 1927, Bull. Antiv. Inst. America, 1, p. 25 
[N); ? PARKER, 1927, Ann. Mag. Nat. Hi st . (9), 20, p. 82, fig. 1 [N, Sinoia (Rhodesie 
du Sud)); WITTE, 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (i), 3, p. 95 [C , :Blisabethville, Lukafu 
(Congo ·beige : Haut-Katanga)). 

Chilorhinophis gerardi LovERIDGE, 1933, Bull.. Comp. Mus. Zool. , 74, p. 262 [ , iamkolo 
(Rhodesie du Nord)); PITMAN, 1934, Rep. Faun. Surv. North Rhodesia, p. 29 [C, 
"Northern Rhodesia"]; 1938, A Guide lo the Snakes of Uganda, p. 183 [N) ; \ ITIE 

et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37, p. 157 [N, Congo belge: :Blisabethville, 
Lofoi (Haut-Katanga), Mukabe-Kasari (Lualaba), Lukulu (Tanganika), 'Kisanlu (Ba -
Congo)]. 

Museau arrondi, depassanl peu la machoire inferieure; ceil pelil, on diam \_ 
tre egal a sa distance de la bouche. Ho lrale plu large que haute, me uranl 
1/4 a 2/5 de sa distance a la fronlale; prefrontale eparee de l'reil par la pr '0 u­
laire; frontale 1 2/5 a 2 fois aussi longue que large, 11/ 4 a 1 4/5 foi au , i larg 
qu'une sus-oculaire, a peu pres egale a sa distance du bout du mu eau; parietale 
1 1/4 a 1 Yz fois plus longues que la frontale; nasale enticrc, largcment cpar ;c 
de la preoculaire; 1 seule postoculaire; 4 labiales supericurc , la 2" en con tact a' rc 
la prefrontale, la 3" bordant l'reil, la 4" en contact avec la paricta]e; 5 labiale 
inferieures, lcs 3 premieres en contact avec les menlonnicrc anlcricure , qui , onl 
separees de la symphysialc par les premieres labialcs, et plu grande, que le po -
lerieures. Ecailles en 15 rangees. 268 a 283 vcntrale chez lc d, 306 tt 348 hez 
la <.;'; 28 a 31 sous-caudalcs chez le cf' 22 a 26 chez la <.;'. 

Jaune dorsalement, avec 3 hm1des longitudinales noires re[ianl deux zone 
noires tachetees de jaune, et s'etendant respectivemenl sur le de u de la tete 
plus les 4 ou 6 premieres rangees tranversales d'ecailles dorsales, et sur l'cxtremitc 
de la queue. Gorge blanchatre, cette coloration s'etendanl a certaine labiale 
supericures; ventrales, plus une demi-rangee d'ecailles dorsales, orange, ain i 
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que les sous-caudales anterieures; les auLres sous-caudales bleuatres, tachetces de 
blanc eL de noir. 

Long ueur Lolale, cf : 410 mm . (queue : 22 mm. ) . 
<.i' : 513 mm. (queue : 27 mm.) . 

DrsTBIBUTJON. - KaLanga, Rhodesie. 

REMARQUE . - L'exemplaire, provenant de Sinoia (Rhodesie du Sud) et rap­
porte par PARKER (1927) a Parkerophis gerardi, represente peut-etre une forme 
dislinc lc. En effcl , d'apres PITMAN (1938), il complerait 20 sous-caudales et 

43 

ChUorhinophis gerard·i (BOULENGER ) ( x 5 env.). 
FIG. }3 : Tete, vue de clessus. - FIG. 44 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 45 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.l\I.C. 74 (Lofoi) . j 

288 ' eulrales . S'il s'agiL J.\me <j>, comme on peut le supposer d'aprcs le lres pet-i L 
nombre de sous-ca udales, le nombre de ven lrales est considerablcment infed eur 
a celui qu'on leur connalt j usqu'ici (306); si c'est un cf, le nombre de ven trales 
es t un peu plus cleve que le maximum connu (283), mais le nombre de sous­
caudale est alors totalement different (20 au lieu de 28-31), a mains qu'il ne 
'agi e d'un individu a queue mutilee. 

Pos1no SYSTEMATIQUE . - Par a nasale distinclc de la premiere labiale, 
C. gerardi est plus primitif que les autres cspeces; par contre, c'est celle qont le 
tronc est le plu s allonge, ce qui, fort probablement, n'est pas un caractere 
arch ai:que. 
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2. - Chilorhinophis uutleri WEl\NE.H, 1907. 
(Figs. 46-47-4-8.) 

Chilorhinophis butleTi WERNER, 1907, Sitzb. kais. Akad . Wiss. Wien , 116, p. 59, pl. III, 
fig. 8 a-d [D, Mongalla (Soudan anglo-egyptien)]; STERNFELD, 1910, Die Fauna der 
Deutschen Kolonien, 3 (2), p . 33 [D, Amani (Tanganyika Terr. )]; BOULENGER, 1915, 
Proc . Zool. Soc. London, p . 654 [CJ; LOVERIDGE, 1924, Journ. E. Afr . Uganda Nat. 
Hist . Soc. Spec. Suppl., no 7, p . 7 [CJ; WERNER, 1925, Arch . f. Naturg., 90 (A 12), 
p. 148 [CJ; PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p. 181 pl. XII, fig. 1, 
col. pl. (M), fig . 1 [N]. 

.Muscau arroncli, depassan t ~~ peine la machoirc inf6ricurc; reil pcli I (son 
diametre a peine inferieur tt sa dis lance de la bouche) . Roslrulc Lriangulairc, un 

46 47 
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Ch'UOTh'inO]Jhis buaeri WERNER ( x 5 en v.). 
FIG. 46 : Tete, vue de dessus. - PIG. 47 : Tete , vue d e dessou s. 

FrG. 48 : Tete, vue de cote. 
(D'apres PITMAN.) 

pcu plus haute que large (mesurant environ la moitie de sa dis lance a la fronlalc); 
prefrontale separee de l'reil par la preoculaire; frontale a peinc plus longue que 
large, plus large que la sus-oculaire (2 1 / 3 fois), aussi longue que sa distance du 
bout clu museau. Parietales plus longues que la frontale (1 1 / 3); nasale enlicre, 
fusionnee avec la premiere labiale, largement separee de la preoculaire; 1 posl­
oculaire; 1 temporale; 4 labiales superieures, la 2• en contact avec la prefrontale, 
la 3" borclant l'reil, la 4" en contact avec la parietale; 4 labiales inferieures, les 
3 premieres en contact avec les mentonnieres, qui sont separees de la symphy-
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siale par les premieres labiales; pas de menlonnicres posterieures ( il) (28 ) . Ecailles 
en 15 ran gees. 256 ventrales; 33 sous-caudales ( d' il) C9

) . 

Jacme dorsalemcnt, avec 3 bandes longitudinales noires, reliant deux zones 
nojres s'elendant respectivement sur lc dessus de la tete, plus les 4 ou 6 premieres 
ra11gees Lransversales d'ecailles dorsales, et sur l'extremite de la queue. Face ven­
lralc ellt:vre superieure jaune clair, sauf l'extremite de la queue, qui est tachelee 
de blanc el de noir, derriere une bande transversale noire. 

Longueur totale : 315 mm. (queue : 20 mm.). 

DisTRrBUTION. - Soudan anglo-egyptien, Tanganyika Territory. 

PosiTION SYSTE IATIQUE . - C. butleri est plus evolue que C. gerardi par sa 
naf'ale soudee a la premiere labiale, mais il a le trone moins allonge. 

3. - Chilorhinophis carpenteri (PAHKER, 1927). 
(Figs. 49·50.) 

A.postolepis gerardi (non BOULENGER) CARPENTER, 1919, Journ. E. Afr . Uganda Nat. Hist . 
Soc., 15, p. 496 [Anquabe (Mozambique)]; 1925, A Naturalist in East Africa, p . 132, 
pl. VII. 

Parkerophis gerardi (part, non BOULENGER) BARBOUR et AMARAL, 1927, Bull. Antiv. lnst. 
America, 1, p. 25 [N]. 

Parkerophis carpen_teri PARKER, 1927, Ann. Mag. Nat . Hist. (9), 20, p. 85, fig. [D]. 

Chilorhinophis carpenteri PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p. 183 [N]. 

Museau arrondi, ne depassant gt1ere la machoire inferieure; mil petit (son 
diametre a peu pres egal a sa distance de la bouche) . Rostrale beaucoup plus large 
que haute (mesurant un pen moins des 2/ 5 de sa distance a ~a frontale); prefron­
tale en contact avec l 'mil, entre la sus-oculaire et la preoculaire; frontale 11 / 5 fois 
plus longue que large, plus large qu'une sus-oculaire (plus de 2 Yz fois), plus 
courle que sa distance du bout du mu seau; parietales plus longues que la frontale 
(1 Yz); nasale entiere, fusionnee avec la premiere labiale, largement separee de la 
prcoculaire; 1 postoculaire; 1 temporale; 4 labiales superieures, la 2" en contact 
avec la prefrontale, la 3" bordant l'mil, la 4" en contact avec la parietale; (5) labiales 
inferieures, les 3 premieres en contact avec les mentonnieres anterieures . Ecailles 
en 15 rangee . 269 ventrales; 21 sous-caudales (~ il). 

Blanc jaunatre en dessus, avec 3 bandes longituclinales noiratres, dont les 
exlernes couvrent les moities adjacenles des ecailles des 5" et 6" rangees; en outre, 

(
28

) 11 est bon de rappeler que les precisions donnees ici valent les figures qui leur 
ont servi de base et que ces figures (celles de WERNER reproduites par PITMAN) sont gros­
sieres et probablement inexactes. 

(2 9
) 11 est regrettable que STERNFELD ait neglige de noter le nombre de ventrales et de 

sous-caudales de son exemplaire d'Amani. 
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une etroite ligue laterale brune entre les 3" et 4• rangees d 'ccuilles; 6caillcs lul c­
rales inferieures h~gerement bordees de brun. Tete et co u noirs en dessus, ce Li e 
couleur s'etendant vers le bas sur les cotes du co u, formant un collier; labiales 
superieures jaunes; deux petites taches blanches sur !'occiput. Moitie posLcrieure 
de la queue noire en dessus et en desso us, avec une zone claire en desso us, pres cle 
son extremi te. 

Longueur tota]e : 280 mm. (queue : 16 mm .). 

DISTRIBUTION. - Mozambique. 

49 

ChUorhinopltis carpenle-ri {PARKER) ( x ?) . 
FIG. 49 : Tete, vue de dessus. - FIG. 50 : Tete, vue de cOte. 

{D'apres PAHKER.) 

PosiTION SYSTEMATIQUE . - C. carpenteri semble YOi in de C. butleri; il n·cn 
differe que par la reduction de la preoculaire, permeLLant tm conta L nlrc l'reil 
e1 la prefrontale, et par son tronc probablement moin allonge. 

IX. - MIODON A. DUMERIL, 1859. 

iVliodon A. DUMERIL, 1859, Arch. Mus. Hist. Nat. Paris, 10, p. 206; BOULENGER (part), 1 00, 
Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 251; STERNFELD (part), 1909, Die Fauna der Deul chen 
KolonHin , 1 (1), p. 21; 1909, op . cit., 2 (1), p . 22; 1910, op. cit ., 3 (2), p. 34; PARKER 
(part), 1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20, p. 81; ANGEL (part), 1933. Les Serpent de 
l'A .O.F., p . 172; PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p. 185· BOGERT, 
(part), 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77, p . 11; LOVERIDGE (part), 1944. Bull. Mu . 
Comp. Zool., 95, p. 169. 

Urobelus REINHARDT, 1860, Vidensk. Meddel. Kjobenhavn, p. 229. 

l\faxillaire tres court, portant 2 ou 3 petites dents, suivics, npre un inter allc, 
d 'un grand croche t sillonne situ e anterieurement au niveau de l'reil; un foramen 
ectopterygo"id eo-maxi1laire; extremite posterieure du maxillaire bifurquce, en 
forme de fer a cheval ; ectopterygo:ide simp1e; 2o et 3o ou 3o el 4o dents mandibu­
laires grandes, presentanL l'aspect de crochets . Sulcus spermalicus bifurque. Tete 
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petite, non distincte du cou; reil tres petit, a pupille ronde; nasale entiere, semi­
divisee ou (( diviscc )) (l 0

)' separee de la rostrale par l'internasalle et la premiere 
labiale; pas de frenale; au mains 4 labiales inferieures en contact avec les men­
Lonnieres anterieures . Corps cylindrique; ecailles lisses, sans fossettes apicales, 
en 15 rangces; ventrnlcs arrondies; anale generalement divisee. Queue courte; 
ous-caudales doubles. 

DLSTRTBUTJO . - Afriqu e tropicale. 

PosiTJON SYSTEMATJQUE . - Les genres Miodon et Chilorhinophis semblent 
avoir des relations parfaitement reciproques. Ayant chacun leurs caracteres pri­
milifs et leur spcciali alions, ils ne peuvent deriver l'un de l'autre, mais ont 
probablemcn L un ancetre commun relativement proche. Par contre, les relations 
de Miodon avec le aulres especes du groupe, a savoir Melanocalamus, Polemon, 
Cynodontophis, Elapocalamus, ont differentes; on ne peut guere douter, en 
cffel, que ces dernicr soient issus de Miodon lui-meme, vu que toutes leurs spe-
iali a lions on t manife tement derivees d'un stade qui repond precisement a la 

definition du genre Miodon. En outre, ils habitent les memes regions. 
Le genre iHiodon s'e t toujours trouve dans un etat d'extreme confusion. La 

recente revi ion de LovERIDGE (1944) nous a incites a reexaminer notre materiel 
congolai , et le conclu ions auxquelles nous sommes parvenus en derniere 
anal e on t a sez cliff eren Le de celles qui no us a vaien t ete inspirees par notre 
precedente etude (1943) ainsi que de celles de LovERIDGE. II y a trois ou quatre 

pece qui coexislcnl clan differente region s du Congo beige; ces formes ont 
'Le a en era Iemen t con f on clue en raison du manque de con fiance dans les indica­
Lion de la linee, car, sauf pour Miodon robustus, les differences morphologiques 
. ont ubtile . 

SYNOPSIS DES ESPECES. 

I. nale simple. Ventrales : 190 (1 d'); 210 a 216 ( <j? <j? ). Sous-caudales: 21 (1 d'); 
16-17 ( <j? <j? ). Dos rougeatre, avec 5 lignes noires longitudinales. Afrique occidentale 
(de la Guinee au Togo) .................................... 1. M. acanthias (REINHARDT) , p. 61. 

II. Anale divisee : 

A. - CEil fortement rectuit, son diametre compris au mains 2 fois dans sa distance 
de la bouche chez les adultes. Coloration dorsale brunatre ou noiratre, plus claire 
sur les flancs; chez le jeune, un collier blanchatre indistinctement delimite en 
avant, devenant de plus en plus indistinct avec l'age, et pouvant disparaitre com­
pletement (fig. 60, 63). Coloration ventrale claire. 

( 30 ) La division de la nasale, dans ce groupe, semble bien n'etre jamais qu'une appa­
rence: la nasale, toujours plus ou mains concave au niveau de la narine, y est frequem­
ment pliee de fa<;on a paraitre divisee. Ce caractere est done probablement depourvu de 
loute valeur taxonomique dans les genres Miodon, Polemon, Cynodontophis, etc. _ 
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1.- Ventrales : 163 a 189 (163 a 168 chez les (f, 177 a 189 chez les ~ ). Sous­
caudales chez le (f : 23-27. Coloration dorsale noir&tre uniforme. Sud-
Ouest du Congo belge (Bas-Congo, distr. du lac Leopold II) .............. . 

2. M. robustus WITTE et LAURENT, p. 62. 

2. - Ventrales : 208 a 252. Coloration dorsale brunatre uniforme, ou avec 
3 lignes longitudinales plus sombres. 

a. Ventrales: 208 a 220 (d'd') ; 215 (?) ou 227 a 237 (~ ~). Sous-cau-
dales chez le (f : 21-26. Gabon. Cameroun . Togo .................... . 

3. M . g . gabonensis (A. DUMERIL), p. 64. 
b . Ventrales : 223 a 236 (d' d'); 252 (1 ~ ). Sous-caudales chez le d' : 

19-22. Nord du Congo beige ... 4. M. g. schmidti sbsp. n., p. GG. 

B. - CEil moderement reduit, son diametre compris moins de 2 fois dans sa distance 
de la bouche chez les adultes. Coloration dorsale uniformement noiratre, abrupte­
ment delimitee de la coloration ventrale claire, ou bien s'etendant sur la region 
ventrale, qu'elle envahit alors a peu pres completement. Sous-caudales chez le (f : 

21 a 25 (16 a 20 chez M. fulvicollis graueri). 

1. - Coloration dorsale foncee empietant sur les plaques ventrales. Dessu 
de la tete brun clair, avec quelques taches noiratres, ou uniformemeuL 
gris, ou bien entierement noiratre, avec parfois un collier plus clair, 
generalement indistinct dorsalement, chez le jeune. Ventrales : 178 a 
236 (d' r:f); 195 a 252 ( ~ ~ ). Taille assez grande, atteignant 850 mm. 

a. Coloration ventrale claire, occupant environ les %, de la largeur 
des ventrales. Tete brun clair en dessus, avec quelques taches 
noiratres sur la frontale, les parietales, les 3" et 4" labiales 
(fig. 64-66). . 
'*' Ventrales : 181 a 192 (d' d'); 200 a 215 ( ~ ~ ). Nigeria. Cameroun 

anglais .............................. 5. M. c. brevior sbsp. n., p. 69 . 
• I Ventrales : 195 a 220 (d'd'); 214 a 236 ( ~ ~ ). Longueur totale 

comprenant 42,5 a 60,3 fois (moyenne 51,7) la largeur de la 
tete; 11,2 a 15 fois (moyenne 13,8) la longueur de la queue chez 
les d'; 17,3 a 20 fois (moyenne 18,5) chez les ~.Angola. Ouest 
et Centre du Congo belge. Congo frangais. Gabon. Cameroun 
frangais. Uganda ............... 6. M. c. collaris (PETERS), p. 70. 
"'* Ventrales: 226 a 236 (d' d'); 244 a 252 ( ~ ~).Longueur totale 
comprenant de 59 a 72,6 fois (moyenne 63) la largeur de la tete; 
15,7 a 17 fois la longueur de la queue chez les (f' 22,5 a 26 fois 
chez les ~. Nord-Est du Congo belge ................................ . 

7. M. c. longior sbsp. n., p. 72. 
b. Coloration ventrale claire, occupant au plus les 315 de la largeur 

des ventrales. Tete grise sur le dessus, sans taches noiratres. Ven-
trales: 178 (d'), 195 ( ~ ). Cameroun ...................................... . 

8. M. griseiceps LAURENT, p. 73. 
c. Coloration ventrale foncee, avec parfois le cou et les bords ante­

rieurs des plaques ventrales plus clairs. Tete entierement noirfi.­
tre (fig. 67-69) . Ventrales: 202 a 223 (d' d'); 221 a 242 ( ~ ~ ). Est 
du Congo belge, Uganda, Tanganyika Terr ........................... . 

9. M. christyi BOULENGER, p. 73. 
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2. - Coloration ventrale claire empietant sur les ecailles dorsales. Tete noire 
~~ avant, claire. en arriere (fig. 73). Ventrales: 229 a 271 (c:f!Cf); 254 a 
a 278 ( ~ ~ ). Ta1lle reduite, ne depassant pas 500 mm. 

a. Ventrales: 250 (1 c:f). Longueur totale comprenant 17,4 fois celle 
de la queue. Frontale 1,22 fois aussi large qu'une sus-oculaire. 
Sous-caudales : 24 (1 c:f). Congo frangais ................................ . 

10. M. f . fulvicollis (MOCQUARD), p. 75. 

b. Ventrales : 262, 271 (2 c:f); 278 (1 ~ ). Longueur totale comprenant 
16,6 et 17,5 fois celle de la queue chez 2 c:f, 21 fois chez la ~. 
Frontale 2 a 2 1h fois plus large qu'une sus-oculaire. Sous-cau­
dales : 20,24 (2 c:f); 20 (1 ~ ). Congo belge (Uele, distr. Stanley-
ville) ..................... 12. M. f. gracilis WITTE et LAURENT, p. 76. 

c. Ventrales : 229 a 237 (c:f c:f); 254 a 248 ( ~ ~ ). Longueur totale com­
prenant 19 a 21,4 fois celle de la queue chez les c:f, 24 a 30,8 fois 
chez les ~. Frontale 1,5 a 1,7 fois aussi large qu'une sus-oculaire. 
Sous-caudales: 16-20 (c:f c:f), 13-17 ( ~ ~ ). Congo belge (Ituri, 
!Kivu)-Uganda .................. 11. M. f. graueri STERNFELD, p. 77. 

1. - Miodon acanthias (REr 'HARDT, 1860) . 
(Figs. 51-52-53.) 

robelus acanthias REI HARDT, 1860, Vidensk. Meddel., p. 229, pl. VIII [D, " Guinee , ] ; 
MAT CHIE, 1893, Mitt. deutsch. Schutzg., 6 (3), p. 7 [N]. 

Ela7Jonwr7Jhus acanthias JAN, 1863, Arch. Zool. Anat. Phys., 2, p. 47 [N]; 1865, Icon. Gen. 
Oph., 14, pl. III, fig. 4; GUNTHER (part), 1888, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 1, p. 323 [N, 
" West Africa "]. 

Miodon acanthias BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 250, fig. 18 [D, " Ashan­
tee " (Cote de l'Or)]; STERNFELD, 1908, Mitt. Zool. Mus. Berlin, 4, p. 219 [C, Misahohe 
(Togo)]; 1909, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 2 (1), p . 22 [D]; BouLENGER, 1915, 
Proc. Zool. , oc. London, p. 215 [C]; 1919, op. cit., 1920, p. 291 [C]; AYLMER, 1922, 

ierra Leone Studies, pp. 15 et 22; WERNER, 1925, Arch f. Naturg., 90 (A 12), p. 152 
[C) ; BARBO 'R et LOVERIDGE, 1930, Strong's Afr. Rep. of Liberia and the Belg. Congo, 
35, p. 773 [N, Gbanga, Nickabo, Paiata, Du River (Liberia)]; ANGEL, 1933, Les Ser­
pent de l'A.O.F., p. 173 [D); LOVERIDGE, 1941, Proc. U. S. Nat. Mus., 91, p. 123 
[ , Gibi (Liberia)]; 1944, Bull. Mus. Camp. Zool., 95, p. 170 [D]. 

i\Iu eau arrondi; diametre de l'ceil inferieur a sa distance de la bouche (3/4) . 
Ro Lrale plu larg-e que haute, peu visible de dessus (1/3); internasales plus 
cour le que le pr6fronlales 0{); frontale 1 ){ a 1 2/3 fois aussi longue que large, 
au i lon()'ue que a di tance du bout du museau, 1 ){ fois aussi large qu'une 
u -o ulaire; parietale plu longue, que la frontale (1 1 / 3); na~ale divisee; 1 pre­

oc t~lairc en contact avec la na ale; 1 ou 2 postoculaires; 1 + 1 temporales; 
7 labial uperieure , le 3" et 4" bordant l'ceil; les 4 premieres labiales inferieures 
en conla t avec le mentonnicres anterieures, qui sont separees de la symphysiale 
par le premieres labiales, et plus longues que les mentonnieres posterieures. 
Ecaille en 15 ran gee, . 190-216 ventrales (190 c:f, 210-216 ~); anale entiere; 16-21 
sou -caudales (21 c:f, 16-17 ~). 
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Rougeatre dorsalement avec 5 bandes n oires, ila mecliane plus large, occt1pan t 
1 ou 2 ecaille:;, les ex leriem es entre les 2" et 3" rangs d'ecailles. Sammet de la tete 
nair . Une barre occipitale blanchatre, bordee de nair en arrit·re . Bollt du museau, 
lcvre sllperieure, ex lremite de la queue et face ven1rale blanchalres. D'aprc. 

51 52 
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Miodon acantlltas (REr:;HARDT} ( x3). 
FIG. 51 : Tete, vue de dessus. - FIG. 52 : Tete, vue cle clessous. 

FIG. 53 : Tete, vue cle cOte. 
(D'apr~s JAN.} 

BARBOUR et LovERIDGE, les coloration claires sont rouge vif ur le clos et orano-c 
sur le ventre chez !'animal vivant. 

Longueur totale : 550 mm. (queue : 30 mm.). 

DisTRIBUTION. - Guinee, Togo, COte de l'Or, Liberia . 

PosiTION SYSTEMATIQUE. -Par son anale entiere, M . acanth~as e rapproch 
du genre Polemon; par contre, sa livree, caractere probablcmenl primilif, l rap­
proche de Chilorhinophis . 

2. - Miodon robustus WITTE & LAuRENT, 1943. 
(Figs. 54-55-56.) 

Miodon collaris (non PETERS) WITTE (part), 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (1}, 3, p. 95 
[C, Nyampoko, Kunungu (Congo belge: distr. lac Leopold II)]. 

Miodon gabonensis (non A. DUMERIL} WITTE (part}, 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (i), 3, 
p. 95 [C, Moanda, Kunungu (Congo belge : distr. lac Leopold II)]. 

Miodon notatus (non PETERS) WITTE (part}, 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (1}, 3, p. 95 
[C, Kunungu (Congo belge: distr. lac Leopold II)]. 

Miodon robustus WITTE et LAURENT , 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37 , p. 167 [D, Bolobo 
(Congo belge : distr . lac Leopold II)]. 

Miodon gabonensis collaris (non PETERS) LOVERIDGE (part}, 19M, Bull. Mus . Comp. Zool., 
95, p . 175 [D, N)]. 
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Museau arrondi, d'apparence fort massive; ceil tres petit, son diametre com­
pris au moins 2 fois dans sa distance de la bouche. Rostrale plus larae que haute 

5 . ' a peine visible de dessus; internasales un peu plus courtes que les prefrontales; 
l'ronlale a bards obQiques, 11/ 4 a 1 ~~ fois aussi longue que larg·e, 1 a 1 1/ 4 fois 
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1\liodon robustus WriTE & LAURENT (x2) . 
FIG. 54 : Tete, vue de dessus. ~ FIG. 55 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 5& : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 9829 (Bolobo: Type).] 

aus.i large qu' une sus-oculaire, un peu plus courte que sa distance de la rostrale; 
parietale 1 1/ 4 a 1 4 / 5 fois plus longues que la frontale; angle postero-medial 
de la su -oculaire nettement aigu; nasale entiere ou semi-divisee; preoculaire en 
contact a Yec la nasale; 2 postoculaires; 1 + 1 temporales; 7 labiales superieures, 
le 3" et 4" bordant l 'ceil, la 6" la plus grande, en contact avec la temporaQe ante­
rieure; 7 labiale inferieures , les 4 premieres en contact avec les mentonnieres 
anterieure , qui sont eparees de la symphysiale par les premieres labiales et 
sont legerement plus longues ou plus courtes que les posterieures; la plus petite 
largeur de la mentonniere anterieure est comprise de 1 2/ 3 a 2 fois dans sa plus 
grande longueur. Ecailles en 15 rangees. 163 a 189 ventrales (163-168 chez les 
rf, 177-189 chez les <;?); anale divisee; 17 a 27 sous-caudales (23-27 chez les rf, 

17-20 chez les <;?). 
Toir brunatre dorsalement, avec un collier souvent tres indistinct, mais 

bien marque chez le jeune, d'un brun pale ou blanchatre; parties ventrales 
blanchatres, plus ou mains tachetees de noir sous la tete. 

Long-ueur totale, rf 562 mm. (queue : 57 mm.). 
<;? : 670 mm. (queue : 45 mm.). 

5 
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DISTRIBUTION. -Congo beige (districts du Bas-Congo et du lac Leopold II) . 

PosiTION SYSTEMATIQUE: - C'est avec Miodon gabonensis que robttstus a 
manifestement le plus d'affinites; il le rem place d'ailleurs dans le Sud-Oues t du 
Congo belg·e. Bien que d 'origine probablement raciale, M. robustus semble birn 
etr·e devenu une espece distincte de M. gabonensis, car l' ecarl. dans le nombre de 
ventrales des deux formes est fort considerable. 

3. - Miodon gabonensis gabonensis (A . DuMJ~RJL, 1856). 
(Figs. 57-58-59.) 

Elap01nmphus gabonensis A. DuMERIL, 1856, Rev . Mag. Zool. (2), 7, p. 468 (D, «Gabon n]; 
1859, Arch. Mus. Hist . nat. Paris, 10, p. 206, pl. XVI, fig. 2 (D]. • 

Elapomorphus gabonicus (lapsus pour gabonensis DUMERIL) JAN, 1862, Arch. Zool. Anat. 
Phys . 2, p. 47 (CJ. 

Elapomorphus (Tfrobelus) gabonicus JAN, 1866, Icon. Gen. Ophid., 15 , pl. I, fig. 1. 
Elapommphus acanthias (non REINHARDT) GUNTHER (part), 1888, Ann. Mag. Nat. Hi st. (6), 1, 

p. 323 (N, «Old Calabar " (Nigeria)] . 
Elapomorphus coecutiens GuNTHER, 1888, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 1 , p. 323, pl. XIX, fig. B 

(D, Cameroon Mts, 2000 ft]. 
M.iodon gabonense RocHEBRUNE, 1884, Faune de Senegambie, p. 153, pl. XVII, fig. 1 (N]. 
? Urobelus gabonicus BoULENGER, 1887, Proc. Zool. Soc. London , p. 127 (C, Rio del Rey 

(Nigeria)] . 
Miodon gabonensis BouLENGER (part), 1896, Cat. Snakes Brit. Mus ., 3, p. 252 (D]; WERNER, 

1897, Verb. zool. bot. Ges. Wien, 47, p. 395 (N, «Togo n]; 1898, Verb. zool. bot. Ges. 
Wien, 48 , p. 21 (CJ; BOULENGER, 1900, Proc. Zool. Soc. London, p. 454 (CJ; ANDER SO· 
(part), 1901, Bib . T.IK. Sven. Vet. Akad. H·andl., 27 (4), p. 5 [N, Bibundi (Cameroun)]; 
STERNFELD (part), 1908, Mitt. Zool. Mus. Berlin, 3, p. 413 (N, « Kamerun "• Victoria, 
Longji (Cameroun)]; 1908, op. cit., 4, p. 219 (C]; (part), 1909, Die Fauna der Deut­
sche Kolonien, 1 (1), p. 22 (D]; 1909, op. cit., 2, p. 22 (D]; BOULE GER (part), 1919, 
Proc. Zool. Soc. London, 1920, p. 291 (C]; WERNER (part), 1925, Arch. f. Naturg., 
90 (A 12), p. 153 (C]; ANGEL (part), 1933 , Les Serpents de l'A.O.F., p. 174 (D]. 

Miodon gabonensis gabonensis LovERIDGE (part), 1944, Bull. Mus . Comp. Zool., 95 , p. 172 
(D, NJ. 

Miodon gabonensis collaris (non PETERS) LOVERIDGE (part), 1944 , Tom. cit., p. 175 (D, N]. 

Museau arrondi; diametre de l'reil compris au mains 2 fois dan sa di Lane 
de la bouche chez l'adulte. Rostrale plus large que haute, en gen 'ral , a pein 
visible de des sus; in tern a sales plus courtes ou aussi longues que les prefron tale ; 
frontale 11 / 4 a 1 X fois plus longue que large, generalement plu ourt que 
sa distance de la rostrale, 1 1 / 3 a 2 fois plus large qu'une sus-oculaire; parietale. 
1 X a 1 3/4 fois aussi longues que la frontale; nasale entiere ou « divi ee )) ; 
1 preoculaire en contact avec la nasale; 1 ou 2 postoculaires; 1 + 1 temporale ; 
7 labiales superieures, les 3" et 4" bordant l'reil, les 4 premieres labiale infc .. 
rieures en contact avec les mentonnieres anterieures, qui son l eparee de Ja 
symphysiale par les premieres labiales et sont plus longues que les po terieure . 
Ecailles en 15 rangees. 208 a 237 ventrales (208-220 chez le c:f, 227-237 chez 
[es <i?); anale divisee; 16 a 26 sous-caudales (21-26 chez les c:f, 16-19 chez les <i?). 
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. Bruna~re. sur le dos, en general avec 3 lignes longitudinales plus sombres 
mms p~u d1stmctes; un collier occipital clair plus ou moins distinct chez Ie jeune; 
coloralwn dor ale sombre, plus cJlaire sur les flancs, totalement absente des 
p laqt1es ven lrales, qui ne sont pas pigmentees. 

Longueur lotale, ¥> : 650 mm . (queue : il). 
d' (Type) : 550 mm. (queue : 40 mm.). 

DISTRIBUTION. - Gabon, Cameroun, Togo. 

Drsc SSION . - En 1943, nous nous etions rallies provisoirement a !'opinion 
exprimec successivement par ANDERSSON (1901), STERNFELD (1908), MuLLER 

57 58 

59 

llliodon gabonensis gabonensis (A. DUMERIL) ( x2 2/3). 
FIG. 57 : Tete, vue de dessus. - FIG. 58 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 59 : Tete, vue de c6te. 
(D'apres A. DUMERIL.) 

(1910) cl BoGERT (1940), suivant laquelle M. collaris serait synonyme de M . gabo­
nensis, toul en oulignant cependant la necessite d'une discrimination taxono­
miquc eta ee de quelque maniere sur le fait remarquable que les nombreux 
exemplaire provenant du Congo belge ont sans exception 2 postoculaires, alors 
que ceux du Cameroun n'en onl frequemment qu\me seule. 

Aujourd'hui, apres un examen plus approfondi de toutes les donnees du 
probleme, nou penson que la situation est encore bien plus compliquee que 
nous l'avions imagine. 

Rien qu'en considerant ce que la litterature zoologique peut nous apprendre 
au sujet de Miodon d'Afrique occidentale, on constate qu'il existe au Cameroun 
deux formes bien di tinctes, apparemment deux especes distinctes, puisqu'ellcs 
cocxi 1anl : l'une, a ventrales pen nombreuses (181 a 192 chez les d', 200 a 213 
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chez les <jl) et mil moderement reduit (son cliametre generalcment compris mains 
de 2 fois clans sa distance de la bouche), l 'autre a ventrales plus nombreuse 
(208 ~l 220 chez les c5' 227 a 237 chez les <jl) et mil plus fortemen t reduit, 
son diametre generalement compris au mains 2 fois dans sa distance de la 
bouche) . C'est cette derniere forme qui, a notre avis, representerait le veri­
table Miodon gabonensis. Comme l'indique la synonymic qui precede, nous 
rapportons a cette espece, en raison de leurs nombres de ventrales, lcs types 
cl'Elapomorphus coecutiens GuNTHER, un seul exemplaire de la serie cl'ANDERSSON 
provenant de Bibundi, le seul precisement dont la livree soit plus claire et dont 
la coloration dorsale conflue par un degrade avec la teinte claire ventralc, ct 
enfin, la seconcle moitie de la serie de STERNFELD (31

,), moins l'exemplairc de 
Dar-es-Salam, et plus l'un de ceux qu'il cite sous la denomination hypothelique 
de M. collaris C2

). Quant a la forme a ventrales peu nombreuse et mil plu 
grand, nous la considerons comme une race de M. collaris (voir plus loin). 

LovERIDGE (1944) donne a M . g . gabonensis un sens plus re treint, d 'fini 
par les 3 raies longitudinales du Type, et rapporte en bloc tout le materi l clu 
Cameroun a jVf . gabonensis collaris, sans avoir realise que ce individu ·e 
laissent aisement repartir en deux groupes dont l'un corre pond cxactemenl au 
M. gabonensis de DUi\rERIL . 

L'un d'entre nous a eu !'occasion d'examiner a Paris le Type de J/. gabo­
nensis et a pu constater que les figures de Dm.IERTL et de RocHEBR E cl01mcnt 
une idee completement fausse de la livree de cette espece : les 3 raie longitudi­
nales sont, en realite, a peine distinctes et pourraient aisement pas er inapercu 
II n'y a done la rien d 'aussi caracteristique que le croyait LoVERIDGE, ni rien de 
commun avec les raies bien contrastees de Miodon neuwiedi, forme appar m­
ment proche de M. notatus. 

REMARQUE. - L'exemplaire clu Rio del Rey (BouLENGER, 1887) e l rapport' 
dubitativement aM . g. gabonensis . U a bien les caraclere de l'e pece mai on 
petit nombre de ventrales (215 pour une <jl, alor que le aulres en on l au moin 
227), suggere une race differente, vivant plus a l'Oue t. 

4. - lUiodon gabonensis schmidti sbsp. n. 
(Figs. 60-61-62-63.) • 

Miodon gabonensis (non A. DUMERIL) ScHMIDT, 1923, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 49 , 
p. 118 [N, Medje (Congo beige : Uele)]; WERNER (part), 1925, Arch. f. Naturg .. 90 
(A12), p. 153 [CJ; SCHWETZ (part), 1934, Rev. Zool. Bot. Afr., 25, p. 381 [C, Stanley­
ville (Congo beige)]; WITTE et LAURENT (part), 1943, op. cit., 37, p. 163 [N. Karawa 
(Congo beige : Ubangi), Kabambare (Congo beige : Maniema)]. 

(
31

) STERNFELD, 1908, Mitt . Zool. Mus . Berlin, 3, p. 413. 

(3 2
) Ce dernier exemplaire est peut-etre un juvenile : les yeux sont toujours relative­

ment plus grands chez les jeunes. 
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Miodon gabonensis collaris (non PETERs) LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp . z ool., 
95 , p. 175 [D, N]. 

Type.- 1 cf (H.G.M.C. 10545), Karawa (Ubangi), 1936 (WALLIN) . 

Paratypes. - 1 cf (H.G.M.C . 541), Kabambare (Maniema) sans date (DELHAIZE); 
1 cf (H.G.M.C. 8008), Stanleyville, 1931 (ScHWETZ). 

60 61 

63 

62 

ll!iodon gabonensis schmidti ( x 3). 
FIG. 60 : Type; Tete, vue de dessus. - FIG. 61 : Type; Tete, vue de dessous. 
FIG. 62: Type; Tete, vue de cote. - FIG. 63: P aratype (jeune); Tete, vue de dessus. · 

[D'apres nature; R.G.M.C. 10545 (Karawa: Type) . 
et R.G .M.C. 541 (Kabambare: Paratype).] 

Race orientale de M. gabonensis, caracterisee par un plus grand nombre de 
venlrale (223 a 238 chez le cf au lieu de 208 a 220; 252 chez la seule <( connue, 
au lieu de 227 a 237). Sous-caudales : 19 a 22 chez les cJ (21 a 26 chez M. g. gabo­
nensis); 1 chez la <(. 2 postoculaires chez aes 6 individus conn us C3

). 

Longueur tolale : 605 mm. (queue : 38 mm.) (d) . 

D1 TRIBT.:TlO •. - Congo beige (Ubangi, Uele, district de Stanleyville, 
It uri, Maniema). 

( 33 ) Le sixieme specimen connu est au British Museum : 1 cJ (Ituri), V. 238, Sc. 21. 

• 
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DtscusSION. - Le Type de cette nouvelle race provient d\me r egion 
l'Ubangi - habitee par la forme typique de M. collaris. II s'en distingue 

aisement par sa coloration mains sombre sur le dos, brunatre et non noiratre 
(dans l'alcool), uniforme et non pas remplacee sur la tete par une teinte brun 
clair avec taches noires, palissant graduellement sur les flancs et. lotalemenl 
absente sur les plaques ventrales. II s'en distingue encore par son reil plus petit 
(diametre compris plus de 2 fois dans sa distance de la bouche), un tronc ph1 . 
allonge, ce que montrent le plus grand nombre de plaques ventrale [224, au 
lieu de 195 a 220 (d')], et ile rapport de la longueur totale a celle de la queue 
[15,9, au lieu de 11,2 a 15 (moyenne 13,8) chez 10 M. collaris collaris d']. 

La coexistence de ces deux formes montre, tout comme l'heteroo·eneite du 
materiel du Cameroun, que collaris n'est, en aucune fa9on, une race de AI. gabo­
nensis , mais represente une espece distincte, ayant subi , comme nous le feron 
voir plus loin, une evolution raciale analogue, par allongemen t du lronc, 
d'Ouest a Est . 

Plus a l'Est, la difference entre les deux especes devient moin nette, ar 
M. collaris y est represente par une race de proportions plus allongce:, et cm­
blable en cela a M. gabonensis schmidti. Le seul caraclcre morphologique qui 
permette la discrimination semble etre, par consequent., la taille de l 'reil; en ore 
est.-il possible que cette difference ne soit pas sen ible chez le jcune . Lc 
livrees, cependant, conservent leur caract.ere distinctif, ce qui n 'a pa cchapp ~ 
a K. P. ScHMIDT (1923), a en juger par les excellentes de cription qu'il en donn , 
et par ses determinations, qui confirmerit ab olument notre mani' re de Y ir. 

REMARQUES. - Chez les deux para type , qui on l plu pelit q11c l' lyp' il 
subsiste un collier clair, nettement delimile ver l'arriere comme h z I. cullari , 
mais blanchatre et graduellemenl obscurci vers l'avanl (fig. 63) l non pa. 
fauve, et s'etendant jusqu'au museau, avec seulemenl quclque Lach e. uicn 
delimitees sur le dessus de la tete (fig. 64). 

Il est, d'autre part, interessant de sou ligner queM. g. schmidti (loul co mmc 
les populations occidentales de M. collaris) a un nombre de sou -caudale . ingu­
lierement bas chez les d' (19 a 22), alors que lle population . orientale de 
M. collaris et M. christyi ont une variation allant de 21 a 25 et qu !II. y . yabo­
nensis et M. robustu,s donnent des chiffres sensiblement plus elevcs (23 a 27), 
nouvel indice de parente entre ces deux formes; chez lcs <.;?, par conlre, le nombre 
de sous-caudales presente mains de variations selon le. races ou ~e c pece · il 
oscille partout entre 15 et 19, sauf chez M. julvicollis graueri elM. griseiceps. 
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5. - Miodon collaris hr evior sbsp. n. 

Polemon barthii (non JAN) GUNTHER, 1865, Ann. Mag. Nat. Hist. (3), 15, p. 90 [N, Old 
Calabar (Nigeria)]. 

Elapomorphus acanthias (non REINHARDT) GuNTHER (part), 1888, Ann . Mag. Nat . Hist. 
(6), 1, p. 323 [N, Old Calabar (Nigeria)]. 

Microsoma collare (non PETERS) BocAGE, 1895, Jorn. Sci. Lisboa (2) , 3, p. 13 [N, Fer­
nando Po]. 

Miodon collaris (non PETERS) BouLENGER (part), 1896, Cat. Snakes Brit. Mus ., 3, p. 251 [D]; 
BOULENGER (part), 1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, p . 291 [CJ; WERNER (part), 
1925, Arch . f. Naturg., 90 (A 12), p. 153 [C]. 

Jlliodon gabonensis (non DUMERIL) ANDERSSON (part), 1901, Bih. T. K. Svenska Vet. Handl. , 
27 (4), p. 5 [N, Mapanga, Cap Debundscha, Bibindi (Cameroun)] ; STERNFELD (part), 
1008, Mitt. Zool. Mus. Berlin , 3, p . 413 [N, " Kamerun ,, Victoria (Cameroun)]; 
(part), 1909, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 1 (1), p. 22 [D]; BouLENGER (part), 
1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, p . 291 [C]; WERNER (part), 1925, Arch. f. Naturg., 
90 (A 12), p. 153 [CJ; ANGEL (part), 1933, Les Serpents de l'A.O.F ., p . 174 [D]. 

Uiodon gabonensis collaris (non PETERS) LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus . Comp . Zool., 
95, p. 175 [D, NJ. 

TYPE. - N'a ant en notre posse sion aucun exemplaire de cette race mecon­
n ue de 1'Yl. collaris , no us designons comme Type l'exemplaire mentionne dans 
le « Catalogue of the Snakes in the British Museum ll, 1896, 3, p . 251, sous le 
nom de 111. collaris et provenant du Vieux-Calabar [ = Polemon. barthii (non JAN) 
G .. 'TilER 1865). 

DrAG ·osE. - Race ressemblant a la forme typique par son ceil moderement 
reduil, compri moins de 2 fois dans sa distance de la bouche chez l'adulte, et 
par a livree (tete brunalre avec taches noires; coloration dorsale noiratre, 
mpietant ur le plaques ventrales, nettement delimitee de la coloration ven­

ll'ale claire), en distinguant par son petit nombre de ventrailes : 181 a 192 
chez le cf (a u lieu de 195 a 220); 200 a 213 chez les <i? (au lieu de 214 a 236) . Sous­
ca udales : 15 a 22 (20 a 22 chez les cf, 15 a 19 chez les <i?). Parfois une seule post­
oculaire. 

Longueur lotale, cf : 550 mm. (queue : !l); 
<j? : 585 mm. (queue : !l) . 

Dr ' THLBCTlo . . - Depuis la rigerie jusqu'au Cameroun anglais. 

ION. - Cette forme, coexi tant au Cameroun avec M. gabonensis, 
doil en etre specifiquement distincte; ses ressemblances, d'autre part, avec 
M. collaris de l' Angola, du Congo beige et du Gabon font qu'elle merite d'etre 
con ·ideree comme une race occidentale de cette espece, caracterisee par un plus 
petit nombre cle Yentrales (voir plus haul). II semble que la riviere Sanaga, au Sud-



70 G.-F. DE WITTE ET R. LAURENT. 

Est du mont Cameroun, fasse la limite des territoires habites par ces deux so us­
especes . Ill se peut egalement qu'aucune limite objective n'existc, ct que nous 
ayons affaire a un (( cline )) . 

CITATioNs INCERTAINEs. - Toute une serie de citations de Miodon recoltcs 
dans la region du Cameroun peuvent indifferemment se rapporter a Il l. g. gabo­
. nensis, aM. collaris brevior ou aM. c. collaris, pour la fort bonne raison que les 
indications qui permettraient de determiner correctement ces exemplaircs n 'onl 
pas ete fournies. 

Voici la liste de ces references : 

Miodon gabonensis SJOSTEDT, 1897, Bih. T. K. Sven . Vet. Akad. Handl., 23 (4), p. 35 [C); 
MuLLER, 1910, Abh . Bayer . Akad . Wiss ., 24 (3), p. 609 [C, Dibongo (Cameroun), 
Esosung (Guinee espagnole)]; LAMPE, 1911, Jahrb. Nass. Ver. Natk. Wiesbaden, 64 , 
p. 202 [C, Bibindi, Isongo (Cameroun)). 

Miodon collaris GouGH, 1903, Zool. Jahrb. , Abt. f. Syst., 17, p. 468 [C, Victoria (Came­
roun)]; LAMPE, 1911, Jahrb. Nass. Ver. Natk. vViesbaden, 64 , p. 202 [C, Bibindi 
(Cameroun)] . 

6. - 1\liodon collaris COllf!l'iS (PETERS, 1881) e·1
) . 

(Figs. 64-65-66.) 

Microsoma collare PETERS, 1881, Sitzb. Ges. Naturf. Frunde, p. 14.8 [D, Cuango ou 
Malange (Angola)]; BocA.GE (part), 1887, Jorn. Sci. Lisboa, 11 , p. 182 [N, Cazengo 
(Angola)]; 1895, Herpet. Angola, p. 124, pl. XIV, fig. 1-2 [N, Quindumbo (Angola)]. 

Miodon collaris BOULENGER (part), 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 251 [DJ; MOCQ ARD, 
1897, Bull. Soc. Philom., (8) 10 , p. 13 [N, Lambarene (Gabon)]; BouLE 'GER, 1905, 
Ann . Mag. Nat. Hist. (7), 16, p. 114 [N, Golungo Alto (Angola)]; FERREIRA, 1906, 
Jorn. Sci. Lisboa (2), 7, p. 169 [N, Golungo Alto (Angola)]; STER FELD (part), 190 , 
Mitt. zool. Mus. Berlin, 4, p . 413 [N, Longji (Cameroun)]; BoULE GER, 1915, Proc. 
Zool. Soc. London, p. 215 [C); WITTE (part), 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (1), 3, p. 95 
[C, Kunungu (Congo beige: distr. lac Leopold II)]; MONARo , 1937, Arq. Mus. Bocage, 
8' p. 129 [ c] . 

Miodon gabonensis (non DmvrERIL) WITTE (part), 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (1), 3, p. 95 
[C, Kunungu (Congo beige: distr. lac Leopold II)); WITT~ et LAURENT (part), 1943, 
Rev. Zool. Bot. Afr., 37, p. 163 [N, " Congo beige ", Congo beige : Lemfu, Kisantu, 
Leopoldville (Bas-Congo), " Kasai "• " Haut-Ubangi ,, Binga (Ubangi), Slanleyville, 
Elisabetha (distr. Stanleyville), foret du Kiroziret, reg. de Matale (Kivu)]. 

Miodon notatus (non PETERS) WITTE (part), 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (1), 3, p. 95 
[C, Kunungu (Congo belge : distr. lac Leopold II)]. 

Miodon gabonensis collaris LOVERIGDE, 1942, Bull. Mus. Comp. Zool., 91 , p. 298 [N, Bun­
dibugyo (Uganda)]; (part), 1944, op . cit ., 95, p. 175 [D, N]. 

(
34

) Le type de Microsoma collare provient bien de l'Angola; PETERS donne par erreur 
deux localites : Cuango, qui se trouve sur la rive angolaise de la riviere Kwango, bien en 
aval des chutes Frangois-Joseph, et Macange, qui est une coquille pour Malange, a une 
vingtaine de km. au Nord de Pungo Andongo. 
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Museau arrondi; diametre de l'ceil compris tout au plus 2 fois dans sa 
distance de la bouche. Rostrale plus large que haute , peu visible de dessus (sa 
longueur allant au mains 5 fois dans sa distance a la frontale) ; internasales a 
peine plus courtes que les prefrontales; frontale 1 1/4 a 1 4/ 5 fois aussi longue 
qu e large, 11 / 4 a 1 2/ 5 fois (1 2/ 3 fois dans un seul cas) aussi large qu'une 

US·OCulaire; parietales 1 1/ 3 fois a 1 4/ 5 fois (1 1/ 6 fois dans un cas) plus }on­
g ues qu~ la frontale; nasale entiere ou « divisee n; 1 preoculaire en contact avec. 

65 

H4 

66 

Jliodon collar is collar is (PETEBS) ( x 3) . 
FIG. 6!;: Tete, vue de dessus. - FIG. 65: Tete, vue de dessous. 

FrG. 66 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 5674 (Kunungu). ] 

la na ale; normalcmcnl 2 posloculaires C5
); 1 + 1 Lemporales; 7 labiales supe­

rieure , lcs 3" et 4• bordant l'ceil ; les 4 premieres labiales inferieures en contact 
avec le, mentonnieres anterieures, qui sont separees de la symphysiale par les pre­
miere lab iale el ont plu s longues que les posterieures . Ecai1ies dorsales en 
15 rangee . v en lrale : 195 a 236 (195 a 220 chez les d' 221 a 236 chez les <i?) ; 
anale divisee. Sous-caudale : 15 a 24 (19 a 24 chez les d, 15 a 19 chez [es <i?). 

Tete brun clair au-dessus avec quelques taches noiratres sur la frontale, les 
parietales, les 3" et 4" labiales; coloration dorsale noiratre, nettement delimitee 

(
35

) Parfois. une seule postoculaire chez les individus du Cameroun ou du Congo 
frangais . 
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de la coloration ventrale, et empietant sur les plaques ventrales; quelques Laches 
noiri:ltres sur les labiales inferieures. 

Longueur totale, cf 512 mm. (quetle : 34 mm. ); 
<;> : 650 mm. (queue : 35 mm.). 

DrsTRIBUTION. - Angola, Ouest, centre et Sud dLt Congo beige, Uganda. 
Congo franc;ais, Gabon, Cameroun francais . 

REMARQUE . - Il est curieux de rencontrer en Uganda la forme Lypique de 
i\11 . collaris, alors que le rord-Est du Congo est habite par une race differenlc; 
deja au Congo la presence de la forme typiq ue au Kivu etait quelq ue peu 
inattendue. 

7. - 1\'Iiodon colla.ris longior sbsp. n. 

Miodon gabonensis (non DUMERIL) BOULENGER, 1919, Rev. Zool. Afr., 7, p. 26 [C, Medje 
(Congo belge: Dele)]; \VERNER (part), 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 153 [CJ; 
WITTE (part), 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (1), 3 , p. 95 [C, Niangara (Congo belge : 
Dele)]; SCHvVETZ (part), 1934, Rev. Zool. Bot. Afr., 25, p. 381 [C, Stanleyville]; 
WITTE et LAURENT (part), 1943, op. cit., 37, p. 163 [N, Panga (Congo beige: ele)]. 

Miodon collaris (non PETERS) ScHMIDT, 1923 , Bull. Amer. Mus. Nat. 1-lisL., 49, p. 120 
[N, Medje, Niapu (Congo beige: Dele)]. 

Jllliodon gabonensis collaris (non PETERS) LovERIDGE (part), 194.4, Bull. Mu . Comp. Zool., 
95, p. 175 [D, N]. 

'l1 ype: 1 cf (R.G.M.C. 1629), Medje (Dele) (CHRISTY). 

Paratypes : 1 cf (R.G.M.C . 32'70), Medje ·(Uele) IV-1914 (LANG et CIIAPI ). 
1 ';> (R.G.M.C. 4325), Niangara (Uele), III-1925 (SCHOUTEDE ). 
1 cf (R .G.M.C. 4762), Panga s/ Aruwimi (Dele), 1926 (BocQ). 
1 <;> (R.G.M.C. 9124), Stanleyville, 1932 (SCHWETZ). 

DIAGNOSE . - Race differant de la forme typique par Lilt cnsil>l' allongem nl 
du tronc. Venlrales : 226 a 236 chez lcs cf (a u lieu de 196 a 220); 244 (I 252 ch 'Z 

les <;> (au lieu de 221 a 236). De meme, la largeur de la tete va de 59 h 72,6 fois 
(moyenne 63) dans la longueur totale, au lieu de 42,5 a 60,3 foi (moycnnc 51,7) 
chez M. c. coUaris; la longueur de la queue vade 15,7 a 17 foi dan la longu ur 

totale chez les cf (au lieu de 10,8 a 15 fois chez la forme I , pique) cl de 22,5 u 
26 fois chez les <;>, au lieu de 17,3 a 20. Sous-caudales : 16 ~~ 22 (21 a 22 chez 
les cf' 16 a 18 chez les ';>). 

Longueur totale, cf : 535 mm. (queue : 34 nun.); 
<;> : 690 mm. (queue : 27 mm.). 

DISTRIBUTION . -Nord-Est du Congo beige (district de l'Uele el de lauley­
ville) . 

PosiTION SYSTEMATIQUE. - Les relations geographiques de ce tl e form , 
seulement presente la .ou manque la precedente, ainsi que l 'idenlite des livrec 
revelent une parente raciale. 
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8. - Miodon griseiceps LAURENT, 1947. 

ilJiodon gabonensis (non A. DUMERIL) BOGERT, 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist. , 77, p. 45 
[N, Metet (Cameroun frangais) ]. 

:lliodon griseiceps LAURENT, 1947, Bull. Mus. roy. Hist. nat. Belg ., 23 , n o 16, p. 11 [D, Bitye 
(Cameroun frangais)] . 

E p ece voi ine d e M. co llal'is, s'en disting uanl essentiellement par sa livree : 
le lc uniformemen t gris olive ou legerem ent bruw1Lre, et n on pas brun fauve avec 
Lach es n oires; color a tion dor ale noire empietant fortem en t sur Qes plaques ven ­
Lrale. (un cinqui eme de le ur [argeur de chaque cote au lieu d ' un septieme) . 
2 pos loc ul aireR. Ventrales : 178 (d'), 195 (~) . So us-caud alei' : 25 (d'), 20 ( ~ ) . 

Long ue ur lo lale, d' 502 mm. (qu e ue : 51 mm .); 

~ : 540 mm . (queu e : 36 mm.). 

REJ\IARQUE. - M. griseiceps vit a Bitye, en compag nie de M. collaris. La 
differe nce dan . Qe n ombre de venlrales et des so us-caudales emble prouver que 
la coloration decrile plu s haul n 'esl pa un c imple variation individuelle de 
M. collal'is. 

9. - lUiodon christyi Bo LE 'GER , 1903. 
(Figs. 67-68-69.) 

flliodon clzri'tyi Bo LENGER, 1903, Ann . Mag. Nat. Hist. (7), 12, p. 354 [D, " Uganda "]; 
STER 'FELD, 1910, Die Fauna der Deutschen :Kolonien, 3 (2), p. 34 [C); BOULENGER, 
1911, Ann. Mus. Civ. Star . Nat. Genova (3), 5, p. 166 [C. Bussu (Uganda)]; 1915, 
Proc. Zoo!. Soc London, p . 633 [C); WERNER, 1925, Arch . f. Naturg., 90 (A 12), 
p. 153 [C); PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p . 185, p. 315, pl. XII, 
fig. 3, col. pl. (M), fig. 3 [N, Mubanga, Mabira Forest, Kilembe, Budongo Forest, 
I alebo (Uganda)l . 

. ll iodon gabonensi (non DuM.ERIL) STERNFELD (part). 1908, 1\llitt. Zool. Mus. Berlin, 3, 
p . 413 [ , Dar-es-Salam (Tanganyika Terr.)]; 1910, Die Fauna der Deutschen Kolo­
nien, 3 (2), p. 34 [D]; BoULENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London, p . 633 [C]; 
WITIE (part), 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (i), 3, p. 95 [C, N'Goma (Congo belge : 
Kivu)]· LOVERIDGE, 1933, Bull. Mus. Camp. Zool. , 74 , p. 261 [N, Ilolo (Tanganyika 
'l'err.)]; ScHOUTEDEN, 1933, Rev. Zool. Bot. Afr., 23 , p. 236 [C); LOVERIDGE, 1936, Field 
Mus. at. Hist .. Zool., 22, p. 40 [N, Mambawanga Hill (Congo belge: Kivu)] ; 1937, 
Bull. Mus. Comp. Zool., 79 , p. 502 [C); PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of 

ganda, p . 315 (C); WITTE et LAURENT (part), 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37, p. 163 
[ , Congo belge : Rutshuru (Kivu), Usumbura (Urundi), Confl. Niemba-Lukuga 
(Tanganika), Sandoa (Lualaba)]. 

JlJiodon unicolor CHMIDT, 1923, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 49, p. 119, fig. 13 [D, Poko 
(Congo belge : Uele)]. 

Miodon gabonen is collari (non PETERS) LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool., 
95 , p. 175 [NJ . 

Miodon gabonensi christyi LOVERIDGE, 1944, Tom. cit., p. 178 [D, N]. 
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Museau arrondi; diametre de l'ceil compris au plus 2 fois duns sa distance de 
la bouche. Rostrale plus large que haute , comprise au mains 3 fois dans sa 
distance de I a frontale; internasales plus courtes que les prefrontales; frontale 
de (( legerement plus long ue que large » a 2 fois plus lon gue q Lte large, plus 
longue ou plus courte que sa distance de la rostrale, 1 a 1 3 / 4 fois au si large 
qu'une sus-oculaire; parietales 1 ~ a 1 2 / 3 fois aussi longues que la fron tale; 
nasale entiere ou (( divisee »; 1 preoculaire en contact avec la nasale; 2 posl­
oculaires; 1 + 1 temporales (la posterieure soudee a la parietale chez le Type de 

68 

69 

Miodon christyi BOU!.ENGER (x3) . 

FIG. 67 : Tete, vue de dessus. - FIG. 68 : Tete, vue lie uessous. 
FIG. 69 : Tete, vue de cote. 

[D'apres nature; R.G.M.C. 9800 (Usumbum).) 

M. unicolor ScHMIDT); 7 labiales superieures, les 3" el 4" bonlanl !'ceil; le: 4 pr ·­
mieres labiales inferieures en contact avec les mentonniere anlerieurc , qui 
sont separees de la symphysiale par les premieres labiales el sont plu longue 
que les posterieures . Ecailles en 15 rangees. Ventrales : 202 a 242 (202 a 223 chez 
les d, 221 a 242 chez les ~); anale divisee. So us-caudalc : 20 a 24 chez le d, 
15 a 18 chez les ~ . 

Uniformement noir, ou gorge tache tee de clair, el veu lralc cl ·ou -
caudales partiellement claires . 

Longueur totale, d : 745 mm. (quene : 55 mm.); 
~ : 835 mm. (queue : 40 mm.). 

DISTRIBUTION. - Districts orientaux du Congo beige, Uganda, Tangan ika 
Territory. 
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DrscussroN. - Nous sommes d'accord avec LovERIDGE (1944) pour consi­
derer M. christyi comme valide et pour placer M. unicolor dans sa synonymic . 
. ous en len dow cependanl lraiter M. christyi, au moins provisoirement, comme 
unc bonne espece, distincte de M. gabonensis et de M. collaris, parce qu'il vit en 
compagnie de ces deux especes dans le ord dn Congo, et en diffcre, en cet 
endroit, par un nombre sensiblement plus bas de ventrales : 202 chez le Type 
de ill. unicolor, au lieu de 223 a 236 (d'd'). En outre, on le rencontre aussi bien 
que la forme lypique de 1\1. co llaris dans l'Uganda. au Kivu et vraisemblable­
menl au Lualaba. 

10. - l\fiodon fulvicollis fulvicollis (MocQUARn, 1887). 

Microsorna fulvicollis MOCQUARD, 1887, Bull. Soc. Philom. (7), 11, p . 65 [D. Franceville 
(Congo frangais )] . 

Miodon gabonensis (non DuMERIL, part) BouLENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 252 
[D]; 1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, p . 291 [C]; WERNER, 1925, Arch. f. 

aturg., 90 (A 12}, p. 153 [CJ; ANGEL, 1933, Les Serpents de l'A.O.F ., p . 174 [DJ. 
Miodon gabonensis collari (non PETERS) LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool., 
. 95 , p. 175 [D]. 

Mu eau arrondi; diamelre de l'reil compris moins de 2 fois dans sa distance 
de la bouche. Ro trale a peine visible de dessus, notablement plus large que 
haute; fronlale plu longue que large, 1,22 fois aussi large qu'une sus-oculaire; 
1 preoculaire; 2 po loculaire ; 1 + 1 temporales; 7 labiales superieures, les 3" et 
4" bordanl !'mil; le 4 premieres labiales inferieures en contact avec les men­
tonnicre ' anl 'rieure . Ecailles en 15 rangees. Ventrales : 250; anale divisee. 
'ou -caudale~ : 24 ( d'). 

Coloration dorsale noiratre nettement delimitee de la coloration ventrale 
claire qui envahit la partie inferieure des dorsales externes. Tete noire en avant, 
fauve en arriere cette bande claire englobant deux series d'ecailles derriere les 
parielale (3 7

) . 

Lono-ueur tolale, d' : 200 mm. (queue : 11 ,5 mm.). 

D1 TRLBL"TIO •. - Congo franc;ais. 

Dr c IOl\'.- Cette forme, longtemps perdue dans la synonymic de M. gabo­
nensi , a ceP.endant une livree et un nombre de ventrales (il s'agit d'un d', 
comme le prouv on nombre eleve de sous-caudale ) qui montrent qu'elle n'a 
rien de commun ni avec iU. gabonensis, ni avec M. collaris. 

La li ree c l identique a celles de iU. graueri STERNFELD et M. gracilis "\iVITTE 
el LArRE 'T, forme egalement caracterisees par un grand nombre de ventrales. 

( 36 ) Jou remercions bien vivement notre excellent collegue F. ANGEL, pour les pre­
cieux remeignements qu'il nous a fournis concernant le type de Microsoma fulvicollis. 
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D'o-L1 s'impose la conclusion que ces trois formes representent des races gcogra­
phiques cl'une seule espece : M. fulvicollis, remarquable par sa gracilite, l'allon­
gemenl de son corps, sa taille recluite et fort reconnaissable tl sa coloration. 

11. -- l\1iodon fulv icollis gracilis WITTE & LAuRENT, 1943. 
(Figs. 70-71-72.) 

Miodon gracilis WITTE et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37 , p. 166 [D, Congo belge : 
Panga (Uele), Stanleyville]. 

Rostrale plus large que haute, a peine visible de dessus; int rnasales aus. j 
long ues que les prefron1ales; frontale large, a bards oblique ' au i longue que 

70 71 

72 

Miodon {ulvicoUis gracUis WITTE & LAURENT ( x 5 1/3). 
f'JG. 70 : Tete, vue de clessus. - FIG. 71 : Tete, vne cle dessous. 

FIG. 72 : Tete, vue de c6te. 

[D'apres nature; R.G.M .C. 4771 (Panga: Type).) 

large, OLI 1 1/4 fois plus longue, 2 a 2 X fois plus large que la Sll -oculaire (la 
suture entre la frontale et la sus-oculaire est comprise de 1 2/ 3 a 2 foi dan la 
plus grande largeur de la frontale), un peu plus longue ou plus courte qu a 
distance de la rostrale; parietales 1 X fois aussi longues que la frontale; na ale 
entiere ou semi-divisee; preoculaire en contact avec la nasale ; 2 po. toculaire ; 
1 + 1 temporales; 7 labiales superieures , les 3" et 4" bordant l'ceil ; 6 labiale infe­
rieures, les 4 premieres en contact avec les mentonnieres anterieures, qui onl 
separees de la symphysiale par les premieres labiales et sont plus longues que 
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les mc·nLonnieres posterieures . Ecailles en 15 rangees. 262 a 278 ventrales (262-271 
chez lcs d', 278 chez la ~); anale divisee; 20 a 24 sous-caudales (20-24 ch ez les 
d' , 20 chez la ~ ) . 

Livree idcnLique a cellc de la forme typique et de M. f . graueri. 
Longueur totalc, d' : 490 mm. (queue : 28 mm.); 

~ : 400 mm. (queue : 19 mm.). 

DISTRIB no'. - Congo beige (districts de Stanleyville et de l'Uele) . 

PoSITION SYSTEMAT£QUE. - Cette forme fut decrite sans etre comparee a son 
plus proche parent, Microsoma fulvicollis MocQUARD, considere comme syno­
nyme de 1/. yabonensis sur la foi des auteurs . En fait, elle en represente, tout 
au plus, une race, plus allongee encore (les 2 d' ont 262 et 271 ventrales au lieu 
de 250)' a frontale beaucoup plus large (2 a 2,5 fois plus qu'une sus-oculaire, 
au lieu de 1,22). Des series pourraient, cependant, les reveler inseparables. 

12. - Miodon fulvicollis graueri STERNFELD, 1908. 
(Figs. 73-74-75.) 

Miodon graueri STERNFELD, 1908, Sitz. Ges. Naturf. Freunde, Berlin, p. 94 [D, Entetbe 
= Entebbe (Uganda)]; 1908, Mitt. Zool. Mus . Berlin, 4, p. 244, fig. [N]; 1910, Die 
Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2), p. 35 [D]; BoULENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. 
London, p. 633 [C]; LOVERIDGE, 1924, Journ. E. Africa Uganda Nat. Hist. Soc., Spec. 
Suppl. no 3, p. 7 [CJ; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 153 [CJ; PITMAN, 
1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p. 187, pl. XII, fig. 4, col. pl. (M), fig . 4 [N]. 

llliodon gabonensis (non DUMERIL) WITTE, 1941, Expl. Pare Nat. Albert, Miss. G. F. 
DE WriTE, 1933-1935, 33, p. 215 [C, Beni (Congo belge: Kivu)]; WITTE et LAURENT, 
1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37, p. 163 [N, Kasenyi (Congo belge: Ituri), " Ituri ,]. 

~Iiodon gabonen is graueri LOVERIDGE, 1942, Bull. Mus. Comp. Zool., 91 , p. 298 [N, ile 
Idjwi (Congo belge : Kivu)]; 1944, op. cit., 95, p . 180 [D, N]. 

Museau arrondi; diametre de l'reil compris au plus 2 fois dans sa distance 
de la bouche. Rostrale presque 2 fois plus large que haute, a peine visible de 
de us· internasales aussi longues ou presque aussi longues que les prefrontales; 
frontale aussi longue a 11 / 3 fois aussi longue que large, aussi longue ou plus 
courte que a di tance de la rostrale, 1 ~ a 2 fois aussi large qu'une sus-oculairP-; 
parietale environ 1 2 / 3 a 1 3/ 4 fois aussi longues que la frontale; nasale entiere 
ou « divisee »; 1 preoculaire en contact avec la nasale; 2 postoculaires; 1 + 1 
temporales; 7 labiales superieures, les 3" et 4" bordant l'reil; les 4 premieres 
labiale inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures, qui sont sepa­
rees de Ia symphysiale par les premieres labiales et sont plus longues que les 
posterieure . Ecailles en 15 rangees. Ventrales : 229 a 258 (229 a 238 chez les d', 

217 a 258 chez les ~); anale divisee. Sous-caudales : 13 a 20 (16 a 20 chez les d', 

13 a 17 chez les ~). 

• 
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Coloration dorsale noire, net.tement delimitee de la coloration ventrale blan ­
chatre, qui envahit au moins partiellement la premiere rangee d' ecailles dorsales; 
une large bande claire en travers de la nuque et de la parti e postcrieurc de la 
tete . 

Longueur tolale, d 
<( 

325 mm. (queue : 15 mm.); 
439 mm. (queue : 17 mm.) . 

DISTRTRUTION. - Hegion des Grands-Lacs (Uganda, Ituri, Kivu) . 

73 74 
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Miodon [ulvicoUis graueri STERNFELD ( x 5). 

FIG. 73 : Tete, vue de dessus. - FIG. 74 : Tete, vue de dessous. 
FIG. 75 : Tete, vue de cOte. 

[D'apres nature; R.G.M.C. 7908 (Kasenyi).] 

DiscussiON. - Les exemplaires de ['lturi et du Iord du Kivu (Beni) ont plu 
de sous-caudales que le Type et les suj ets de l'ile Idjwi : 20 chez 2 cf au lieu de 
16 ~~ 18; 16 et 17 chez 2 <(, au lieu de 13. Ils pourraient done representer une 
race differente. 

PosiTION SYSTEMATIQUE. - Les relations raciales de M. graueri avec M. Julvi­
collis et M. gracilis resultent assez clairement des caracteres communs a ces 
trois formes (livree identique, grand nombre de ventrales, taille reduite) et du 
fait qu'elles sont vicariantes. 
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X. - MELANOCALAMUS WITTE, 1941. 

Melanocalamus WITTE, 1941, Inst. Pares Nat. Congo beige, Expl. Pare Nat. Albert, Miss. 
G. F. DE WITTE (1933-1935), 33, p. 216. 

Maxillaire tres court, portant 3 petites dents, suivies de 2 crochets sillonnes, 
situes au-dessous de l'ceil; probablement un foramen ectopterygoi:deo-maxillaire. 
Tete tres petite, non distincte du cou; ceil tres petit, a pupille ronde; nasale 
divisee, separee de la rostrale par l'internasale, formant une suture avec la 
r· labiale; pas de frenale; pas de preoculaire; 2 postoculaires separees de la tern-

76 77 
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Melanocalamus leopoldi WrTIE (x2). 

FIG. 76 : Tete, vue de dessus. - FrG. 77 : Tete, vue de dessous. 
FrG. 78 : Tete , vue de cote. 

(D'apres G. F. DE WITIE.) 

porale anterieure, la parietale formant une suture avec la 5• labiale. Corps cylin­
drique, extremement allonge; ecailles lisses, sans fossettes apicales, en 15 rangees; 
ventrales arrondies; anale divisee. Queue tres courte, conique a l'extremite; sous­

caudales doubles. 

DISTRIBUTION. - Afrique orientale (Ruanda) . 

PosiTro SY TEMATlQ E. - Le genre Melanocalamus est fonde sur l'absence 
de preoculaire, due manifestement a une fusion de celle-ci avec la prefrontale; 
ceci pourrait etre une anomalie (attendu que le genre n'est connu que par un 
exemp1aire unique) et dans ce cas, tout indique que M. leopoldi devrait rentrer 
dans la synonymic de l\!i.odon christyi BouLENGER. 

6 
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1. - Melanocalamus leopoldi WITTE, 1941. 
(Figs. 76-77-78.) 

Melanocalamus leopoldi WITTE, 1941, Inst. Pares Nat. Congo belge, Expl. Pare Nat. 
Albert, Miss. G. F. DE \iVITTE (1933-1935), 33, p. 217, figs. 51-54 [D, reg. du Rwcmkeri 
(Ruanda)] . 

Museau larg-ement arrondi; ceil plus court que sa distance de la bouchc (3/4) . 
Rostrale assez petite, plus larg-e que haute, a peine visible de dessus; internasales 
un peu plus long-ues que larg-es, un peu plus courtes que les prefrontales (4/ 5); 
frontale 1 2/ 3 fois aussi longue que large, a peine plu large que la sus-oculairc, 
un peu plus co urte que la distance du bout du museau; parietales 13/ 4 fois au i 
long-ues que la frontale; 2 postoculaires; 1 + 1 temp or ales; 7 labiales uperieur , 
les 3" ·et 4" bordant l'ceil, la 5" en contact avec la postoculaire inferieure, la parie­
tale et la 1r• temporale; 6 labiales inferieures, les 4 premieres en contact avec le 
mentonnieres anterieures qui sont separees de la symphysiale par le premiere 
labiale!) et un peu plus long-ues que les posterieures. Ecailles en 15 rangec ; 
245 ventrales; 18 sous-caudales ( <i!). 

Entierement d'un noir luisant. 
Long-ueur totale : 835 mm. (queue : 40 mm.). 

DISTRIBUTION. -Ruanda. 

XI. - POLEMON JAN, 1858. 

Polemon JAN , 1858, Rev. et Mag. Zool. (2), 10, p. 520; 1863. Eleneo sist. Ofid., p. iii; 
PETERS, 1863, Monastb. Akad . Wiss. Berlin, p. 368; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes 
Brit. Mus., 3, p. 253; STERNFELD, 1909, Die Fauna der Deutsehen Kolonien, 1 (1). p. 22; 
PARKER, 1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20 , p. 84; ANGEL, 1933, Les Serpents de 
l'A.O .F., p. 176; BOGERT, 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77 , p. 13. 

Maxillaire tres court, portant 3 petites dents, suivies, apres un court inter­
valle, d'un tres grand crochet sillonne situe en avant de l'ceil; un foramen 
ectopterygoi:deo-maxillaire; extremite posterieure du maxillaire bifurquee en 
forme de fer a cheval; ectopterygoi:de simple; 3" et 4" dents mandibulaires tre 
grandes et presentant !'aspect de crochets. Tete petite, non distincte du cou; ceil 
petit, avec une pupille ronde; nasale divisee, separee de la roslrale par l'inter­
nasale, qui forme une suture avec la r • labiale; pas de frenale. Corp c lin­
drique; ecailles lisses, sans fossettes apicales, en 15 rangees; ventrales arrondie 
anale entiere . Queue tres courte; sous-caudales simples . 

DISTRIBUTION. - Afrique occidentale et Congo beige. 

PosiTION SYSTEMATIQUE. - Le genre Polemon ne se distinguant de Miodon 
que par ses sous-caudales simples, caractere en general considere d'irnportance 
generique, mais dans le cas present, d'une constance qui ne semble pas absolu-
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ment rigoureuse, on aurait quelque raison de ne pas l'en separer, d'autant plus 
que ses especes ont absolument le meme facies que celles du genre Miodon, alors 
que celles que nous avons isolees dans le genre Cynodontophis frappent imme­
diatement par leur aspect different; il est, au surplus, fort possible que Polemon 
ait une double origine . Mais, vu }'incertitude dans laquelle nous nous trouvons 
a ce sujet, nous preferons ne pas bouleverser la nomenclature a la legere, d'au­
lanl plus qu'un c telle determination nous ferait supprimer ~e genre M~odon, qui 
est plu s recen L que Polemon. 

SYNOPSIS DES ESPF.CES. 

I. 2 postoculaires : 171 a 210 ventrales ....................... i. P. bocourti MOCQUARD, p. 81. 

II. 1 posloculaire : 221 a 226 ventrales ................................. 2. P. barthii JAN, p. 83. 

1. - Polemon bocourti MocQUARD, 1897. 
(Figs. 79-80-81.) 

? Polaemon barlhii BocAGE, 1895, Jorn. Sci. math. phys. nat. Lisboa, (2) 13, p. 272 [C, Fer­
nanda-Po]. 

Polemon bocourli MocQUARD, 1897, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, p. 54; Bull. Soc. Philom. 
Paris, (8) 9, p. 1:1 [D, Lambarene (Gabon)]; BOULENGER, 1900, Proc. Zool. Soc. London , 
p. 292 [N, Lambarene (Gabon)]; L. MuLLER, 1910, Abh. Akad. Wiss. Munchen (2), 
24, p. 612 [D, Mukonjefarm bei Mundame (Cameroun)]; BoULENGER, 1919, Proc . 
Zool. Soc. London, 1920, p. 292 [CJ; WERNER, 1924 Sitzb. Akad. Wiss. Wien, 133, 
p. 43 [ , Yaunde (Cameroun)]; 1925 , Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 155 [C]; WITTE, 
1933, Ann. Mus. Congo (1), 3, p. 95 [C, Kunungu (Congo belge: distr. lac Leopold II)]; 
WITTE et LAURENT, 1943, Rev . Zool. Bot. Afr ., 37, p. 169 [N, Congo belge: Boyela 
(Tshuapa), Inkongo (Sankuru)]. 

? Microsorna collare (part, non PETERS) BOCAGE, 1887, Jorn. Sci. phys. math. Lisboa, 44, 
p. 182 [N, " Congo ,]; 1895, Herpet. Angola, p. 126 [D] . 

Polemon barlhi (non JAN) WERNER, 1899, Verh. zool. bot. Ges. Wien , 49, p. 140 [N, 
" Kamerun , ] ; STERNFELD, 1908, Mitt. zool. Mus. Berlin, 3, p. 414 [N, " Kamerun "• 
Iaunde, Joh. Albrechtshohe (Cameroun)]; 1909, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 
1 (i), p. 22 [D]. 

Aparallaclus hagrnanni GouGH, 1902, Zool. Anz., 25, p. 646 [D, Victoria (Cameroun)]. 
? llfiodon gabonensis (non A. Dmv1ERIL) STERNFELD, 1917, Ergebn. Zweite Deutsch-Zentral­

Afrika Expect., 1910-1911, p. 481 [N, Duma (Congo belge: Ubangi)]. 

Museau largement arrondi; ceil petit, son diametre compris pres de 2 fois 
dans a distance de la bouche. Rostrale 1 1/ 3 a 2 fois plus large que haute; inter­
nasale au si longues que larges ou un peu plus longues que larges, un peu plus 
courle que le prefrontales; frontale assez petite, 11/ 5 a 1 X fois aussi longue 
que large, aus i longue, un peu plus longue ou un peu mains longue que sa 
dislance du bout du museau; parietales 1 2/ 5 a 2 fois aussi longues que la fran­
tale· preoculaire o·eneralement en con tact avec la nasale; 2 postoculaires; 1 + 1 

' b 
temporales, la temporale anterieure etant le plus souvent en contact avec la 
postoculaire inferieure; 7 labiales superieures, les 3" et 4" bordant l'c:eil, la 5" 
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la plus haute, ordinairement separee de la parietale; 7 labiales inferieures, Jes 
4 premieres en contact avec les mentonnieres anterieures, qui sont plus longues 
que les posterieures et separees de la symphysiale par les premieres labiales. 
Ecailles en 15 rangees. 171 a 185 ventrales chez le r:f, 188 a 210 chez la <i? ; 24 ~~ 
26 sous-caudales chez le r:f, 15 a 22 chez la <i? . 

Tete gris fonce; corps noira.tre ou gris-jaune verdatre, les ecailles bordees de 
nair, plus largement dans les trois quarts posterieurs du corps que dans la partie 

79 80 
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Po~ernon bocaurti MOCQUARD (x 3 env.). 
FIG. 79 : Tete, vue de dessus. - FIG. 80 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 81 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 5668 (Kunungu).) 

anterieure et particulierement a l'extremite de la quem~ ; toule la partie po terieure 
du corps est de cdloration plus foncee, d'un nair grisatre. Parties inferieure jaune 
brunatre, densement pointillees de jaune grisatre; la partie posterieure du ventre 
et le dessous de la queue sont legerement hordes de plus fonce; une ligne median 
foncee sur la queue. A en juger d'apres les trois exemplaires du Congo beige, 
il existe un collier clair disparaissant avec l'age, tout comme chez M. gabonensis ; 
la coloration dorsale foncee semble s'eclaircir quelque peu sur les flanc et la 
coloration ventrale empiete sur les ecailles dorsales comme chez M. fulvicollis. 

Longueur totale, r:f 460 mm. (queue 45 mm.); 
<i? : 980 mm. (queue : 52 mm.). 

DISTRIBUTION. - Cameroun, Gabon, Congo beige (Ouest et centre). 
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PosiTION SYSTEMATIQUE. - En dehors de son congenere, P . barthii. JAN, 
P. bocourti presente des affinites avec Miodon acanthias (REINHARDT) par son 
anale entiere et un nombre de ventrales un peu inferieur, ainsi qu'avec M. robus­
tus WITTE et LAURENT, dont le nombre de ventrales, bien que voisin, est encore 
plus bas. 

SYNONYMIF.:. - Nous avons indus dubitativement dans la synonymic de 
P. bocourti, deux individus respectivement cites sous les noms de Microsoma 
collate par BocAGE et de Miodon gabonensis par STERNFELD. Ayant l'anale simple, 

201 et 193 ventrales, 20 et 21 sous-caudales, ils ne different des <¥ de P. bocourti 

que par leurs sous-caudales doubles , ce qui justifierait la fusion des genres 
Miodon et Polemon. Les soi-disant Polemon barthii du Cameroun sont en realite 
des P. bocourti, comme le revelent leurs nombres de ventrales (200, 202, 210) 
et leurs 2 postoculaires remarquees par STERNFELD. Il en est probablement de 
meme de l'exemplaire de Fernando-Po, cite par BocAGE. 

2. - Polemon barthii JAN, 1858. 
(Figs. 82-83-84.) 

Polemon barthii JAN, 1858, Rev. Mag. Zool. (2), 10, p. 520 [D," Guinee n]; 1859, op. cit. (2), 
11, pl. V; PETERS, 1863, Monatsb. Akad. Wiss. Berlin, p. 368, pl. , fig. 7 [NJ; JAN, 
1866, Icon. Gen. Ophid., 15, pl. I , fig. 3; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 
3, p. 254 [D, Ashantee (Cote de l'Or)]. 

Polemon barthi WERNER, 1897, Sitz. Akad. Wiss. Miinchen, 3, p. 210 [N, " Guinea n]; 
MULLER, 1910, Abh. Akad. Wiss. Miinchen (2), 24, p. 613 [D]; BOULENGER, 1919, Proc. 
Zool. Soc. London, 1920, p. 292 [C]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 155 
[CJ; A 'GEL, 1933, Les Serpents de l'A.O.F. , p. 176, fig. 66-66 A [DJ. 

Museau largement arrondi; ceil petit (son diametre compris pres de 2 fois 
dan sa di tance de la bouche). Rostrale 2 fois plus large que haute, a peine 
vi. iblc de dessu ; internasales un peu plus longues que larges (1 1/ 5 a 1 1/3); 
prefrontale plus longues que les internasales (11/ 4); frontale petite, a peine 
plu lon(J"ue que large (11/ 5 fois aussi large qu'une sus-oculaire), plus courte 
que a distance du bout du museau (2/3); parietales beaucoup plus longues que 
la frontale (plu de 2 fois); 1 petite preoculaire, en contact avec la nasale ou 
etroitement eparee; 1 postoculaire; 1 + 1 temporales; 7 labiales superieures, les 
3• et 4" en contact avec l'ceil , la 5" formant une courte suture avec la parietale; 
(7) labiales inferieures, les 4 premieres en contact avec les mentonnieres ante­
rieure ' qui sont eparees de la symphysiale par les premieres 1abiales et plus 
longue que le posterieures . .Ecailles en 15 rangees. 221 a 226 ventrales; 16 a 
20 ous-caudales ( <¥ ·~). 

Face dor ale gris olive, les ecailles bordees de noir; dessus de la tete et partic1> 

inferieures blanches. 
Longueur totale : 810 mm. (queue : 40 mm.). 

DisTRIBUTIO . - Guinee. 
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RE""ARQUES . - P. barthii ne semble connu jusqu'ici que par des <i? (troi s 
specimens); c'est pourquoi il est probable que son nombre de ventrnle varie 
jusqu'a une limite inferieure a celle que nou s notons ici, et meme infericure a 
In limite superieure de P. bocourti. eanmoins, la distinction par lcs sexc rc tcra 
vraisemblablement toujours neUe. 

82 83 
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Polemon barthi'i JAN ( x 2 1/2). 
FIG. 82 : Tete, vue de dessus. - FIG. 83 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 84 : Tete, vue de cote. 
(D 'apres JAN.) 

XII. - CYNODONTOPHIS WERNER, 1902. 

i\llicrosoma (non MOCQUART) JAN, 1858, Rev. Mag. Zool. (2), 10, p. 519; 1863, Elenco sist. 
Ofid. , p. 111 ; PETERS, 1863, Monatsb. Akad. Wiss. Berlin, p. 369. 

Cynodontophis WERNER, 1902, Verb. zool. bot. Ges. Wien, 52 , p . 345; WITTE et LAURENT, 
1943, Rev . .zool. bot. Afr., 37, p. 170. 

Miodon (part, non DUMERIL) BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus. , 3, p. 250; STERN­
FELD, 1909, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 1 (1), p. 21; 1909, op. cit., 2 (1), p. 22; 
PARKER, 1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20 , p. 84; ANGEL, 1933, Les Serpents de 
l'A.O.F., p. 172; BOGERT, 1940, Bull. Amer . Mus. Nat. Hist., 77, p. 11; LOVERIDGE, 
1944, Bull. Mus . Comp. Zool., 95, p. 169. 

Maxillaire tres court, portant 1 ou 3 (chez C. neuwiedi) petites dent m 1e , 
apres un intervalle, d'un grand crochet sillonne, situe en avant de l'reil; un 
foramen ectopterygo!deo-maxillaire ; extremite posterieure du maxillaire bifur­
quee, en forme de fer a cheval; ectopterygo!de simple. Tete petite, non distincte 
du cou; ceil petit, a pupille ronde; nasale entiere ou « divisee », separee de la 
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rostrale par l'internasale et la 1'" labiale; pas de frenale; mentonnieres ante­
rieures en contact avec 3 paires de labiales inferieures. Corps cylindrique; ecailles 
lisses, sans fossettes apicales, en 15 rangees; v~ntrales arrondies; anale divisee. 
Queue tres courte; sous-caudales doubles. 

DISTRIBUTION. - Afrique forestiere. 

PosiTION SYSTEMATIQUE. - Cynodontophis semhle deriver de Miodon par la 
perle d'11ne ou deux dents maxillaires (seulement chez C. notatus), la fusion des 3" 
el 4" labiales inferieures ct la reduction de la taille; il a conserve un type de 
livree qu'on peut supposer ancestral et qu'on observe chez Chilorhinophis, 
Miodon acanthias et parfois M. gabonensis . L'opportunite d'accorder aux Cyno­
dontophis le rang de genre est sans doute contestable; mais, comme les Cyno­
dontophis sont plus differents des Miodon que ne le sont les Polemon, il serait 
illogique de confondre les premiers tant qu'on admet l'autonomie generique du 
dernier. Une solution acceptable, et qu'on adoptera peut-etre dans l'avenir, serait 
de reduire toutes ces formes au rang de sous-genres d'un genre unique Po lemon. 

SYNOPSIS DES ESPECES. 

I. 7 labiales superieures. 2i9 a 246 ventrales. Nasale " divisee "· Trois lignes longitudi-
nales noires ............................................................... i. C. neuwiedi (JAN), p. 85 . 

II. 6 labiales superieures. i8i a 2i5 ventrales. Nasale entiere ou " semi-divisee "· Deux 
series longitudinales de points noirs. 

A. - i78-i8i ventrales chez les cf, !95-202 chez les <jl .. .. .............................. .. 
2. C. notatus notatus (PETERS), p. 87. 

B. - i98 ventrales chez le cf, 2i5 chez la <jl .............................................. .. 
3. C. notatus aemulans WERNER, p. 89. 

1. - Cynodontophis neuwiedi (JAN, 1858). 
(Figs. 85-86-87.) 

lllicrosorna neuwiedi JAN, i858, Rev. Mag. Zool. (2), 10, p. 5i9 [D, Christiansborg (Cote 
de l'Or)]; i859, op. cit . (2), 11 , pl. IV. 

Elapomorphus (Uro belus) neuwiedi JAN, i866, Icon. Gen. Ophid. , 15, pl. I, fig. 2. 
Miodon neuwiedii BOULENGER, i896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 253 ,[D]; STERNFELD, 

i908, Mitt. Zool. Mus. Berlin , 4, p. 2i9 [C, Klein Popo (Togo)]; i909, Die Fauna der 
Deutschen Kolonien , 2 (i), p. 22 [D]; CHABANAUD, i9i7, Bull. Mus. Hist. Nat. Paris, 
22, p. 377 [C, Agouagon (Dahomey)]; i9i7, op. cit., 23, p. i2 [N]; WERNER, i925, 
Arch. f. Naturg., 90 (A i2), p. i53 [C]; ANGEL, i933, Les Serpents de l'A.O.F., p. i73, 
figs. 65-65a [D]. 

? Cynodontophis werneri MuLLER, i9i9, Abh. Bayer. Akad. Wiss. , 24 (3), p. 6i2 [D, 
" Kamerun " ?] . 

Jlliodon gabonensis gabonensis (non DuMERIL) LOVERIDGE (part), i944 , Bull. Mus. Comp. 
Zool. , 95, p . i72 [D, N]. 

Miodon gabonensis collaris (non PETERS) LOVERIDGE (part), i944, Bull. Mus. Comp. Zool., 
95, p. i75 [D, N]. 
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Museau arrondi; ceil petit, son diametre inferieur a sa distance de la bouche . 
Rostrale un peu plus large que haute, a peine visible de dessus; internasales 
aussi longues que larges, plus courtes (3/4) ou aussi longues que les prefrontales; 
frontale aussi ou un peu plus longue que large, un peu plus courte que sa distance 
du bout du museau, pres de 2 fois plus large qu'une sus-oculaire; parietales 
beaucoup plus longues que la frontale (1 ;{); nasale entiere, en contact avec la 
preoculaire; 1 postoculaire; 1 + 1 temporales, le plus souvent separees de la 
postoculaire; 7 labiales supP.rieures, les 3" et 4" bordant l'ceil , la 5" le plu sou-
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Cynodontophis neuwiedi (JAN) ( x 4 2/3). 
FIG. 85 : Tete, vue de dessus. - FIG. 86: TMe, vue de dessous. 

FIG. 87 : Tete, vue de cOte. 
(D'apres JAN.) 

vent en contact avec la parielale; les 3 premieres labiales inferieure en conta t 
avec les mentonnieres anterieures, qui ant presque aussi longue que le po te­
rieures et sont separees de la symphysiale par les premieres labiale . Ecaille en 
15 rangees, 219 a 246 ventrales; anale divisee; 11 a 21 sous-caudales. 

J aune clair ou brun pale dorsalement, avec 3 lignes longitudinale noire ; 
tete et base de la queue noires; blanchatre sur le ventre, sauf la region mediane 
de la queue et son extremite, qui sont noires. 

Longueur totale : 317 mm. (queue : 19 mm.). 

DISTRIBUTION. -Cote de l'Or, Togo, Dahomey, ~ Cameroun. 

REMARQUES. - L'exemplaire deCI·it sou le nom de Cynodontophis wemeri 
par L. MuLLEH. a ete rapporte a M. gabonensis par BoGERT e7

). Comme il n!a 

(
37

) BoGERT, 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77, p. 45. 
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que 3 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures et comme 
MuLLER souligne que sa dentition est celle du genre Cynodontophis, n'ous l'avons 
inclus dans la synonymie de C. neuwiedi, C. notatus etant exclu par les nombres 
de labiales et de ventrales, ainsi que par la livree. 

LovERIDGE (1944) considere M. neuwiedi comme synonyme de gabonensis. 
rous avons expose, dans les commentaires qui suivent la description de M. gabo­

nensis gabonensis, les raisons pour lesquelles nous ne nous rang~ons pas a cet 
avis. 

2. - Cynodontophis notatus notatus (PETERs, 1882) . 
(Figs. 88-89-90.) 

lvficrosoma notatum PETERS, 1882, Sitzb. Ges. Naturf. F.reunde, p. 127 [D, (( Kamerun n]; 
? MOCQUARD, 1887, Bull. Soc. Philom. (7), 11, p. 64 [N, Brazzaville (Congo frangais), 
Cap Lopez (Gabon)]. 

Miodon notatus BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 252 [D, Cameroun]; 
SJOSTEDT, 1897, Bih. Sv. Vet. Akad. Handl., 23 (4), p. 35 [C]; WERNER, 1898, Verh. 
zool. bot. Ges. Wien, 48 , p. 22 [CJ; STERNFELD, 1908, Mitt. Zool. Mus. Berlin, 3, p. 414 
LN, Bipindi, Barimbi, Kribi (Cameroun), " West Afrika , ] ; 1910, Die Fauna der 
Deutschen Kolonien, 1 (1), p. 224 [D]; MULLER, 1910, Abh. Bayer. Akad. Wiss., 
24, p. 612 [D, Dibongo (Cameroun)]; BouLENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London , 
p. 215 [CJ; 1919, op. cit ., 1920, p. 292 [CJ; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), 
p. 153 [C]. 

lfiodon gabonensis notatus LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool. , 95, p. 173 
[D, N]. 

iuseau arrondi; ceil assez petit, son diametre pouvant etre compris 2 fois 
dans a distance de la bouche, ou assez grand, son diametre legerement supe­
rieur a celte di tance (MuLLER). Rostrale 2 fois plus large que haute (MuLLER)' 
~l pcine visib[e de de SUS (MULLER) es); internasales un peu plus longues que 
laro-es, un peu plus courtes ou un peu plus longues que les prefrontales; frontale 
au si longue ou un peu plus longue que large (11/5), un peu plus courte que 
a di tance du bout du museau (d'apres MuLLER et la figure ci-jointe), 2 fois 

plu large que les sus-oculaires; parietales plus longues que la frontale; nasale 
entiere ou « semi-divisee n, en contact ou non avec la preoculaire; 1 ou 2 post­
o ulairc : 1 + 1 temporales; 6 ou 7 e9

) labiales superieures, les 3" et 4° bordant 
l'ceil; 3 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures, qui 
ont eparee de la symphysiale par les premieres labiales et sont plus longues 

que lcs po terieures. Ecailles en 15 rangees. Ventrales : 178 a 202 (178-181 chez 

(
38

) Sa longueur egale le tiers de sa distance ala frontale d'apres la figure ci-jointe. 

( 3 u) D'apres la litterature, Miodon notatus aurait 7 labiales superieures. Cependant, 
Cynodontophi aemulans WERNER avait egalement ete decrit comme tel, ce que nous avons 
t•econnu inexact; d'autre part, la figure ci-jointe montre egalement 6 labiales superieures 
au lieu de 7, ce qui nous porte a admettre que l'ecaille qui suit la derniere labiale a 
toujours ete consideree a tort comme une labiale, en raison d'une position qui pouvait 
preter a equivoque; ce cas est identique a celui du genre Aparallactus, dont la majorite 
des especes ont, en realite, une labiale en moins que ce qu'on leur attribuait. · 
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les rf, 195-202 chez les ~); anale divisee; 17 a 27 sous-caudales (27 chez les rf, 

17-18 chez les ~). 
Brun pale dorsalement, avec 2 series de taches rondes noires , parfois bordees 

de clair; queue et tete noires en dessus, avec parfois des taches claires sur les 
internasales, les prefrontales et les sus-oculaires; un collier noir precede d'une 
ban de j aune situee derriere les parietales; regions ventrales claires, a l ' exception 
parfois de queiques taches sur la symphysiale et les labiales inferieures. 

Longueur totale : 317 mm. (queue : 29 mm. ). 

DrsTRIBUTION . - Cameroun, Gabon (il), Congo fran9ais (il) . 

88 89 

Cynodontophis notatus notatus (PETERS) 1x3 env.). 
FIG. 88 : Tete. vue de clessus. - FIG. 89 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 90 : Tete, vue cle cote. 
(D'apres ANGEL) (40). 

PosiTION sYSTEMATIQUE. - C. no tat us est voisin de C. neuwiedi. 11 emble 
plus evolue que cette espece par sa livree, la lignc vertebrale elanl disparue et 
les 2 lignes latera-dorsales s'etant resolues en taches, et sans doute par la perle 
de la 7• labiale superieure . Les plaques ventrales sont beaucoup mains nom­
breuses, mais il est difficile de dire si c'est la un caractere evolue ou prirnitif, 
bien qu'il y ait quelque presomption pour que cette derniere interpretation oit 
la bonne. LovERIDGE (1944) fait de cette espece une autre race de M. gabonensis. 
Cependant, C. notatus vit dans les memes regions que M. gabonensis et M. collaris 
et s'en distingue par des caracteres importants et une difference fra,ppante de 
facies qui trahissent une parente deja relativement eloignee. 

(40 ) Notre estime collegue F. ANGEL, du Museum de Paris, a bien voulu se charger 
d'executer cette figure d'apres l'un des exemplaires de MocQUARD. Nous l'en remercions 
tres vivement. 



REVISIO ; D'U GROUPE DE COLUBHLDAE AFRICA! S 89 

3. - Cynodontophis notatus aemulans WEHNER; 1902. 
. (Figs. 91-92-93.) 

Cynodontophis aemulans WERNER, 1902, Verh. zool. bot. Ges. Wien, 52, p. 346 [D, 
« Congo »); BOULENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 215 [C); WERNER, 1925, 
Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 153 [C). 

Cynodonlophis nolatus aemulans WITTE et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37, p. 170 
[N, Kindu (in errore) (41 )). 

Miodon gabonensis nolalus (non PETERS) LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool., 
95, p. 173. 

91 
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Cynodontophis notatus aemuLans WERNER (x51/3). 
FIG. 91 : Tete, vue de dessus. - FIG. 92 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 93 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 4596 (• £quateur »).] 

ou ·-e pece ne differant de la forme typique que par son plus grand nombre 
de ,·enlrale : 190-198 chez le cf (au lieu de 178-181), 203-215 chez la <jl (au lieu de 
195-202) . ou -caudales :22-23 (cf), 14-19 (<i') . 

Longueur Lotale : 282 mm. (queue : 26 mm.). 

D1 TRIBUTIO •.- Congo belge, Cameroun oriental (42
) . 

(
41

) La localite de Kindu a ete indiquee par erreur, ala suite d'une confusion d'eti­
quettes. La localite veritable, malheureusement peu precise, est " :Equateur »; le recol­
teur est RrNGOET. 

(
42

) La serie que le British Museum possede de Bitye (Ja River) montre que la distri­
bution de cette forme s'etend bien a l 'Ouest de la ligne Congo-Ubangi; il se peut done que 
les specimens du Congo frangais et du Gabon (MocQUARD, 1887), dont on ignore les nom­
bres de ventrales, appartiennent a C. n. aemulans et non pas a la forme typique. 
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XIII. - ELAPOCALAMUS BouLENGER, 19ii. 

Elapocalarnus BOULENGER, 19ii, Ann. Mag. Nat. Hist. (8), 81 p. 371; PARKER, 1927, Ann. 
Mag. Nat. Hist. (9), 20 , p. 81; BOGERT, 1940, Bull. Amer . Mus. Nat. Hist., 77 , p. 12. 

Maxillaire tres court, portant quelques dents, suivies, apres un court inter­
valle . d 'un crochet sillonne; un foramen ectopterygo!deo-maxillaire; extremite 
posterieure du maxillaire bifurquee en forme de fer a cheval; ectopterygo!de 
simple. Tete petite, non distincte du cou; reil petit, a pupille ronde; nasale 
entiere, separee de la rostrale par l'internasale et la 1'"" labiale, qui ont une suture 
commune; pas de frenale; pas de temporale anterieure . Corps cylindrique. 
Ecailles lisses, sans fossettes apicales, en 15 rangees; ventrales arrondies; anale 
divisee. Queue courte, obtuse; sous-caudales doubles. 

DISTRIBUTION. - Cameroun . 

PosiTION SYSTEMATIQUE . - Par la perte de la temporale an terieure, la fu. ion 
des 3" et 4" labiales superieures, l'extreme allongement du tronc, Elapocalam11s 
ressemble a Chilorhinophis, a !'exclusion de toute autre forme. II lui ressemble 
encore par sa nasale entiere, sa taille reduite, sa postoculaire unique et a livree 
lignee, analogies mains frappantes, car elles pourraient aus i bien ju tifier un 

· rapprochement avec d'autres formes, en particulier Cynodontophis. Par contre, 
Elapocalamus provient de regions habitee , non pas par Chilorhinophis, mais 
bien par Miodon, Polemon, Cynodontophis; il a, en outre, la na ale epar'e de 
la rostrale comme ces derniers. II est, des lors, fort probable que lc analogie 
avec Chilorhinophis, sauf celle de la livree, qui parait repre enter un caractere 
primitif, sont dues a la convergence. Elapocalamus erait plutot voi in de Cyno­
dontophis, auquel il ressemble par sa postoculaire unique, a taille reduile, a 
livree, mais il l'aurait depasse en evoluant dans le meme en. de Chilorhi­
nophis (43

). 

1. - Elapocalamus gracilis BouLENGER, 1911. 

Elapocalarnus gracilis BouLENGER, 19ii, Ann. Mag. Nat. Hist. (8), 8, p. 371 [D, Bitye 
(Cameroun)]; 1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, p. 292 [C]; WERNER, 1925, Arch. 
f. Naturg., 90 (A 12), p. 154 [C]. 

Museau arrondi. Rostrale petite, plus large que haute, non visible dor ale­
ment; internasales un peu plus longues que larges; prefrontales 1m peu plu 
courtes que les internasales; frontale aussi longue que large, 2 fois plu large 
qu'une sus-oculaire, plus courte que sa distance du bout du museau; parietales 

(
43

) Il faut noter que les caracteres par lesquels Cynodontophis pourrait etre plus 
evolue qu'Elapocalam!Us (c'est-a-dire la dent maxillaire unique et la perte de la 2• labiale 
inferieure) sont inconnus chez ce dernier, le type et unique exemplaire en etant probable­
ment endommage : BoULENGER note " a few maxillary teeth " et ne parle pas des labiales 
inferieures. 
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plus longues que la frontale; 1 preoculaire; 1 postoculaire; 1 temporale; 
6 labiales superieures, la 3" bordant l'reil, la 5" en contact avec la parietale; une 
paire de mentonnieres separees de la symphysiale par les premieres labiales . 
Ecailles en 15 rangees . 296 ventrales; 25 sous-caudales ( cf ?) . 

Brun sombre en dessus, avec 5 lignes longitudinales noires et des lio·nes 
claire inlerrompues sur les ecailles intermediaires; museau, occiput et bot~ de 
la queue jaunes; parties ventrales et 1 X rangee d'ecailles dorsales sur les cotes, 
jaunatres. 

Longueur totale : 285 mm. (queue : 18 mm.). 

DISTRIBUTION. - Cameroun . 

XIV. - HYPOPTOPHIS BouLENGER, i908. 

J-lypoptophis BOULENGER, i908, Ann. Mag. Nat . Hist. (8), 2, p. 93 ; PARKER, i927, Ann . Mag. 
Nat. Hist. (9), 20, p . 8i; BOGERT, i940, Bull . Amer. Mus . Nat. Hist., 77, p . i3. 

iJtlichellia MULLER, i9ii, Zool. Anz ., 38 , p. 358. 

Maxillaire Lres court, portant 2 a 4 dents de taille croissante, smVles, apres 
un inlervalle, d'un ou deux crochets silllonnes situes sous l'reil; pas de foramen 
ectopterygoi'deo-maxillaire; ectopterygo'ide et maxillaire simples; dents palatines 
et pterygoi:diennes presentes; dents mandibulaires de taille decroissant poste­
rieurement. Tete petite, non distincte du cou; ceil petit, a pupille verticalement 
elliptique; nasale semi-divisee; pas de frenale; preoculaire en contact avec la 
na ·al . Corps cylindrique; ecailles lisses, carenees dans la moitie posterieure du 
corps, sans fossettes apicales, en 15 rangees; ventrales arrondies; anale simple. 
Queue courte; ous-caudales simples . 

DI TRIB TIO ' · - Sud-Est du Congo belge. 

Po ITIO Y TF: rATIQUE. - L'absence de foramen ectopterygoi:deo-maxillaire 
ecarlant Hypoptophis du second groupe, la presence de 2 postoculaires et, moins 
nellement, !'existence d 'une preoculaire et d'une temporale anterieure l'ecartant 
egalement du premier groupe, il doit etre rapproche d'Aparallactus . II ressemble, 
en effct, aux e peces primitives de ce dernier genre, par ses 2 postoculaires, ses 
7 labiale uperieures, et a l'une d'entre elles (Ap . niger), par ses ecailles care­
nees dans la partie posterieure du corps; il se montre plus primitif qu'elles par 
sa temporale anterieure (en quoi il se rapproche d'autres Aparallactus, par ailleurs 
plu specialises), mais depasse tous les Aparallactus par la perte de plusieurs 
d nts maxillaires, la specialisation de la rostrale en organe fouisseur, la separa­
tion de la roslrale et de la nasale par l'internasale et la r • labiale (uniquement 
chez H. wilsoni katangae), et peut-etre par le raccourcissement du tronc et sa 
pupille verticale. A !'exception du premier, tous ces caracteres se retrouvent chez 
Brachyophis, et, bien qu'etant plus que probablement le resultat d'evolutions 
paralleles, il trahissent, semble-t-il, une certaine affinite. 
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1. - Hypoptophis wilsoni wilsoni BouLENGER, 1908. 
(Figs. 94-95-96. l 

Hypoptophis wilsoni BOULENGER, 1908, Ann. Mag. Nat. Hist. (8), 2, p. 93 [D, Inkongo 
(Congo belge: Sankuru)]; 1915 (part), Proc. Zool. Soc. London, p. 216 [C]; WERNER, 
1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 155 [CJ; WITTE et LAURENT, 1943 (part), Rev. Zool. 
Bot. Afr., 37, p. 173 [N, Inkongo (Congo belge: Sankuru)]. 

Museau fort deprime, obtusement pointu ou arrondi, depassant fortemcnt In 
machoire inferieure; ceil petit, son diametre compris 1 ~~ 1 2/ 5 fois dans sa 
distance a la bouche. Rostrale tres grande, comprise 1 a 1 1/3 fois dans sn 

94 95 

96 

Hypoptophis wilsoni wilsoni BOULENGER ( x2 env.). 
F'IG. 94 : Tete, vue de dessus. - FIG. 95 : Tflte, vue de dessous. 

FIG. 96 : Tflte, vue de cOte. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 6078 (Inkongo).) 

distance de la frontale, concave en dessous, constituant une arele horizonlalc 
obtuse; prefrontales 1 a 1 2/ 5 fois aussi longues que les internasales; frontal 
1 a 1 2/5 fois aussi longue que large, aussi longue ou un peu plus longue que 
sa distance du bout du museau, 2 a 2 X' fois plus large que les sus-oculaire ; 
parietales 1 2/ 5 a 1 2/3 fois aussi longues que la frontale; nasale emi-divi ee, 
en contact avec la rostrale et la preoculaire; 2 postoculaires; 1 + 1 temporale ; 
7 labiales superieures, les 3" et 4" bordant I' ceil, la 6" la plus grande; 7 [abiale 
inferieures, la 5" la plus grande, les 4 premieres en contact avec les menlon­
nieres anterieures, qui sont separees de la symphysiale par les premiere [abiale 
et sont plus longues que les posterieures, ces dernieres separees l'une de l'autre. 
Ecaillles en 15 rangees. 106 a 118 ventr.ales (106-109 chez les cf, 116-118 chez 
les c.;!); 35 a 45 sous-caudales (40-45 chez les cf, 35-39 chez [es c.;!). 

Uniformement brun noiratre. 
Longueur totale, cf : 540 mm. (queue : 117 mm.); 

2 : 620 mm. (queue : 113 mm.). 

DISTRIBUTION. - Congo beige (Sankuru). 
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.i. - Hypoptophis wilsoni katangae (1 . MuLLER, 1911:. 
(Figs. 97-98-99 et 100-101-102.) 

97 98 

99 

Hypuptophis wUsoni katangae (MtlLLER) ( x2 env.). 
rrG. 97 : Tete, vue de dessus. - FIG. 98 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 99 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 1987 (confl. Niernba-Lukuga).] 

100 101 

102 

H ypoptophis wiLsoni katangae (MtlllER) ( x2 env.). 
FIG. 100 : Tete, vue de dessus. - FIG 101 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 102 : Tete, vue de ci'Jte. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 10535 (Luashi).] 
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Michellia katangae MDLLER, i911, Zool. Anz ., 38, p. 358 [D, Kituri (Congo beige : 
Katanga)J; WERNER, i925, Arch. f. Naturg., 90 (A i2), p. i55 [CJ. 

Hypoptophis wilsoni (non BOULENGER) BouLENGER (part), i9i5, Proc. Zool. Soc. London, 
p. 2i6 [C]; WITTE et LAURENT (part), i943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37, p. i73 [N, Congo 
beige : confl. Niemba-Lukuga (Tanganika), Sandoa, Luashi (Lualaba)]. 

Cette sous-espece differe de la forme typique par un nombre plus petit de 
ventrales et de sous-caudales : 102-103 ventrales chez les d' (au lieu de 106-109) 
et 111-113 chez les ~ (au lieu de 116-118), et de meme, 36-39 sous-caudales chez 
les d' (au lieu de 40-45) et 32-34 chez les ~ (au lieu de 35-39). En outre, la nasale 
est separee de la rostrale par la 1"" labiale et l'internasale, sauf chez un des q ualrc 
exemplaires connus, chez lequel elle ne la touche cependant qu'en un poinl 
(fig . 102); fronta]e 1 5/ 6 a 2 fois plus large qu'une sus-oculaire; parietale 1 1/ 3 
a 1 X fois plus longues que la frontale. 

Longueur totale, d' : 450 mm. (queue : 90 mm.); 
~ : 405 mm. (queue : 69 mm.). 

DISTRIBUTION. - Congo belge (Lualaba, Katanga, Tanganika) . 

XV. - BRACHYOPHIS MOCQUARD, i888. 

Brachyophis MOCQUARD, i888, Mem. Cent . Soc. Philom., p. i 25; BOULENGER, i896, Cat. 
Snakes Brit. Mus., 3, p. 254; SCORTECCI, i934, Ofidi velenosi della Somalia Italiana, 
Publ. Min. Col. Roma, p. 7i; i939, Gli . Ofidi velenosi dell' Africa Italiana, p. i69; 
BOGERT, i940, Bull. Amer. Mns. Nat. Hist. , 77, p. i2. 

Maxillaire tres court, portant 2 ou 3 petites dents, su1v1es, apre un inter­
valle, d'un crochet sillonne; dents mandibulaires de laille croissanle ju qua la 
3"; des dents palatines et pterygoi:diennes. Tete petite, non dislincle du cou; mu eau 
deprime, a bord aigu; reil petit, a pupille ronde; nasale entiere, separee de ]a 
rostrale par l 'internasale et la 1'" labiale; pas de frenale; pas de temporale; une 
grande plaque occipitale impaire. Corps tres court, cylindrique; ecaille li e , 
sans fossettes apicales, en 15 rangees; ventrales obtusement carenees lateralemenl; 
anale divisee. Queue tres courte; sous-caudales simples. 

DISTRIBUTION. -Kenya, Somalie italienne, Yemen. 

PosiTION SYSTEMATIQUE. - Les affinites de Brachyophis sont assez difficile 
a demeler. Le facies de la tete, a rostrale adaptee au fouissement, l'reil reduiL 
suggerent un rapprochement avec le premier groupe (Calamelaps, etc.); mai la 
preoculaire existe (bien que reduite, parfois absente et permettant toujour la 
contigu:tte de la prefrontale avec 1 ou 2 labiales); la rostrale est separee de la 
nasale et il existe 2 postoculaires, ce qui ne se presente chez aucune forme du 
premi~r groupe. Le contact entre la 1'" labiale et l'internasale fait evidemmenl 
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songer a Miodon, mais les caracteres les plus marquants de Bi·achyophis, tels que 
ses adaptations fouisseuses et Ia remarquable brievete de son corps, vont a l' en­
con lre des ten dances les plus man if estes de ec groupe (44

) . 

Reste le troisieme groupe. l ei, les analogies avec Hypoptophis sont assez 
nombreuses : petit nombre de dents, rostre fouisse ur, contact entre la premiere 
labialc et l'internasale; 15 rangees d'ecailles dorsales, brievete du tronc, sous­
caudalcs simples . On peu t admettre qu'elles altestent une communaute d'origine, 
mais assez lointaine, car Brachyophis a conserve l'anale divisee eta, d'aulre part, 
acq u is une seric de specialisa lions uniques. 

1. -· Brachyophis revoili revoili MocQUARn, 1888. 
(Figs. 103-104-105. ) 

13rachyophis revoili MocQUARD, i888 , Mem. Cent. Soc . Philom., p. i25, pl. XI, fig. 3 
[D, " Somalie ,] ; BOULENGER, i896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 254 [DJ; SORDELLI, 
i908, Atti Soc. ital. Sci. Milano, 47 , p. 2i, figs. [D, Mogadiscio (Somalie italienne)]; 
LONNBERG et ANDERSSON, i9i3, Ark. f. Zool. , 8 (20), p. 5 [N, Kismayu (Kenya)]; Bou­
LENGER, i9i5, Proc. Zool. Soc. London, p . 655 [CJ; WERNER, i925, Arch. f. Naturg. , 
90 (A i2), p. i55 [CJ; CALABRESI (part), i927, Atti Soc. ital. Sci . Milano, 66, p. 33 
[N, reg. di !J:ahaddei (Somalie italenne)]; ScORTECCI (part), i93i, op . cit ., 70, p. 2ii 
[N, Dintorni di Mogadiscio (Somalie italienne)]; i932 , op. cit., 71 , p. 46 [N, 
"Yemen,]; i934, Ofidi Velenosi della Somal. Ital. , Ppbl. Min. Col., Roma, p. 72, 
fig 31 [D]; i939 , Gli Ofidi Velenosi dell' Africa Italiana, p. i70, figs . 96-98 [D]; 
i939, Ann . Mus. Civ. Genova, 58 , p. 285 [N, Afgoi, Mahaddei Uen, Mogadiscio (Soma­
lie italienne)]. 

:\fusea :1 arrondi, depassant fortement Ia machoire inferieure; mil tres 
reduil c ~on plu grand diamclrc compris de 2 1/ 3 a 3 fois dans sa distance de la 
bouche) . Ro lrale au mains aussi longue que sa distance de Ia frontale; prefron­
tale plu tongues que les internasales c1 X a 1 3/4 fois) ; frontale hexagonale, 
plu longue que large c1 X a 1 2/ 3 fois), plus longue que sa distance du bout 
du mu cau (11/ 5 a 12/ 5 fois), (2 a 4 fois plus large que les sus-oculaires); parie­
Lalc plu longue que la frontale (environ 11 /3 fois); une plaque occipitale 
impaire; na ale simple, separee de la rostrale et de la preoculaire, qui est tres 
pelil el parfois absen te; 2 postoculaires, l'inferieure tres petite, parfois absente; 
lemporale ab enles; 7 labiales superieures, les 2• et 3• en contact avec la pre­
frontale, la 4" ou le 4" et 5" bordant l'mil, la 6", la plus grande, largement en 
con tact avec la parietale; 7 ou 8 labiales inferieures, la 3" la plus grande, les 3 
premiere en con tact avec les mentonnicres anterieures, qui sont separees de la 
ymphy ialc par J.es premieres labiales, ou la touchent en un point; 3 paires de 

(4"-) On ignore si Brachyophis possede ou non un foramen ectopterygoi:deo-maxil­

laire. 

7 
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mentonnieres, separees des labiales post6rieures lt la 3" par 2 grandes plaqu es . 
Ecailles en 15 rangecs. 103 a 123 ventrales; anale divisee; 11 n. 14 so us-ca udale . 

Gris blanchatre sur le dos, avec des barres lran sversales cl 'un brm1 roussatrc. 
Jaune blanchatre sur le ventre, le bord anterieur des venlrnles bruncltrc. 

Longueur totale : 300 mm. (queue : 20 mm.) . 

DISTRIBUTION. - Kenya, Somalie italienne, Yemen. 

103 104 

105 

Brachyophis revoili revoiLi MOCQUARD ( x ?). 
FIG. 103 : Tete, vue de dessus. - FIG. 104 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 105 : Tete, vue de c6te. 
(D'apres SCORTECCI et MOCQUARD. ) 

2. - Brachyophis revoili cornii ScoRTECCI, 1932. 

Brachyophis Tevoili (non MOCQUARD) CALABRESI (part), 1927, Atti Soc. ital. Sci. Milano, 
66, p. 33 [N, tratto fra Durgale e Magghiole (Somalie italienne)]; ScORTECCI (part), 
1931, op. eit., 70 , p. 211 [N, Obbia (Somalie italienne)]. 

Brachyophis revoili cornii SCORTECCI, 1932. Atti Soc. ital. Sci. Milano, 71 [D, Obbia 
(Somalie italienne)]; 1934, Ofidi velenosi della Somalia ltaliana, Publ. Min. Col. 
Roma, p. 74 [D]; 1939, Gli Ofidi velenosi dell' Africa Italiana, p. 172 [D]. 

Cette race ne se distingue de la forme typique que par la livree : uniformc­
ment blanchatre sur le dos, les ecailles finement bord6es de noir; parfoi de 
lignes transversales brunes; une tache noiratre sur le clessus de la lele. Partie 
inferieures uniformement noires ou brunatres. 

DISTRIBUTION. - Somalie italienne (region d'Obbia). 
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XVI. - AP.ARALLACTUS SMITH, 1849. 

Aparallaclus S~TH, 1849, Ill. Zool. S. Afr. Rept., App., p. 15; BOULENGER, 1896, Cat. 
Sna,kes Brtt. Mus., 3, p. 255; STERNFELD, 1909, Die Fauna der Deutscheri Kolonien, 
1 (1), p. 22; 1909, op. cit., 2 (1), p. 22; 1910, op . cit., 3 (2), p. 35; 1910, op. cit., 4 (1), 
p . 30; PATl.KER, 1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20, p. 81; ANGEL, 1933, Les Serpents 
de l'A.O .F., p. 177; ScORTECCI, 1934, Ofidi velenosi della Somalia italiana, Publ. Min. 
Col. Roma, p. 74; PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p . 188; BOGERT, 
1940, Bull. Amer. Mus . Nat. Hist., 77, p. H; WITTE et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot. 
Afr., 37, p. 174. 

ElapomorJJhus (non WIEGMANN) SMITH, 1849, Ill. Zool. S. Afr. Rept., App., p . 16. 
Uriechis PETERS, 1854, Monatsb, Akad. Berlin, p. 623; JAN, 1862, Arch. Zool. Anat. Phys ., 

2, p. 48; PETERS, 1882, Reise nach Mossambique, 3, p. 110. 

Elapops GUNTHER, 1859, Ann . Mag. Nat. Hist. (3) 4, p . 161; JAN, 1862, Arch. Zool. Anat. 
Phys., 2, p. 32; BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 262; STERNFELD, 1909, 
Die Fauna der Deutschen Kolonien, 1 (1), p. 22; 1909, op . cit., 2 (1), p. 22; PARKER, 
1927, Ann. Mag. Nat. Hist. (9), 20 , p. 81; ANGEL, 1933, Les Serpents de l'A.O.F., p. 183; 
PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p . 189. 

Pariaspis COPE, 1860, Proc . Acad. Nat. Sci. Philadelphia, pp. 241 et 566. 
Cercocalamu G .. NTHER, 1863, Ann. Mag. Nat. Hist. (3), 11 , p. 21 et Biol. C. Amer., Rcpt., 

p. 157. 

Uriechis (Melopophis) PETERS, 1870, Monastb. Akad. Wiss . Berlin, p._ 643. 
Rouleophis Cii:ABA AUD, 1916, Bull. Mus. Hist. Nat. Paris, p. 377. 
Guyornarchia A 'GEL, 1923, Bull. Mus. Hist. Nat. Paris, p. 348. 

7\faxillaire a ez court, portant 6 a 10 dents, suivies de 1 ou 2 crochets, 
generalcmenl sillonnes, situes sous l'mil; pas de foramen ectopterygoi"deo­
maxillaire; eclopterygoi:de et maxilla ires simples; dents mandibulaires ante­
ricure plu longues que les autres . Sulcus spermaticus bifurque. Tete petite, 
non di lincte du con; mil as ez petit, a pupille ronde; nasale enW~re ou semi­
clivi ~e (une plicature accentuee imulant une suture); pas de frenale; en general, 
2 pr ;frontales, parfoi 1 eule resultant de la fusion .des 2 plaques. Corps cylin­
clrique. Ecaille · li se san fossettes apicales, sur 15 rangees; ventrales arrondies; 
:male imple. Queue a ez courte; sou -caudales simples . Generalement, nn coli icr 
jaunatre en avant, noiratre en arriere, au moins chez le j eune. 

Dr TRIB TIO . - Afrique tropicale et australe. 

Po rTro · sY TE:\IATTQUE. - Comme nous l'avons expo!';e plus haut, Ia position 
s. tcmatiquc du genre Aparallacttts est isolee. Le seul genre qui puisse en etre 
rapproche est Hypoptophis. Nous y renvoyons pour les details. 

RE rARQ E . - l'interieur du genre A parallactus on peut aisement distin-
()"uer deux li()'nec evolu tivcs clont le tronc commun n'est represente jusqu'ici par 

0 

aucune forme connuc. Dans l'une, qu'on peut consiclerer comme Ia plus primi-
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tive, les 7 labiales superieures sont conservees avec leurs connexions normales , 
de meme que les 2 postoculaires ct les pariet.ales , considerablemenl plus longues 
que la frontale; par contre, la temporale anterieure est perdue. En outre, les 
dents maxillaires sont, en principe, au nombre de 10, et le crochet semble ctre 
depourvu de sillon, ou pourvu d 'un sillon tres faible . Cc groupe es t represenlc 
par Ap. modestus avec sa sous-espece congolaise, Ap. modestus ubang ensis, ainsi 
que par les deux especes a prefrontale unique, Ap . lineatus et Ap. niger. On pcul , 
des a present, prevoir _pour eux le retablissement du genre Elapops comm c sou -
genre, au cas ou l'homogeneite de ce groupe serait confirmee par de nouvelle 
observations. Chez les especes de l'autre groupe, de plus petite taille, la dentition 
maxillaire s'est reduite au maximum de 9 dents orclinaires, la clernicre labial 
superieure n 'est plus clans l 'alignement des autres et, ne se distinguanl g uere, n 
general, des autres ecailles dorsales, n 'est plus comptee commc labialc; lc 
2 postoculaires sont"le plus souvent souclees et les parietales son t a us i on a peinc 
plus longues que la frontale ; par contre, la temporale anlerieure sub i te pre qu 
toujours. A l'interieur meme de ce groupe, on a sistera a la di parilion de la 
2' labiale inferieure (Ap. jacksoni), a la separation des premieres lab iale infc­
rieure par la symphysiale (Ap. guentheri), a ces deux phenomenes a la foi. 
(Ap. capensis, Ap . moeruensis), a la disparition de la 2" labiale . uperieurc 
associee a celle de la 2" inferieure (Ap. wemeri), ou, en fin, a I' accumulation <1 . 
ccs trois ca racleres (Ap . nigriceps); on observe egalement la di parilim1 de la 
plicature nasale, caractere presque toujours associe a la perle de la 2" lab ialc 
inferieure (" 5

) . 

SYNOPSIS DES ESP:EJCES. 

I. 7 labiales superieures. Frontale notablement plus courte que les parielales. Normale­
ment, une seule temporale. Crochet non ou faiblement sillonne . 

A. - Prefrontale unique. 

1. - Prefrontale separee de la nasale par la preoculaire et l'internasale; 
1 postoculaire. Ecailles lisses partout. Liberia, Guinee frangaise , Cote 
rl'Ivoire, Cote de l'Or ........................ 4. Ap. lineatus (PETERS), p . 10 . 

2. - Prefrontale en contact avec la nasale, separant l'internasale de la pre­
oculaire; 1 ou 2 postoculaires. Ecailles carenees sur la partie posterieure 
du corps et sur la queue . Sierra-Leone, Guinee frangaise, Cote d'Ivoire. 

3 . . 4.p . niger BOULENGER, p. 106. 
B. - Deux prefrontales. 

1. - En general, 7 labiales inferieures, la 4• plus large que longue, la men­
tonniere anterieure faisant avec elle une suture plus longue qu'avec la 3•; 
parietale ne touchant que la 6" labiale, dont la hauteur et la plus grande 

( 45 ) Cette concomitance, frequente egalement dans les deux autres groupes, repose 
peut-etre sur une correlation genetique. 
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largeur comprennent au moins 2 fois la plus petite largeur . Afrique occi-
dentale jusqu'a !'embouchure du Congo . .. .......... ........ ...... .. ....... .. .... ... . 

1. Ap. m. rrwdestus (GUNTHER), p . iOO. 

2. - En general, 6 labiales inferieures, la 4• plus longue que large , la men­
tonniere anterieure faisant avec elle une suture plus courte· qu'avec la 3"; 
parietale le plus souvent en contact avec la 5• et la 6" labiale, dont la 
hauteur et la plus grande largeur comprennent au plus 2 fois la plus 
petite largeur. Congo beige (sauf le Mayombe et le Katanga), Uganda . 

2. Ap. m. ubangensis BOULENGER, p . i03. 

II. 6 ou 5 labiales superieures, plus une " pseudo-labiale » en retl·ait. Frontale aussi lon­
gue ou un peu plus comte que les parietales. En general, i + i temporales. Crochet 
tres distinclement sillonne. 

A. - Symphysiale normalement separee des mentonnieres anterieures, parfois 
en etroit contact avec elles. 

1. - 4 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures. 
Parietales generalement en contact avec la 5• labiale superieure, separant 
la temporale anterieure de Ia postoculaire, generalement unique. Nasale 
en contact avec la preoculaire, ou separee d'elle par la prefrontale et la 
.2• labiale, munie d'une plicature qui simule une division. Regions de 
sa vane a l'est et au nord de la zone ethiopienne ....... ......................... . 

5. Ap. lunulatus (PETERS), p. iiO. 

2. - 3 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures . 
Parietales separees des labiales par la temporale anterieure, en contact 
avec 2 postoculaires. Nasale depourvue de plicature, toujours en contact 
avec la preoculaire. 

a. 6 labiales superieures (plus une pseudo-labiale en reh·ait), les 
3" et 4e en contact avec l'ceil. Nord du Tanganyika Territory, 
!Kenya, Abyssinie ............... 8. Ap. jacksonii (GUNTHER), p . ii8 . 

b. 5 labiales superieures (plus une pseudo-labiale en ret.rait), les 
2" et 3• en contact avec l'ceil. 
i4i a i63 ventrales. Tanganyika Territory ................ .... ........ .. 

9. Ap. werneri BOULENGER, p. i20 . 

i20 a 139 ventrales. Kenya ... iO. Ap. turneri LOVERIDGE, p. i21. 

B. - Symphysiale largement en contact avec les mentonnieres anterieures . 
Parietale en contact avec i ou 2 labiales. Nasale en contact avec la preoculaire. 

1. - En general 6 labiales superieures (plus une pseudo-labiale en retrait), 
les 3" et 4" en contact avec l'ceil, la 4" n 'etant pas en contact avec la 
parietale. 

a. 4 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures . 
i + i temporales, la 5" labiale seule en contact avec la parietale. 
Une plicature nasale. Angola, Nyassaland, Est Africain ... ....... .. 

6. Ap. guentheri BOULENGER, p . ii5 . 
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b. 3.labiales inferieures en contact avec les menLonnieres anterieures. 
Une seule temporale, les 5" et 6" labiales superiemes en contact 
avec la parietale . Une plicature nasale. Katanga ..... ............... . 

7. Ap. nweruensis WITTE et LAURENT, p. 117. 

c. 3 labiales inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures. 
1 + 1 temporales. la 5" labiale seule en contact avec la parieLale . 
En general, pas de plicature nasale. Parfois 5 labiales supe-
rieures. 

* 137 a 166 veritrales. 
* Un coll ier noir , borde de blanc. Taille n depassant 

, guere 30 em. Afrique du Sud, Est Africain ......... 
11. Ap. c. capensis SMITH, p. 122. 

'U Uniformement plombe. Taille atteignant 40 em. 
Regions montagneuses et fronlieres de l'Est Afri-
cain ..... ....... ................ ... .. ...... ... ..................... ... . 
12. Ap. c. uluguruensis BARBOUR et LOVERIDGE, p. 125. 

H 175 a 191 ventl·ales. Angola ........................................ .. 
13. Ap. c. bocagei BOULE 'GER, p. 126. 

2. - 5 labiales superieures (plus une pseudo-labiale en reb·ait), les 2" et 3" en 
contact avec l'ceil, en general la 4", parfois les 4" et 5" et rarement la 
5" seule, en contact avec la parietale. 

110 a 123 ventrales . 21 a 35 sous-caudales. Sud du Mozambique ...... 
14. Ap. c. nigricep (PETER ), p. 127. 

135 a 163 ventrales . 36 a .52 sous-caudales . Angola, Katanga, ya sa-
land, Ouest du Tanganyika Territory .................................. .. 

15. Ap. c. JYUnctatolineatus BouLE 'GER, p. 128. 

178 a 185 ventrales . 50 a 61 sous-caudales. Sud-Ouest africain . Tran -
vaal ........................... 16. Ap. c. luebberti STERNFELD, p. 130. 

1. - Aparallactus modestus modestus (G .. 1\'TTIEH, 1859). 
(Figs. 106-107-108.) 

Elapops modestus GuNTHER, 1859, Ann. Mag. Nat. Hist. (8), 4, p. 161, pl. IV, fig. C 
[D, "West Africa,]; COPE, 1860. Proc. Acad. Nat. Sci. Philad., p. 566 [C]; GuNTHER, 
1865, Zool. Rec., 2, p . 152 [N]; PETERS, 1875, Monatsb. Akad. Wiss. Berlin, p. 198 
[C, Bonjongo (Cameroun)]; MATSCHIE, 1891, Zool. Jahrb., Abt. f. Sysl., 5, p. 157 
[N, Keta , Bismarckburg (Togo)]; 1893, Mitt. Deutsch Schutzgebietes, 6 (3), p. 7 [ ] ; 
BOULENGER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus ., 3 p. 262 [D, " West Africa ,, " Niger "• 
" Gaboon ,, Lagos (Nigeria), Cette Cama, Mouth of the Loango (Gabon)]; MocQUARD, 
1897, Bull. Soc. Philom. Paris (8), 9, p. 8 [Lambarene (Gabon)]; SJOSTEDT, 1897, 
Kongl. Svenska Vet.-Akad. Handl., 23 (4), p. 35 [C); BOETTGER, 1898, Kat. Rept. 
Senckenb. Mus., 2, p. 112 [C, Kamerun "• Gross Popo (Dahomey)]; WERNER, 1898, 
Verh. zool. bot. Ges. Wien, 48 , p. 210 [C); 1899, op. cit., 49 , p. 141 [CJ; BOULENGER, 
1900, Proc. Zool. Soc. London, p. 454 [C]; GouGH, 1903, Zool. Jahrb., Abt. f. Syst., 
17, p. 468 [N, Victoria (Cameroun)]; BoULENGER, 1906, Ann. Mus. Civ. Stor. nat. 
Genova (3), 2, p. 214 [C, Buea (Cameroun), Fernand Vaz (Congo frangais)]; STERN­
FELD 1908, Mitt. zool. Mus Berlin, 3, p. 414 [C, Bipindi, Joh. Albrechtshohe, Longji, 
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Yaunde (Cameroun), " Kamerun u]; 1908, op. cit., 4, p. 220 [C, Togo] ; 1909, Die 
~auna der Deutschen !K.olonien, 1 (1), p. 22, fig. 34 [D]; 1909, op. cit., 2 (1), p. 22, 
fig. 29 [D]; MULLER, 1910, Abh . Akad. Wiss. Munchen (2), 24, p. 615 [C, " Kame­
run "• Esosung, Mukonie Farm, Dibongo (Cameroun)]; DESPAX, 1911, Mission Cottes 
au Sud Cameroun, p. 240 [C, " Cameroun u]; BOULENGER (part), 1919, Proc. Zool. 
Soc. London, 1920 , p. 293 [C]; AYLMER, 1922, Sierra Leone Studies, 5, pp. 15, 22 
[??];WERNER (part), 192!) Arch. f. Naturg., 90 (A12), p. 158 [C]; WITTE, 1927, Rev . 
zool. bot. Afr., 15, p. 326 [C, Makaia N'Tete, Temvo (Congo beige: Bas-Congo)]; 
(part), 1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (1), 3, p . 96 [C]; ANGEL, 1933, Les Serpents de 
l'A.O.F., p. 183, figs . 68-68A [D]; LOVERIDGE, 1936, Field Mus. Nat . Fist., 22, p. 40 
[N, Ja River, Bitye (Cameroun)]; MERTENS, 1940, Zool. Anz. , 131 , p. 243 [C, Buea 
(Cameroun)]. 

Pariaspis plumbeatra COPE, 1860, Proc. Acad. Nat. Sci. Philad., p. 242 [D, " Liberia , ] . 

Elapops plumbealer COPE, 1860, Proc. Acad. Nat. Sci. Philad., p. 566 [C]. 

l!:lapops (Calamaria) pelersii JAN, 1862, Arch . Zool. Anat. Fis., 2, p . 32 [D," Costa d ' Oro u]; 
1865, Icon. Gen., 13, pl. III, fig. 2; F. MDLLER, 1885, Verh. naturf. Ges. Basel, 7, p. 678 
[C, " Goldkuste "]; MOCQUARD, 1889, Bull. Soc. Philom., Paris (8), 1, p. 143 [??]; 
F. MOLLER, 1890, Verh. naturf. Ges. Basel, 8, p. 692 [C, " Gold Kiiste "]. 

Aparallaclus boulengeri WERNER, 1896, Verh. zool. bot. Ges., Wien, 46, p. 363, fig. [D, 
"Kamerun n]; SJOSTEDT, 1897, Kongl. Svenska Vet. Akad. Handl., 23 (4), p. 35 [C] . 

.-!parallaclus peralfinis WERNER, 1897, Verh . zool. bot. Ges. Wien, 47, p. 404, fig. [D, 
'' Kame run "] . 

Aparallaclus balesii BouLENGER, 1907, Ann. Mag. Nat. Hist. (7), 19, p . 325 [D, Kribi 
(Cameroun)]; STER FELD, 1908, Mitt. zool. Mus. Berlin, 3, p. 414 [C, Kribi (Came­
roun)]; 1909, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 1 (1), p. 22 [D]; BouLENGER, 1919, 
Proc. Zool. Soc. London , 1920, p. 292 [C[; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), 
p. 157 [C]. 

.lparallactu dolloi (non WERNER) BoULE 'GER, 1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, p. 292 
[C, " French Congo "]. 

Guyomarchia unicolor ANGEL., 1923, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, p. 348, figs . 1-4 [D, " Congo 
frangais "J . 

A.parallaclu flavi·torques (non BouLE GER) WriTE, 1927, Rev. zool. bot. Afr., 15, p. 325 
[C. 1akaia N'Tete, Kai Bumba (Congo beige: Bas-Congo)]; 1933, Ann. Mus. Congo, 
Zool. (1), 3, p. 96 [C] . 

. Lparallactu mode Lus BOGERT (part), 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. 1-Iist., 77, p. 43, fig. 5 
[ , 1elet (Cameroun)]; LOVERIDGE, 1941, Proc. U.S. Nat. Mus., 91, p. 123 [N, Harbel 
(Liberia)]; (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool., 95 , p. 186 [D, N]. 

.·lparallaclus modeslus modeslus WITTE et LAURENT, 1943, Rev. zool. bot. Afr., 37, p. 183 
[ , Luki , Temvo (Congo beige : Bas-Congo)]. 

Mu cau arrondi, dcpas anl faiblcment la machoirc inferieure; ceil assez 
pclil, on diamelre valanl 1 tt 1 2/ 3 foi sa distance de la bouche. Roslrale plus 
large que haute, mesuranL 2/ 5 a 3/ 5 de sa distance de la frontale; prefrontales 
1 a 1 2/3 foi au si longue que les internasales; frontale 1 1/3 a 1 3,/5 fois aussi 
lono·ue que large, aussi ou un peu plus longue que sa distance du bout du 
mu eau, 2 a 2 1 / 4 foi au i large qu'une sus-oculaire; parietales 11 / 3 a 1 X' 
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fois aussi longues que la frontale; nasale munie d'une plicature simulant unc 
division, ·en contact avec la preoculaire; en general, 2 postoculaires (1, apparem­
ment dans 20 % des cas); 1 seule temporale; 7 labiales superieures assez hautes, 
les 3" et 4" bordant l'reil, la 6", la plus grande, largement en contact avec . la 
parietale, au moins 2 fois plus haute et plus large en clessus que large en dessous; 
en general, 7 labiales inferieures , allongees transversalement, les 4 premieres 
en contact avec les mentonnieres anterieures, la 4", la plus grande, plus large 

107 

108 

AparaUactus modestus moclestus (GONTHER) ( x2 2/3). 
FIG. 106 : Tete, vue cle dessus. - FIG. 107 : Tete, vue de des ou!". 

FIG. 108 : Tete, vue de cOte. 

[D'apres nature; H.G.M.C. 2471 (Malmia n'Tete).] 

que longue, la mentonniere anterieure faisant avec elle une suture plu:; longue 
qu'avec la 3"; symphysiale sepa1~ee des mentonnieres anlcrieures par le premier s 
labiales; mentonnieres anterieures aussi ou un peu plus longue que le. po. le­
rieures. Ecailles en 15 rangees, 132 a 145 ventra~es chez le d', 150 C6

) tl 160 chez 
la ~; 42 a 51 sous-caudales chez le d'' 36 a 44 chez la ~. 

Gris fonce olivatre en dessus, les ecailles plus ou moins distinclement bonl ees 
de noir; ventrales et sous-cauclales jaunatres ou grisatres ou ponctuees el tache-

(
46

) BOULENGER a signale 141 ventrales chez une ~ (1896, Cat. Snakes) et 145 chez une 
autre (type d'Ap. batesii); ces chiffres etant manifestement en dehors de la variabilite 
certaine chez les ~ , et le nombre de sous-caudales chez Ap. batesii etant dans le meme 
cas, nous admettons, jusqu'a preuve du contraire, qu'il s'agissait de d' dont les organes 
copulateurs n'etaient pas bien developpes, en raison du jeune age. 
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lc~es du g ris, les taches pouvant constituer une serie mediane . Chez les j eunes, 
une barre transversale jaunatre sur la nuque. 

Longueur totale, cf : 490 mm. (queue : 16 a 19 % de la longueur totale); 
~ : 565 mm. (queue : 13 a 15 % de la longueur totale). 

DISTRtBuno . - Foret eq uatoriale africaine, depuis le Liberia j usq u'a 
!'embouchure du Congo . 

SYNONYI\UE. - Nous sommes d'accord avec LovERIDGE (1944) pour ajouter 
a la synonymic deja connue celle d'Ap. batesii BouLE GER, qui parait avoir ete 
basee sur un juvenile. Un leger doule peut subsister, du fait que le nombre de 
ventrales est le plus eleve qu'on ait note chez les cf . 

LOVEIUDGE a egalemerit vu clair en rapportanl a Ap. modestus, Ap. uban­
gensis, Ap . flavitorques, Ap. dolloi, Ap. congicus, Ap. graueri et Ap . christyi . 
:Mais il n'a pas realise, faute de materiel, que toutes ces denominations se rap­
portent a une race congolaise, differente de la race d' Afrique occidentale . Ap . 
n,ig rocollaris et A p. nig mcollaris var . roucheti, que LovERIDGE croyait bases sur 
ue. aberratio11 · d'Ap. nwdestus, rcpresentent en realite une tout autre espece; 
nou y reviendrons. 

Po lTlON SYSTEMATIQUE. - Ap. rn . nwdestus semble bien une forme primi­
li ve par es dents maxillaires plus nombreuses, ses crochets non sillonnes, ses 
7 labiale superieures et inferieures; il est, en revanche, evolue par la perte de 
la temporale anterieure; quant a la longueur des parietales et a la disparition du 
collier jaune avec l'age, il est difficile de dire s'il s'agit de caracteres evolues ou 
primitifs. 

2. - Aparallactus modestus ubangensis BouLEi'iGER, 1897. 
(Figs. 109-110-111.) 

Elapop petersi (non JAN) DEL PRATO, 1893, La Raccoite zooiogiche fatte nei Congo dai Cav. -
Giuseppe Corona Parma, p. 10 [non videmus]. · 

flparallactus ubangensis BOULENGER, 1897, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 19, p . 154, fig. 
[D, Zongo (Congo beige : Ubangi)]; 1901, Ann. Mus. Congo, Zool. (1), 2, p. 16, pl. IV, 
fig. 3 (D]; BOCAGE, 1903, Jorn. Sci. phys. Lisboa (2), 7, p. 64 (C]; BOULENGER, 1915, 
Proc. Zool. Soc. London, p. 216 [C]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), 
p. 157 [C] . 

. 4.parallactus flavitorques BOULENGER, 1901, Ann. Mus. Congo, Zool. (1), 2, p. 16, pl. IV, 
fig. 4 [D, Lubue (Congo beige: Kwango)]; BoCAGE, 1903, Jorn. Sci. phys. Lisboa (2), 
7, p. 64 (C] · BOULENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 216 (C]; WERNER, 1925, 
Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p . 157 [C] . 

. -tparallactu dolloi WERNER, 1902, Verh. zool. bot. Ges. Wien, 52 , p. 346 [D, Banzyville 
(Congo beige : Ubangi)]; BoULENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London , p. 216 [C]; 
WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 157 (C]. 

Aparallactus congicus WERNER, 1902, Verh. zool. bot. Ges. Wien, 52, p. 346 [D, Lingunda 
(Congo beige: Tshuapa)]; BoULENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 216 [C]; 
WER ER, 1925, Arch . f. Naturg., 90 (A12), p. 157 [C] . 
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Aparallactus christyi BouLENGER, 1910, Ann. Mag. Nat. Hist. (8), 5, p. 512 [D, Mabira 
Forest (Uganda)]; 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 633 [C]; WERNER, 1925, Arch . f. 
Naturg., 90 (A 12), p. 158 [CJ; LOVERIDGE, 1924, Journ. E. Afr. Uganda Nat. Hist. 
Soc., Spec. Suppl. n o 3, p. 7 [C]; 1937, Bull. Mus. Comp . Zool., 79, p. 502 [C]; 
ScoRTECCI (part), 1939, Gli O~idi Velenosi dell' Africa Italiana, p. 178 [D]. 

Elapops modestus (non GUNTHER) BOULENGER, 1919, Rev. Zool. Afr ., 7, p. 27 [C , Stanley­
ville (distr. Stanleyville), Madie= Medje (Dele)] ; (part), 1919, Proc. Zool. Soc. Lon­
don. 1920, p. 293 [C]; ScHMIDT, 1923, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 49 , p. 121, pl. XVII . 

100 110 

111 

AparaUactus modestus ubangensis BOULENGER ( x2 2/3). 
FIG. 109 : Tete, vue de dessus. - FIG. 110 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 111 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G .M.C. 5475 (Lolwlenge).] 

fig. 2 [N, Congo belge: Avakubi (dist. Stanleyville), Medje (Dele)]; WERNER (parl), 
1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 158 [C]; WITTE (part), 1933, Ann. Mus. Congo, 
Zool. (1), 3, p. 96 [C, N'Gombe (Congo belge: Kasai )]; SCHWETZ, 1934, Rev. Zool. 
Bot. Afr., 25, p. 381 [C, Stanleyville (Congo belge)]; LovERIDGE, 1937, Proc. Acad. 
Nat . Sci . Philad. , 89, p. 278 [N, Said is Village (Congo belge : Ituri)]; PITMAN, 1938, 
A Guide to the Snakes of Uganda, p. 190, pl. XII, fig. 6, col. pl. (N), figs. 1-2 [N, 
Budongo Forest, Biru (Uganda)]. 

? Aparallactus graueri WERNER, 1924, Sitzb. Akad. Wiss. Wien, 133, p. 42 [D, Beni (Congo 
belge: Kivu)]; 1925, Arch . f. Naturg., 90 (A 12), p. 158 [C]. 

Aparallactus modestus (non GuNTHER) BOGERT (part), 1940, Bull. Mus. Amer. Nat. Hist. , 
77, p . 43, fig. 5 [N, Lukolela (Congo belge: dist. lac Leopold II)]; WITTE, 1941, Expl. 
Pare Nat.. Albert, Mission G. F . DE WITTE, 1933-1935, 33, p. 218 [N, pl. Semliki , Beni, 
reg . de Matale (Congo belge: !Kivu)]; LOVERIDGE, 1942, Bull. Mus. Comp. Zool., 91, 
p. 299 tN, Mabira Forest, Budongo Forest, Bundibugyo (Uganda)]; (part), 1944, 
op. cit., 95, p . 186 [D, N]. 
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,tparallactus modestus ubangensis WITTE et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37 , p. 185 
[N , Congo belge : Tumba (Bas-Congo), " Kasai "• Ipamu (Kwango), !Kunungu, 
Nyampoko (dist. lac Leopold II ), Flandria, Boyela, Boende, Lokolenge, Befale 
(Tshuapa), " Ubangi "• Bumba, Lisala (Ubangi), Stanleyville, Elisabetha, Barumbu, 
Pilipili (dist. Stanleyville), reg. du Bibugwa (Kivu)]. 

Museau arrondi, depassant faiblement la machoire inferieure; mil assez petit, 
son diametre valant 1 a 2 fois sa distance de la bouche. Hostrale plus large que 
haute, me urant 2/ 5 a 2/ 3 de sa distance de la frontale; prefrontales 1 1/ 5 a 
1 4/5 fois aussi longues que les internasales; frontale 1 1/4 a 1 3/5 fois aussi 
longue que large, aussi ou un peu plus longue que sa distance du bout du 
muscau, 2 a pres de 3 fois plus large qu'une sus-oculaire; parietales 11 /3 a 
1 3/ 5 fois au si longues que la frontale; nasale munie d'une plicature simulant 
une division , en contact avec la preoculaire; en general, 2 postoculaires (1 seule 
dans 20 % des cas, l'autre etant soudee a la sus-oculaire ou a la 4" labiale); 1 seule 
Lemporale (exceptionnellement 2, dans 3 % des cas); 7 labiales superieures, sensi­
blcment moins hautes que chez la forme typique, les 3• et 4• bordant l 'reil, la 5• 
generalement en contact avec la parietale (85 % des cas), la 6•, la plus grande, 
Jargement en contact avec la parietale, au plus 2 fois aussi haute et aussi large 
en de u que large en dessous; en general, 6 labiales inferieures (7 dans 17 % 
clcs ca ) , allong-ees longitudinalement, les 4 premieres (les 3 premieres seulement 
Jan 22 % des ca ) en contact avec les mentonnieres anterieures, la 4•, la plus 
rrrande, au moin aussi longue que large, la mentonniere ne faisant avec elle 
qu'une uture (quand elle existe) plus courte qu'avec la 3• labiale; symphysiale 
separee de mentonnieres anterieures par les premieres labiales; mentonnieres 
anterieures aus i ou un peu plus longues que les posterieures. Ecailles e11 
15 ranaees. 128 a 144 ventrales chez le cf' 148 a 164 (ou 172 ~) chez la ~; 42 a 
49 ou -caudales chez le cf' 34 a 48 chez la ~ . 

Livree comme chez la forme typique. 

Longueur tolale, cf : 457 mm. (queue : 17 a 19 % de Ia longueur tolale); 
<? : 540 mm. (queue : 13 a 16 % de la longueur totale) . 

DISTRlBUTlON. -Congo beige, a l'Est du Congo et de l'Ubangi, sauf le Sud­
Est , ganda. 

PoSlTlOt SY TI"J\IATIQUE. -La perte d'une labiale inferieure, due a la fusion 
des 4" ct 5" labialc , ainsi que l'elargissement de la frontale sen1blcnt montrer 
qu'Ap. modestus ubanyensis est plus evolue que la forme typique. Par contre, 
chez cclle-ci, l'clargisscmcnt de la 6" labiale nperieure aux depens de la 5" peut 
difficilemenl pas er pour une condition plus primitive que celle que l'on ren­
contre chez Ap. modestus ubangensis . 
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3. - Aparallactus niger BouLENGEn, 1897. 
(Figs. 112-113.) 

Apamllactus niger BouLENGER, i897, Ann . Mag. Nat. Hist. (i), 19, p. 279 [D, " Sierra 
Leone "]; i9i9, Proc . Zool. Soc. London, 1920, p. 293 [C]; CHABANAUD, i92i, Bull. 
Mus. Hist . nat. Paris, 27, p. 525 [C, " Guinee "]; i92i, Bull. Com. Et. Hist. Sci. 
A. 0. F., p. 47i [N, Kerouane, Beyla, N'Zerekore, Dieke (Guinee frangaise)]; 
AYLMER, i922, Sierra Leone Studies, 5, p. i5 [non videmus]; WERNER, i925, Arch. f. 
Naturg., 90 (A i2), p. ifl8 [CJ ; ANGEL, i933 , Les Serpents de l'A. 0. F., p . i74 [DJ. 

Rouleophis chevalieri CHABANAUD, i9i7, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, 22, p. 379, fig. [D, 
Sampouyara (Guinee frangaise)]; i9i7, op. cit., 23, p. i3 [C]. 

Aparallactus chevalieri ANGEL, i933, Les Serpents de l 'A.O .F., p . i74, fig . [D, " Guinee "• 
" Cote d'Ivoire "]. 

Museau arromli, depassant faiblement la machoire infcrieure; ceil a ·scz 
petit, son diametre rm peu plus petit, aussi ou plus grand que a di lan e d la 
bouehe. Rostrale beaucoup plus large que haute, mesurant 1/4 a X' de sa di lan ' 
de la frontale; internasales au si on nn peu plus larges que longues , largem nt 
separees de la preoculaire; prefrontales fusionnees en une seulle plaque, plus 
longue que les internasales (11 / 5 a 2 1/ 5); frontale environ 11 /4 a 1 2/ 3 foi 
aussi longue que large, aussi ou plus longue que sa distance du bout du mu eau 
(11 / 4), beaucoup plus large qu'une sus-oculaire (21/5); parictale ·en iblcm 'nl 
plus longues que la frontale (1 2/5); nasale << semi-divisee », en contact avec la 
preoculaire; 1 ou 2 postoculaires; 1 1emporale; 7 labiale st1perieure (l7), an . 
pseudo-labiale en retrait, les 3" et 4• bord~mt l'ceil, les 5• et 6• en conla t a e la 
parietale; mentonnieres anterieures en contact avec 4 Jabiales infcrieure ·, 'pa­
rees de la symphysiale par les premiere, d'entre elle , aussi ou plu longue l 
plus larges que les posterieures . Ecailles en 15 rangees, earcnces ur la parli · 
posterieure du corps et sur la queue; 151 a 169 ventrales; 33 a 60 ou -caudale . 

En dessus, noir uniforme ou bnm noiratre. Blanc en des ous, le enlralc 
et les sous-caudales bordees de noir, ces dernieres parfoi noires dan le milieu. 

Longueur totale : 605 mm. (queue : 198 mm.). 

DISTRIBUTION. - Sierra-Leone, Guinee franc;aise, Cole d 'lvoire. 

SYNONYl\llE . - Rouleophis chevalieri CHABANA D ne semble pa devoir clre 
considere comme distinct d'Ap. niger BouLENGER, meme a titre de ou -e pece, 
car les caracteres constants invoques par A GEL (1933) sont relativemenl peu 
importants et surtout ne correspondent a aucune segregation geographique : la 
localite typique de Rouleophis chevalieri est, en effet, situee a proximi le imm '­
diate d'une region ou CnABANAUD (1921) a capture de nombreux Ap. niger, ct 
precisement entre cette eontree et le Sierra-Leone, d'ou provient le type d'Ap. 
niger. 

(
47

) La figure de CHABANAUD en indique seulement 6. 
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Jl semble, par con Lre, que [es synonymies proposees par LOVERIDGE ("" 8 ) avec 
Uriechis lineatus PETERS el Uriechis anomala BouLE GER soient trop hardies. 
En cffel, il suffit de comparer la figure representant Ap. niger avec celles 
cl'Uriechis lineatus PETERS (49

) et d'Ap. anomalus (BouLENGER) CS 0
) pour constater 

qu'il exisle des differences imporlanlcs, affectant les connexions de diverses 
plaques cephalique , et peu usceptiblcs de representer les stades extremes d\mc 
variabilile homogene . Chez Ap. niger, Jcs prefrontales, bien que fusionnees, ont 
g·anl' les con 11 exions qll'elles ont chez lcs autres Aparallactus; par contre, chez 
Ur. lineatus et Ap. anonwlus, Ia prCfronlale unique est convcxe en avant rl non 

113 

112 

A7Jarallaclus niger BOULENGER ( x ?). 
FIG. 112 : Tete, vue de dessus. - FIG. 113 : Tete, vue de cote. 

(D'apres CHABANAUD.) 

pa plane, de orle que le contact a vee les nasales est supprime, landis que les 
interna ale · onL une ulure commune avec le preoculaires; d'aulre part, la fron­
tale e t pentagonale et non hexagonale, a suture avec la prefrontale etant droite 
au lieu de con Liluer un angle; se bords sont convergen1s vers l'avant, alors 
qu'il onl generalemen l parallele ou divergent chez les autres formes; enfin, 
il emble que le u -oculaire soient plus allongees (au moin 2 fois aussi lon­
gue que large , alors que celtc proportion est probablement un maximum pour 
lc au tr pece ) . 

Po ITION Y TE~IATIQUE. - Le affinites de cette e pece pour Ap . modestus 
cmblrnt a ez n llement atte tee par !'absence de collier clair , l'ab ence de 

toule p eudo-labiale en reb-ait, de temporale anterieure, le parietales ·con icle­
rablemenl plu longue que la frontale et la taille plus considerable que chez 
le - autre esp\ces. Le fait que Rouleophis a ete decrit comme aglyphe indique 
que le ill on du crochet e~ t I rt> faible, i meme il existe, et confirme done sa 
parcnte avec Ap . rnodestus. D'autre part, Ap . niger semble tres voisil) d'!lp. 
lineatu el, par consequen t, faire le pont en tre ce clernier et Ap. 1nodestus. 

( 48 ) LOVERIDGE, 1938, Proc. New England Zool. Club, 17, p. 60. 
( 49 ) PETERS, 1870, Monatsb. Akad. Wiss. Berlin, pl. I, fig. 3-3 a. 
C0 ) BOULE 'GER, 1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, pl. XI, fig. 3 a-b. 
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4. - Apara.tlactus lineatus (PETERs, 1870). 
(Figs. 114-115-116.) 

Uriechis (Metopophis ) lineatus PETERS, 1870, Monatsb. Akad. ·wiss . Berlin, p. 643, pl. I, 
fig . 3 [D, Keta (Cote d' Ivoire)]; F . MDLLER, 1885, Verh. naturf. Ges. Basel, 7, p. 678 
[C]. 

Uriechis anomala BOULENGER, 1893, Ann . Mag. Nat. Hist. (6) , 12, p. 273 [D," Gold Coast»]. 

Aparallactus lineatus BOULENGER, 1895, Ann . Mag. Nat. Hist. (6), 16, p. 173 [CJ; 1896, Cat. 
Snakes Br it. Mus., 3, p. 261 [D]; 1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, p . 293 [C]; 
WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p . 158 [ Cl; ANGEL, 1933, Les Serpents de 
l'A .O.F., p . 178 [DJ; LOVERIDGE, 1938, I roc. New Engl. Zool. Club, 17, p. 60 [N, 
" Guinea Coast ", Sanoquelle (Liberia)]. 

Aparallactus anomalus BouLENGER, 1895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 16 , p . 173 [CJ; 1896, 
Cat. Snakes Brit. Mus ., 3, p. 262, pl. XI, fig. 3 [D]; 1919, Proc . Zool. Soc. London, 
1920, p. 293 [C]; CHABANAUD, 1921 , Bull. Com. Et. Hist. Sci. A. 0. F., p. 471 [N, Sani­
kole (Liberia)]; 1921, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, 27 , p. 525 [C]; WERNER, 1925, Arch. 
f. Naturg ., 90 (A 12), p. 158 [CJ; ANGEL 1933, Les Serpents de l'A.O.F., p. 179 [DJ. 

Elapops helerolepis MOCQUARD, 1908, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, 14, p. 261 [D, Assinie 
(Cote d'Ivoire)J; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 158 [CJ. 

Museau arrondi, depassant un peu la machoire infcrieure; ceil a ez petit, 
son diametre legerement superieur a sa distance de la bouche. Ro lrale beaucoup 
plus large que haute, mesurant 1/ 3 de sa distance de la fronlale; inlerna al en 
contact avec les preoculaires, pouvant presque atleindre les su -oculaire ; pr ;_ 
frontale unique, aussi longue que le interna ales, eparee des na ale. par les 
internasales et les preoculaires; frontale pentagonale, 1 X a 1 2/ 3 foi au ·si 
longue que large, aussi ou plus longue que a distance du bout du mu eau (1 2/ 5) 
(environ 2 fois plus large qu'une sus-oculaire); parietale plu longue qu la 
frontale (1 1/4 a 1 X); nasale entiere (depourvue de plica lure), en contact avec 
la preoculaire; 1 postoculi:1ire; 1 temporale; 7 labiale superieures, le 3• el 4" 
bordant l'ceil, les 5e et 6e en contact avec la parietale; 6 labiales inferieure~ , le. 
4 premieres en contact avec les mentonnieres anterieures, qui sont eparce de 
la symphysiale par les premieres labiales et sont aussi ou un peu plu grande · 
que les posterieures. Ecailles en 15 rangees. 151 a 170 ventralc ; 35 a 5 011.­

caudales (52 a 58 chez les cf' 35 a 41 chez les ~). 

En dessus , olive ou brun pa.le, parfois mouchete d'une teinte plus ombre; 
2 ou 3 series de petites taches sombres pouvant constituer de lignes longitu­
dinales; les ecailles de la rangee externe portent chacune une Lache jatmr. 
Ventrales et sous-caudales mouchetees de brun ou de gris foncc. 

Longueur totale, cf : 440 mm. (queue : 80 mm.); 
~ : 440 mm. (queue : 57 mm.) (51

) . 

(
51

) Le type de l'espece est probablement une ~, si l'on en juge par la brievete de la 
queue. 
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DrsTRIBUTION. - Liberia, Guinee francaise, Cote d'lvoire, COte de l'Or. 

REMARQUE . - 11 n'est pas certain que les exemplaires de LovERIDGE (1938) 
appartiennent a Ap. lineatus, car estimant identiques Ap. niger et Ap. lineatus, 
il n'a pas cru devoir preciser le signalement des specimens examines en ce qui 
concerne des caracteres differentiels qu'il jugeait sans valeur. 

PoSITION SYST I~MATIQUE. - ll est evident que la forme la plus voisine de Ap. 
lineatus est Ap. niger, dont il se rapproche par la prefrontale unique, l'allonge-

114 115 

116 

Aparallact1ls linea tus (PETERS) ( x2 2/3). 
FIG. 114 : Tete, vue de dessus. - FIG. 115 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 116 : Tete, vue de cOte. 
(D'apres PETERS.) 

ment du tronc et de la queue, et la distribution, mais dont il differe par les 
climen ions et les connexions des internasales, et l 'absence de carenes aux ecailles 
de la queue et de la partie posterieure du corps. Le fait que des exemplaires appar­
tenant a celte espece ont ete rapportes au genre Elapops (El . heterolepis Moc­
Q ARD) montre, comme nous l'avons note pour Rouleophis chevalieri CHABANAun, 
que le crochet peut n'etre pourvu que d'un sillon a peine marque. C'est la une 
constatalion interessante confirmant les affinites etroites unissant Ap . lineatus, 
Ap. niger et Ap . modesttLS. 
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5. - A}larallactus lunulatus (PETERs, 1854) . 
(Figs. 117-118-119.) 

Uriechis lunulatus PETERS, 1854, Monatsb . Akad. Wiss. Berlin, p . 623 [D , Tette (Mozam­
bique)]; i855, Arch . f. Naturg., 21 (i), p . 53 [DJ; i882, Reise nach Mossambique, 3, 
p. ii3, pl. XVIII, fig . 2 [DJ; GUNTHER , i888, Ann. Mag. Nat . Hist. (6), 1, p. 324 
[N, lac Nyassa, lac Tanganika]; BOULENGER , i89i, Proc. Zool. Soc. London, p. 308 
[C, Lake Nyassa (Nyassaland)]; BocAGE, i896, Jorn. Sci . math. phys . Lisboa (2), 14, 
p. 36 [CJ. 

Uriechis concolor FISCHER, i884, Jahrb. Hamb. Wiss. Anst., 1, p. 4, pl. I , fig. i [D, 
Arusha (Tanganyika Terr. )]; GuNTHER, i888, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 1, p. 325 
[N, Lado (Soudan anglo-egyptien)] . 

Aparallactus lunulatus BouLENGER, i895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 16, p. i72 [CJ; i896, 
Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 258 [D]; i896, Ann. Mus. Civ. Genova (2), 16, p. 554 
[N, Let Marefia (Abyssinie)]; i907, Mem. Proc. Manchester Lit. Phil. Soc., 51, n• i2, 
p . i2 [C, Ulungu Mnts (Rhodesie du Nord)]; STERNFELD (part), i908, Mitt. zool. Mus. 
Berlin , 5, p. 247 [N, Chifumbazi (Mozambique)]; i9i0, Die Fauna der Deutschen 
Kolonien, 3 (2), p . 36 [D]; BOULENGER, i9i5, Proc. Zool. Soc. London, p. 2i6 et p. 633 
[C]; STERNFELD, i9i7, Ergebn . Zweite Deutsch-Zentral-Afrika Expect., i9i0-1911, 
p. 48i [N, Duma (Congo belge: Ubangi)]; LovERIDGE, i924, Journ. E. Afr. Uganda Nat. 
Hist. Soc., Spec. Suppl., n• 3, p. 7 [CJ ; WERNER, i925, Arch. f. Naturg. , 90 ( i2), 
p . i58 [CJ; LOVERIDGE, i928, Proc . U. S. Nat. Mus., 73 (i7), p. 37 [N, Dodoma, 
Rufizi (Tanganyika Terr.)]; SCORTECCI, i928, Atti Soc. Ital. Sc. nat. Milano, 67 , p. 306 
[N, Massaua (Erythree)]; WITTE, i933, Ann. Mus. Congo, Zool. (i ), 3, p. 96 [C, Dika 
(Congo beige : Uele)]; PITMAN, i934, Rep . Faun. Surv. N. Rhodesia, p. 29 [C, Ulungu 
Mnt (Rhodesie du Nord)]; MERTENS, i937, Abh. Senck. Natf. Ges., 435, p. i4 [N, 
Inhaminga (Mozambique)]; ScORTECCI, i939, Gli Ofidi Velenosi dell' Africa 
Italiana , p . i79 [DJ; WITTE et LAURENT, i943, Rev. Zool. Bot. Afr., 37 , p. i79 [ , 
Congo beige : Yakoma, Karawa (Ubangi), Iswa (Ituri)]; LovERIDGE, i944, Bull. 
Mus . Comp. Zool., 95 , p. i93 [D, N, Mukwese (Tanganyika rrerr. ), Victoria Falls 
(Rhodesie du Nord), Puncta Maria (Transvaal)]. 

Aparallactus concolor BOULENGER, i895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 16, p. i72 [C]; i 96, 
Proc. Zool. Soc. London, p. 2i6 [C, Horan Country ('Kenya)]; i896, Cat. Snakes 
Brit. Mus., 3, p. 257 [D, Steppes East of Isavo (pour Tsavo) (Kenya)]; i896, Ann. 
Mus. Civ. Genova (2), 12, p . 2i [N, between Matagoi and Lugh (Somalie anglaise)] ; 
TORNIER, i896, Die Kriechthiere D.O.A., p. 79 [N]; i897, Arch. f. NaLurg., 63 (1), 
p . 65 [CJ; BOULENGER, i897 , Ann . Mus. Civ. Genova (2), 17, p. 279 [CJ ; MOCQUARD, 
i902, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, p. 406 [N, Alhi Plain (Kenya)]; STER FELD, i908, 
Mitt. Zool. Mus. Berlin, 5, p. 241 [N, zwischen Haramojasee und Garamulata 
(Abyssinie)]; BoULENGER, i909, Ann. Mus. Civ. Genova (3), 4, p. 310 [C, Bardera 
(Somalie italienne)]; LONNBERG, i907, !Kilmandjaro-Meru Expect., 1 (4), p. 16 [C, 
Usambara (Tanganyika Terr.)]; STERNFELD, i9i0, Die Fauna der Deutschen Kolo­
nien, 3 (2), p . 36, fig. 42 [D, Kilimandjaro, Insel Lamu (Tanganyika Terr.)]; LEPRI, 
i910, Bull. Soc. Zool. Ital. (2), 11, p . 327 [D, Dintorni di Mogadiscio (SomaliE: 
italienne)]; RoBLEY, i912, Journ. E. Afr. Uganda Nat. Hist. Soc., 5, p. 86 [non 
videmus] ;STERNFELD, i912, Wiss. Ergebn. Deutsch Z. Afr. Expect., 1907-!908, 4, 
p. 274 [N, "Brit. Ost-Afrika ,]; LONNBERG et ANDERSSON, i913, Ark. Zool., 8 (20), p. 5 
[ C, Kismayu (Kenya)]; BouLENGER, 19i5, Proc. Zool. Soc. London, pp. 633 et 655 
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[CJ; LOVERIDGE (part), 1916, Journ . E . Afr. Uganda Nat. Hist . Soc., 10, p . 86 [NJ; 
CALABRESI, 1923, Atti Soc. Ital. Sc. nat. Milano, 62 , p. 162 [N, BuJessa (Kenya)]; 
LOVERIDGE, 1924, Journ. E . Afr. Uganda Nat. Hist. Soc., Spec. Suppl. no 3, p. 7 [CJ; 
WERNER, 1925, Arch. f. Natmg., 90 (A 12), p. 157 [CJ ; CALABRESI, 1927, Atti Soc. Ital. 
Sc. nat. Milano, 66 , p. 33 [N, Dmgale, Magghiole, fra Tobongab e Obbia (Somalie 
italienne)J; LOVERIDGE, 1929, Bull. U. S. Nat. Mus., 151 , p. 34 [N, Mtoto Andei 
(Kenya)]; SCORTECCI, 1934, Ofidi velenosi della Somalia Italiana, Publ. Min. Col. 
Homa, p. 34 [D, Benadir, Oltre Guiba (Somalie italienne)]; LOVERIDGE, 1936, Bull . 
Mus . Comp. Zool., 79, p. 269 [N, Voi, Mbololo (Kenya)]; 1937, Tom. cit., pp. 493, 
496 [CJ; PARKER, 1936, Ann. Mag. Nat. Hist. (10), 18, p . 594 [N, Lodwar, Turkana 
Prov. (Kenya)]; PITMAN, 1938, A Guide to the Snakes of Uganda, p. 188, pl. XII, 
fig. 5, col. pl. (M), fig. 5 [NJ; LOVERIDGE, 1944, Bull. Mus. Comp. Zool., 95, p. 192 
[D, N] . 

.4 Jlarallaclus bocagii (non BOULENGER) STERNFELD, 1908, Mitt. Zool. Mus . Berlin, 4, p . 219 
[N, "Togo n]; 1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 2 (1), p. 22 [D]. 

AJJarallaclus nigrocollaris· CHABANAUD, 1916, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, p. 377, fig. 
[D, " Congo frangais "]; BOULENGER, 1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, p . 293 
[CJ; WERNER, 1925, Arch. f. Natmg., 90 (A 12), p. 157 [CJ; PITMAN, 1938, A Guide to 
lhe Snake of Uganda, p. 296, pl. XVII, fig. 5, col. pl. (W ), fig. 6 [N, Semliki Valley, 
Hom Mountain (Uganda)]. 

? Aparallaclus nigrocollaris var. roucheli CHABANAUD, 1916-, Bull . Mus. Hist . nat. Paris, 
p. 377, fig. [D, " Congo frangais n]. 

? Aparallaclus roucheli BouLENGER, 1919, Proc. Zool. Soc. London, 1920, p. 293 [C]; 
vVER 'ER, 1925, Arch. f. Natmg., 90 (A 12), p. 157 [CJ . 

Elapop modeslus (non GuNTHER) ANGEL, 1925, Voyage Alluaud et Jeannel en Afrique 
orientale, Hept. et Batr., p . 36 [N, Bma (Kenya)]. 

tlparallaclus chrislyi (non BOULENGER) LOVERIDGE, 1929, Bull. U. S. Nat. Mus., 151, p. 34 
[N," between Abyssinia and Kenyan]; SCORTECCI (part), 1939, Gli Ofidi Velenosi 
dell' Africa Italiana, p. 178 [D]. 

rlparallaclus concolor boulengeri (non WERNER) ScORTECCI, 1931, Atti Soc. Ital. Sci . 
Milano, 70, p. 12 [D, Mogadichou, Villa d. Abruzzi (Somalie italienne)]; ScORTECCI, 
1934, Ofidi velenosi della Somalia Italiana, Publ. Min. Col. Homa, p. 75 [D, Benadir 
(Somalie italienne)]; 1939, Gli Ofidi velenosi dell ' Africa Italiana, p . 177, figs. 99-
100 [D]. 

.lparallaclus liddiardae PARKER, 1933, Ann . Mag. Nat. Hist. (10), 12, p . 544 [D, Jos 
( igeria)J; LOVERIDGE, 1944, Bull. Mus. Comp. Zool., 95, p. 191 [D, N] . 

rlparallaclus concolor concolor SCORTECCI, 1939, Gli Ofidi velenosi dell' Africa Italiana, 
p. 175 [D]; 1939, Ann. Mus. Civ . Genova, 58 , p. 285 [N, Balad, Belet Amin (Somalie 
italienne)]; 1940, Miss. Biol. paese Bm·ana, Rae. zool. , 2, p . 136 [non videmus]. 

Museau arrondi, depassant faiblement la machoire inferieure; ceil assez petit, 
son cliametrc comprenant 1 a 2 fois sa distance de la bouche. Rosh·ale plus large 
que haute, mesurant 1 / 3 a 2/ 3 de a distance a la frontale ou meme egale a 
celte distance; prefrontales 1 1 / 4 a 2 fois aussi longues que les internasales; 
frontale 1 1 / 3 a un peu plus de 2 fois aussi longue que large, 11/ 4 a 1 4/ 5 fois 
au si Longue que sa distance du bout du museau, 1 X a 2 1/ 6 aussi large qu'unc 

8 
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sus-oculaire; parietales 1 a 11 / 4 fois aussi longues que la frontale; nasale pre­
sentant generalement une plicature simulant une division, en contact ou non 
avec la preoculaire (environ 50 %) ; 1 seule postoculaire (exceptionnellement 2 : 
ch ez 2 individus du Congo beige et 1 du Kenya) ; 1 + 1 temporales; 6 labiales 
superieures (plus 1 pseudo-labiale en retrait), les 3" et 4" bordant l 'mil , Ia 5", la 
plus g-rande, en contact avec la parietale; generalement, 6 labiales inferieures, 
les 4 premieres en contact avec les mentonnieres anterieures, la 4" la plus grande; 

117 118 

119 

AparaUactu s lunulatus (PETERS) ( x 3 1/3). 
FIG. 117: Tete, vue de dessus. - FIG. 118: Tete, vue de dessons. 

FrG. 119 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 3862 (Dilm).] 

symphysiale separee des mentonnieres anterieures, qui sont aussi ou un peu plu 
longues ou un peu plus courtes que les posterieures. ·:Ecailles en 15 rangees. 140 
a 17 4 ven trales; 41 a 62 sous-ca udales (52

) . 

Dessus d'un brun plus ou mains fonce et plus ou mains oliv:Hre; blancha lre 
ou jaunatre en dessous. La coloration dorsale peut etre uniforme (A p. concolor·), 
ou bien il peut exister plusieurs bandes transversales plus foncees dans la region 

(
52

) Les specifications du sexe en rapport avec les nombres de ventrales et de sous­
caudales sont trop sporadiques et surtout trop contradictoires pour que nous puissions 
donner ici la moindre precision ace sujet. Il semble qu'un assez grand nombre d'erreurs 
aient ete commises. C'est pourquoi nous avons egalement elimine 2 chiffres apparem­
ment excessifs: le nombre de 133 ventrales note par CALABRESI (1927) et celui de 71 sous­
caudales (chez une ~ ), a fortiori celui de 77 sous-caudales indique par LOVERIDGE (1944). 
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du cou (Ap. lunulatus sensu stricto), ou encore le dessus de la tete ainsi que la 
region oculaire (les labiales sous-oculaires), une seule bande transversale nuchale 
sonl noiratres, landis qu'une autre bande transversale, situee devant la prece­
dente, et les ecailles labiales sont jaunatres (Ap . nigrocollaris, Ap. roucheti, Ap. 
liddiardae). 

Longueur totale : 520 mm. (queue : 100 mm.). 

DISTRIBUTION.- Regions de savane au Nord eta l'Est de la zone cthiopienne, 
c'est-a-dire : Mozambique, Transvaal, Nyassaland, Rhodesie, Tanganyika Terri­
lory, Kenya, Uganda, Abyssinie, Cote des Somalis, Erythree, Soudan, Nord clu 
Congo beige el du Congo francais, Nigeria, Dahomey, Togo. 

DiscusSION. - 11 est bien entendu que toutes les synonymies proposees 1c1 
sonl provisoires; en realite, toutes ces formes sont probablement subspecifique­
menl dislinctes les unes des autres, mais les caracteres utilises jusEJ.u'ici pour les 
differencier semblent bien etre sans valeur. Ainsi, la forme typique habitant les 
regions les plus meridionales (Mozambique, Nyassaland, Sud du Tanganyika 
Territory) parait avoir la nasale constamment en contact avec la preoculaire, 
Landis que la forme qui habite l'Est africain [Ap. lunulatus concolor (FISCHER)] 
l'aurait generalement separee de la preoculaire et differerait egalement cl'Ap. 
lunulatus lunulatus par sa coloration dorsale uniforme et par un nomb-re statis­
Liquement moin grand de ventrales (143 a 158 au lieu de 151 a 168) . La forme 
qui habite l'Abyssinie et les Somalies, a laquelle conviendrait le nom d'Ap. 
ltmulatus boulengeri ScoRTECCI, si cette denomination n'etait preoccupee par 
Ap. boulengeri WER 'ER (synonyme d'Ap. modestus modestus), ressemblerait a 
rip. l. concolor par a livree, mais a Ap. lunulatus par la frequence relativement 
grande d'un contact entre la nasale et la preoculaire; le nombre de ventrales paralt 
varier con iderablement, depuis 133 (d'apres CALABRESI) et en tous cas 140 (" 3

), 

ju qu 'a 173 e') . La forme habitant le Congo et l'Uganda pourrait se distinguer 
par a livree (collier noir), sa taille moins forte, la frequence 50 % du contact 
entre na ale et preoculaire : son nom serait Ap. lunulatus nigrocollaris CnABA-
' A n. Enfin Ap. lunulatus liddiardae PARKER pourrait designer une race plus 

occidentale, qui differerait de la precedente par son plus grand nombre de ven­
Lrale : 174 chez le type et 170 chez un individu provenant du Togo, et determine 
comme Ap. bocagei par STER 'FELD (1908), parce qu'il n'accordait pas de valeur 
taxonomique a la presence ou a l'absence de contact entre la symphysiale et les 
premiere menlonnieres en quoi il avait tort, car ce contact, quand il existe 
normalement, e t si large qu'il ne peut etre confondu avec les contigultes 
etroites qui peuvent survenir exceptionnellement chez les especes ou il manque 
normalement. 

( 53 ) BOULENGER, i896, Ann. Mus. Civ. Genova (2) 16, p. 55ll. 

( 54 ) SCORTECCI, i928, Atti Soc. Sc. Nat. Milano, 67, p. 306. 
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Il existe encore une autre possibilite qui nous est suggeree par la livrec 
uniforme d' A p . concolor, la taille rellativement considerable a laquelle il par­
vient ('·1) et l' examen de la figure publiee par FisCHER avec la description origi­
nale. D'apres cette figure, assez grossiere pour qu'on hesite quclque peu a s'y 
fier, les parietales seraient 1 1/ 3 fois aussi longnes que la fronlale e l il y aurait 
7 labiales superieures en cont.inuite parfaite. Si ceci corrcspondait bien i'l la 
realite, Ap. co nco lor serait une espece tout a fait dislincte d' A p. lunulatus ct 
voisine cl'Ap. modestus, dont il cliffererait par ses 2 ternporales et sa 5" labialc, 
seule en contact avec la parietale. Cepenclant, les 3 exemplaires mentionncs par 
BouLENGER clans son Catalogue (1896) clevaient avoir la parietale plus co urle, 
comme l'atteste sa description; dans ces conditions, si Ap . concolor a rc llcme nl 
des caracleres apparents sur la figure de FISCHER, une partie clu materiel rapporle 
par les auteurs a cette espece, en commenvant par les 1roi exemplaire clu 
Catalogue, l'aurait ete a tort et representerait ;.lp . lunulatus ou une ous-e p '.cc 
inedite. 

Les specimens des Victoria Falls et de Mukwese clont LovERIDGE (1944) fail 
mention dans sa recente revision sont anormaux : ils onl lou deux 3 labialc 
inferieures en contact avec les mentonnieres anterieures, el le premier a, par 
surcrolt, la nasale « enticre n (c'est-a-clire sans plicalure); comme LovERIDGE le 
suggere, il est fort possible qu'il s'agisse Ht d'A p. capensis aberranls par leur 
symphysiale separee des mentonnieres anterieures. 

PosiTION SYSTEMATIQ E. - Parmi les especes clont la dcrniere labialc rcsle 
indifferenciee, dont les parietales sont au 'plus un peu plus longues qu la fron­
talle et clont le collier nuchal persi te tou te la vie, on peut di Lin gner d ux 

groupes qui semblent bien naturels . Ils s'opposent par les caraclere ui ant~ : 

Une plicature nasale; en principe, 4 labiales inferieure en contact aYe le, 
mentonnieres anterieures (3 chez Ap. moemensis); allongemen l clu lronc (environ 
140 a. 180 ventrales) et de la queue (50 a 60 sous-caudales environ); laille plus 
considerable (jusqu'a 520 mm.); livree sombre (brun olivatre a noiralrc) : 
groupe lunulatus-guentheri-moeruensis. 

Pas de plicature nasalc; 3 labiales inferieures en contact avec lc. menlon­
nieres anterieures (perte de la 2" labialc); tronc rnoin allonge (environ 135 ~~ 
165 ventrales), sauf chez Ap . capensis bocagei et Ap. capensis luebberti; queue 
non allongee (environ 35 a 50 sous-caudales); taille gcneralemen l plu faibl 
(jusqu'a 340 mm.); livree claire (brun rougeatre ou jaunatre) : groupe jacksoni­
werneri-turneri-capensis. 

Pour les deux derniers caracteres mentionn~s, Ap. wemeri et Ap . ulu,gu­
ruensis, clont la taille atteint environ 400 mm. et la livrce es t fon cce, cons lilttcn l 
des exceptions, sur lesquelles nous revienurons . 

(
55

) LOVERIDGE, 1936, Bull. Mus. Comp. Zool., 79 , p. 270. 
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Le premier groupe est _plus prim itif q ue le deuxieme, sauf par l'allongemenl 
de la queue qui l ui es t vraiment particu lier, ainsi que par l' allongement du 
tronc, la perte d'une des 2 postoculaires et le recul de la temporale anterieure, · 
entrainant la contig u"ite de la parietale et la 5• labiale, bien que ces trois dernieres 
specialisaliuns se soient secondairement realisees egalemcnt chez plusieurs especes 
du deuxieme groupe . 

Ap . lunulatus semble l'espece la plus generalisee du premier groupe, mais 
a frequemment la nasale separee de la preoculaire, particularite qu i ne se retrouve 
chez aucun autre Aparallactus. 

6. - Aparallactus guentheri BouLEI\'GEB, 1895. 
(Figs. 120-121.) 

Uriechis capensis (part, non SMITH) GUNTHER, 1888, Ann . Mag. Nat. Hist. (6), 1, p . 324 
[N," Nyassa "]; BocAGE, 1895, Herp. Angola, p. 127 [N, Quindumbo (Angola)]. 

Aparallaclus guentheri BouLENGER, 1895, Ann. Mag. Nat. Hist . (6), 16, p. 172 [C]; 1896, 
Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p . 259 , pl. XI, fig . 2 [D, " Nyassaland "• Zanzibar]; 1902, 
Proc. Zool. Soc. London, p. 18 [C, " Mashonaland "]; 1910, Ann . S . Afr. Mus., 
5, p. 516 [CJ; STERNFELD, 1910 Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2), p . 36 [D]; 
W. F. FITZSIMONS, 1912, The Snakes of South Africa, p . 128 fig . [NJ; BOULENGER, 
1915, Proc. Zool. Soc. London, pp . 216 et 633 [C]; LOVERIDGE, 1924, Journ. E. Afr . 
Uganda Nat. Hist. Soc., Spec. Suppl. no 3, p . 7 [C]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 
90 (A 12), p. 158 [CJ; PITMAN, 1934, Rep. Faun. Surv. North. Rhodesia, p. 298 [CJ; 
MONARD, 1937, Arq. Mus . Bocage, 8, p. 129 [CJ; LOVERIDGE, 1937, Bull. Mus. Comp . 
Zool., 79, p . /196 [CJ; MOREAUX et PAKENHAM, 1946, Proc. Zool. Soc. London, 110, 

p. 109 [C]. 
Uriechis guentheri BocAGE, 1897, Jorn. Sci. math. _phys. Lisboa (2), 16, p. 201 [C]. 

Aparallactus lunulatus (part, non PETERS) STERNFELD, 1908, Mitt. zool. Mus. Berlin, 5, 
p. 247 [N, Chifumbazi (Mozambique)] . 

Aparallactus capensis bocagii (non BOULENGER) LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus . Comp . 
Zool. , 95, p. 202 [D, N]. 

rlparallactus capensis capensis (non SMITH) LOVERIDGE (part), 1944, Bull . Mus . Comp . 
Zool., 95, p. 205 [D, N]. 

Museau arrondi, depassanl a peine la machoire inferieure; ceil assez petit, 
s-on diamclrc superieur a sa distance de la bouche (11/4). Hostrale plus large 
que haute, mesurant environ les 2 /5 de sa distance de la frontale; prefrontales 
environ 2 fois plus longues que les internasales; frontale environ 1 X' fois aussi 
longue que large, plus longue que sa distance du bout du museau (1 X'), plus 
large qu'une sus-oculaire (pres de 2 fois); parietales un peu plus longues que la 
fronla lc; nasale munie d'une plicature simulant une division, en contact avec la 
preoculaire; 1 postoculaire separee de la temporale anterieure; 1 + 1 temporales; 
6 labiales superieures (plus une pseudo-labiale en retrait), les 3" et 4" bordant 
!'ceil, la 5", la plus grande, en contact avec la parietale; (6) labiales inferieures, 
les 4 premieres en contact avec les mentonnieres anterieures, la 4" la plus grande; 
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symphysiale en contact a vee les menlonnieres anterieures, qui SOiil. aussi lougues 
et un peu plus larges que les posterieures. Ecailles en 15 rangees. 153 a 180 ven­
ti·ales; 51 a 59 sous-caudales. 

Brun noirc1lre dorsalement, un pen plus clair sur le ventre; go rge cl menton 
blanc jaunatre; un collier noir etroitement inlerrompu venlralemenl, borde 
de blanc · jaunatre en avant et en arriere. 

Longueur to tale : 330 mm. (queue : 80 mm.). 

DISTRIBUTION . - Angola, Nyassaland, Tanganyika Territory, Zanzibar. 

121 

120 

AparaUctelus guentheri BOULENGER ( x ?) . 
FIG. 120: Tete, vue de dessus. - FIG. 121: Tete , vue de cote 

(D'apres BOULENGER.) 

DrscussioN. - La validite de cette esp.ece n'est pas a l'abri de Lout oupt;on. 
En effet, elle n'est connue que par des exemplaires isole provenanl de localile 
tres eloignees les unes des autres, et les particularites qui les caracteri ent pour­
raient etre de simples anomalies . Ainsi les exemplaires typiq ues du Nya saland 
et de Zanzibar (BouLENGER, 1896), de meme que ceux du Mashonalancl (Bo LE ·­
GER 1902), pourraient etre des Ap. lunulatus dont la symphysiale serail anorma­
lement en contact avec les mentonnieres anlerieures, comme l'individu ignale 
de Chifumbazi par STERNFELD (1908). 

LovERIDGE (1944) considcre Ap. guentheri comme synonyme d'Ap. c. capen­
sis (Type et exemplaires orientaux) et cl' A p. c. bocagei (A ngola); c'c. I la Lm point 
de vue fort defendable, mais que nous preferons ne pas adopter pour le moment, 
car les livrees clecrites pour Ap . guenthui semblent l'ecarler nolablemcnt <.l'.lp. 
capensis et sont, par contre, analogues a ceme J'Ap. lunulatus. 

PoSITION SYSTl~MATIQUE .- Ap . guentheri semble tres proche ci'Ap. lunulatus. 
Jl est plus evolue que lui par la separa tion des premieres lahialcs, par la sym­
physiale et les mentonnieres anlerieures, mais parait avoir Loujours la nasalc eo 
contact avec la preoculaire. 
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7.- Apat·allactus moeruensis WITTE & LAuRENT, 1943. 
(Figs. 122-123-124.) 

.4.JJarallaclus moeruensis WITTE et LAURENT, 1943, Hev. Zool. Bot. Afr., 37, p. 178 [D, Pweto 
(Congo belge: Haut-Katanga)]. 

i\Iuseau arrond.i, depassant faiblement la machoire inferieure; mil assez petit, 
son d.iametrc valant 1 2/ 3 fois sa distance de la bouche. Rostrale 2 fois plus large 
que haute, mesuranl 1/ 3 de sa distance de la frontale; prefrontales a peine plus 
longues que les internasales; frontale 1 4/ 5 fois aussi longue que large, pres de 

122 123 

124 

AparaUactus 1110eruens·is WITIE & LAURE.NT ( x 3 1/3). 
FIG. 122 : Tete, vue de dessus. - FIG. 123 : Tete, vue de dessous. 

FIG 124 : Tete, vue de cote. 
[D'apres nature; R.G.M.C. 270 (Pweto: Type).] 

1 X fois aus i longue que sa distance du bout du museau, 1 1/3 fois aussi large 
qu·une sus-oculaire; pariela·les a peine plus longues que la frontale; nasale pre­
sentanl une plicature simulant une d.ivision, en contact avec la preoculaire; 
1 postoculaire separee de la temporale, qui est unique; 6 labiales superiemes 
(plc~s 1 p eudo-labiale en retrait), les 3" et 4• bordant l'mil, les 5" et 6", les plus 
grandes, en contact avec la parietale; 5 labiales inferieures, les 3 premieres e11 
contact avec les mentonnieres anterieures; symphysiale en contact avec. les men­
lonnieres anterieures, qui sont un peu plus longues et plus larges que les poste­
rieure . Ecailles en 15 rangees. 174 ventrales; 57 sous-caudales . 

Gris oliva1re dorsalement, jaunatre en de!Ssous . Le dessus de la tete brun 
noiratre, ainsi que la region qui entoure l'mil; a part cette region, les cotes de la 
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tete sont cl 'un brun sensiblement plus clair, ainsi que la zone oceipilalc (Sll r 

3 ecailles derriere les parietales); derriere cette zone, un col·lier noir inlcrrompu 
au niveau des ecailles ventrales, s'etendant au milieu du dos sur environ 4 ccaillcs; 
enfin, ce collier est, a son tour, suivi d'une etroitc zone oJ,airc (1 ou 2 ccaillcs) 
qui le separe de la teinte grisatre qui s'etend -ur tout lc dos. 

Longueur totale : 389 mm. (queue : 79 mm.). 

DISTRIBt:Tro . - Congo belge (Katanga). 

DiscussioN.- La validite de cette espece, basee sur un seul inclividu , n'c. l 
pas absolum€nt certaine. Si !'absence de temporalc anterieure emblc Ia cli slin­
guer nettement de ses plus proches parents (A p. guenthui, Ap. lunulatu ·), lcs 
caracteres fournis par la presence de 3 labial€s inferieures en contact aYec lcs 
mentonnieres anterieures (au lieu de 4 chez Ap . 9uentheri) etl'apparenl divi . ion 
de la nasale (manquant normalemenl chez Ap. capensis bocagei) onl du fail d •s 
exceptions qui ont ete signalees, nolablcment moins convaincanls. 

PosiTION SYSTE.IATIQUE. - Ap. moeruensis est Ires clroi tcmcnl apparent~ i1 
Ap. guentheri, dont il differe par Ia perle de la 2• labialc infcricure el d · la 
temporale anterieure. 

8. - Aparallactus jacksonii (G ·· ·nmn, 1 88). 

Uriechis jacksonii GUNTHER, 1888, Ann. Mag. Nat. Hist. (6}, 1, p. 325, pl. XIX, fig. E 
[D, Kilimandjaro (Tanganyika Terr. ou Kenya)]. 

Aparallactus jacksonii BOULENGER', 1895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6}, 16, p. 172 [C]; 1 96, 
Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 256 [D]; TORNIER, 1896, Die Kriechthiere D. 0. A., p. 79 
[C]; 1897, Arch. f. Naturg., 63 (1), p. 65 [C]; BOULENGER, 1898, Ann. Mus. Civ. Stor. 
nat. Genova (2}, 18, p. 721 [C, between Dime and Lake Rudolph (Abyssinie)] ; Lo:-:~­
BERG, 1907, Kilimandjaro-Meru Exp., 1 (4), p. 16 [C, Ngare na Nyuki Riv. (Tanga­
nyika Terr.] ; STERNFELD, 1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2), p. 35 
[D, Tanga, Insel Lamu (Tanganyika Terr.)]; ROBLEY, 1912, Journ. E. Afr. Uganda 
Nat. Hist. Soc., 5, p. 53 [non videmus]; BOULENGER 1915, Proc. Zool. Soc. London, 
p. 633 [C]; LOVERIDGE, 1916, Journ. E. Afr . Uganda Nat. Hist. Soc., 10., p. 6 [ , 
near Nairobi. ('Kenya)] et p. 122 [N]; 1918, op . cit., 13, p. 325 [N, A rush a (Tanga­
nyika Terr.]; 1923, Proc. Zool. Soc. London, p. 889 [N, Longido West [Tanganyika 
Terr.)]; 1924, Journ. E. Afr. Uganda Nat. Hist. Soc., Spec. Suppl. n• 3, p. 7 [C]; 
WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12}, p. 157 [C]; LOVERIDGE, 192 , Bull. Anliv. 
Inst. America, 2, p. 41 [N]; 1929, Bull. U. S. Nat. Mus., 151 , p. 34 [N, Mount 
Longido (Tanganyika Terr.)]; Roux, 1935, Mission scientifique de l'Omo, 3, p. 178 
[C, Naivasha (Tanganyika Terr.)]; MERTENS, 1937, Veroffentl. Deutsch. Kol. Ueber­
see-Mus., Bremen, 2, p. 8 [N, Matete Bach (in Njarasa Graben (Tanganyika Terr. )] ; 
SeoRTECCI, 1939, Gli Ofidi Velenosi dell' Africa Italiana, p. 174 [D]; LOVERIDGE, 
1942, Bull. Mus . Comp. Zool., 91, p. 300 [N, Nchingidi (Tanganyika Terr.)]; 1944, 
op. cit., 95, p. 197 [D, N]. 

Museau arroncli, ne depassant pas Ia machoir€ inferieure; reil a~ ez petit, 
son diametre egal ou superieur a sa distance de la bouche. Rostralc plu large 
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que haute, mesurant 1/3 a X de sa distance a la frontale; prefrontales environ 
2 rois plus longues que les internasales; frontale 1 X a 1 2/ 3 fois aussi lono·ue 

. 0 

que large, plus longue que sa distance du bout du museau (1 4/5), 1 X a 2 fois 
aussi large qu'une sus-oculaire; parietales aussi ou un peu plus longues que la 
fronlalle; nasale enliere ou semi-divisee (fide LovERIDGE), en contact avec la 
preoculaire; 2 postoculaires, en contact avec la temporale ante.rieure; 1 + 1 tem­
porales; 6 labiales superieures (plus 1 pseudo-labiale en retrait), les 3• et 4• 
bordant l'reil, la 5" la plus grande, separee de la parietale par la temporale 
anlerieure el les 2 postoculaires; (6) labiales inferieures, les 3 premieres en 
contact avec les mentonnieres anterieures, la 4• la plus grande; symphysiale 
generalemenl separee des mentonnieres anterieures, ces dernieres a peu pres 
aussi longue que les posterieures. EcailJ.es en 15 rangees. 134 a 157 ventrales 
(134 a 144 chez les (f' 148 a 157 chez les <;?); 33 a 46 sous-caudales (35 a 46 chez 
le (f' 33 a 44 chez les <;?). 

En dessus, d'un brun rouge:Hre pale, avec ou sans ligne vertebrale noire; 
tete et nuque noires en dessus, cette derniere coloration constituant un demi­
collier, semblable a celui qu'on observe en general chez Ap. lunulatus et chez le 
j eune A p. modest us; une paire de taches j aunes derriere les parietales; cotes de 
la tete jaune , sauf les ecailles bordant l'reil, qui sont noires. Parfois une serie 
lalerale d'eeailles blanche bordees de noir en dessus et en .dessous. 

Longueur totale, cf 276 mm. (queue 48 mm.); 
<;? : 259 mm. (queue : 46 mm.). 

Dt ' THJB TION. - Nord du Tanganyika Territory, Kenya, Abyssinie. 

HE:-.IARQ E . - Les precisions donnees ci-dessus au sujet des proportions de 
r crtainc plaque cephaliques ont ete basees sur la figure representant le type 
(G .. ~TUER, 1888). Son imperfection laisse malheureusement quelques doutes sur 
!'exactitude de ce. renseignements . D'apres cette meme figure il semble y avoir 
7 vraic labiales; cependant, to us les Aparallactus qui ont les parietales a peine 
plu longucs que la frontale, Ia nasale enticre et 3 labiales inferieures en contact 
avec le mentonnieres anterieures ont 5 ou 6 labiales, plus une pseudo-labiale; 
comme la figure en question n'inspire qu'une confiance tres relative, nous nous 
somme ri que a upposer qu'Ap . jacksoni ne constitue pas une exception . Si 
I avenir nou donnait tort, il y aurait lieu, bien entendu, d'amender la descrip­
tion qui precede et le synopsis du genre, mais non pas la conception phylogene­
tiqne qui e L defendue ici, car Ap. facksoni est l'une des plus primitives parmi 
1<' c pece a parie1ales courtes et la decouverte d'un nouveau caractere archa1que 
chez une telle forme n'aurait rien de surprenant. 

PosiTTO SYSTE IATIQUE. - Par tous ses earacteres, Ap . facksoni peut etre 
eonsidere comme le prototype de la serie des Apm;allactus de petite taille a livree 
claire; il pourrait meme etre eonsidere comme l'ancetre de plusieurs d'entre eux. 
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9. - Apara.Uactus werneri BouLENGER, 1895. 
(Figs. 125-126.) 

;lparallactus werneri BouLENGER, i895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 16, p. i72 [C]; i896, CaL. 
Snakes Brit . Mus., 3, p. 257, pl. XI, fig. i [D, Usambara (Tanganyika Terr. )] ; 
TORNIER, i896, Die Kriechthie.re D. 0. A., p. 79 [N, Usambara (Tanganyika Terr. )]; 
i897, Arch . f. Naturg., 63 (i), p. 65 [C]; MOCQUARD, i897, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, 
3, p. i23 [C, Tanga (Tanganyika Terr. )]; BOETTGER, i898, Kat. Rept. Senck. Mus., 
2, p. iii [C, Usambara (Tanganyika Terr. )]; NIEDEN, i9ii, Sitz. Ges. Natf. Freunde, 
Berlin, p. 442 [C, Amani (Tanganyika Terr. )]; STERNFELD (part), i9i0, Die Fauna 
der Deutschen Kolonien , 3 (2), p. 35, fig. 4i [D, Tanga, Nguelo , Kukulio Siid-Pare 
(Tanganyika Terr. )]; BOULENGER, i9i5 , Proc. Zool. Soc. London, p . 633 [CJ; LOVE­
RIDGE, i923, Proc. Zool. Soc. London , p. 889 [N, Bagilo (Tanganyika Terr.)]; i924, 
Journ. E. Afr . Uganda Nat. Hist. Soc., Spec. Suppl. n • 3, p . 7 [C]; WERNER. i925, 

126 

125 

Aparallactus werneri . BOULESGER ( x ?). 
FIG. 125 : Tete, vue de dessus. - FIG. 126 : Tete, vue de cOte. 

(D'apres BOULENGER.) 

Arch. f. Naturg., 90 (A i2), p. i57 [C]; 1926, Sitzb. Akad. Wiss. Wien, 135, p. 248 
[N, Usambara (Tanganyika Terr.)]; BARBOUR et LOVERIDGE, i928, Mem. Mus. Comp. 
Zool., 50, p. i3i [N, Bagilo, Vituri, Mkarazi, Amani, Kizerui, Mt Lutindi, Bum­
buli (Uluguru Mnts), (Usambara Mnts) (Tanganyika Terr. )]; LOVERIDGE, i928, Bull. 
Antiv. Inst. America, 2, p. 4i [N]; i937 , Bull. Mus. Comp. Zool., 79, p. 502 [C]; 
i932, op . cit., 91, p. 30i [N, MagTotto Mnts (Tanganyika Terr.)]; i944 , op. cit., 95 , 
p. i99 [D, N]. 

Museau arrondi, depassant a peine la machoire inferieure; ceil a sez. petit, 
son diametre egal ou legeremenl superieur a sa distance de la bouche (11 / 5) . 
Rostrale presque 2 fois aussi large que haute, mesurant environ 1 / 4 a 2/ 3 ue 1'a 
distance de la frontale; prefrontales aussi ou plus longues que le intern a ale· 
(environ 2 fois); frontale de 1 1 / 3 a 1 3 / 4 fois aussi longue qu-e large, plu longue 
que sa distance du bout du museau (1 1/5), 1 2/ 3 a 2 fois plus large qu'une 
sus-oculaire; parietales aussi ou un pen plus longues que la frontale; na ale 
entiere (depourvue de plicature), en contact avec la preoculaire; normalem-cnt, 
2 postoculaires en contact avec la temp orale anterieure; 1 + 1 temporales; 5 labia­
les superieures (plus 1 pseudo-labiale), les 2" et 3" bnrdant l'ceil, la 5", la plus 
grande, separee de la parietale par les temporales; (5) labiales inferieures, les 
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3 premieres en contact avec les mentonnieres anterieures, la 4" la plus grande·, 
symphysiale normalement separee d<;s mentonnieres anterieures, qui sont aussi 
ou un peu plus long ues que les posterieures. EcaiHes en 15 rangees. 141 a 161 
ventrales (141 a 151 ventrales chez les d'' 154 a 161 chez les ~); 32 a 45 sous­
caudales (35 a 45 sous-caudales chez les d', 32 a 42 chez les ~). 

Noiralre, brunatre on verdatre sur le dos, les ecailles generalement bonlees 
d.c noir; la tete et la region nuchale ou celte derniere seule noires; un mince 
collier jauna1re derriere cette zone; les labiales superieures jaunes en avanl c1 
en an·iere de l'reil. Parties inferieures jaunatres. 

Les colorations sont plus vives sur l'animal vivant et apres la mue : BARBOUR 
ct LovEHIDGE citent notamment une ~ dont la coloration fondamentale etait d'un 
verl brillant. 

Longueur totale : 390 mm. (quetle : 65 mm.). 

DISTRIBUTION. - Tanganyika Territory. 

Po ITlON SYSTI~MATTQUE. - Si l'on ne tenait compte que de la morphologic, 
on pourrail admettre que Ap. wemeri est issu d'Ap. facksoni par perte de la 
2' labiale superieure. Cependant, Ap . wemeri est de plus grande taille que Ap . 
facksoni el . a livree e t generalement sombre : ces caracteres primitifs, peu sur­
prenant en somme chez une espece peu evoluee sous d'autres rapports (2 post­
oculaires en contact avec la temporale anterieure), relient ce groupe aux especes 
donl il a ete question plus haut (Ap. lunulatus, Ap . modestus) et montrent qu'Ap. 
wemeri ne peut etre ni l'ancetre, ni le descendant d' Ap. facksoni. 

10. - Aparallactus turneri LovERIDGE, 1935. 

? ,t]Jarallactus jacksoni (non GuNTHER) STERNFELD, 1910, Die Fauna der Deutschen Kolo· 
nien, 3 (2), p. 35 [D, Lamu Island (Tanganyika Terr.)]. 

Aparallactu turneri LOVERIDGE, 1935 Bull. Mus. Comp. Zool., 79, p. 9 [D, Sokoki Forest, 
Peccatoni, Mkonumbi, near Witu [Kenya)]; 1936, Tom. cit., p. 268 [N]; 1937, Tom. 
cit., p. 493 [C]; 1944, op. cit., 95 , p. 201 [D, N]. 

Cette forme ne differe d'Ap. wemeri que par son plus petit nombre de veu­
trale : 120 a 139 (120 a 129 chez les d'' 134 a 139 chez les ~) au lie a de 141 a 
163 et ]a coloration dorsale claire; 31 a 42 sous-caudales (33 a 42 chez les d'' 31 
a 37 chez les ~); parfois, une seule postoculaire. 

Tete noire, a !'exception de 2 taches blanches, l'une devant l'reil, l'au1rc 
derriere. Derriere les parietales, un collier blanc suivi d'un collier noir tlont les 
ex.tremite laterales empietent sur les plaques ventrales. Generalement unc fine 
ligne noire au milieu du dos. 

Longueur totale : 202 mm. (queue : 35 mm.). 

DrsTRIBUTION. - Kenya. 
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PosiTION SYSTEMATIQUE . - Si l'on ne s'en rapporlait qu'a la morphologie, 
fip . turneri devrait etre considere sans hesita tion comme une race d'Ap. werneri . 
Comme, neanmoins, sa taille et sa livree le rapprochent d'Ap. jacksoni, il 
semble plus probable que ]a perte de ]a 2" labiale superie ure ait etc realisee inde­
pendamment chez fip . wemel'i et fip . tumeri. Par consequent, si Ap. tumeri 
doit un j our etre reduit au rang subspecifique, c'est a fip . jacksoni plulot qu'a 
Ap. wemeri qu'il devra etre rattache. 

11. - Aparallactus capensis capensis A. Sl\uTn, 1849. 
(Figs. 127-128-129.) 

A.parallactus capensis A. SMITH, 1849, Ill. Zool. S. Afr., Rept ., p . 16 [D, " Caffraria ,]; 
BOULENGER, 1895, Ann . Mag. Nat. Hist. (6), 16, p. 173 [CJ; 1896, Cat. Snakes Brit. 
Mus., 3, p . 259 [D, De Kaap Goldfields (Transvaal), " Zanzibar ,]; WERNER, 1898, 
Jahresb . Abh. Naturw. Ver. Magdeburg, 1896-1897, p. 146 [N, " Kap ,]; SCLATER, 
1898, Ann. S. Afr. Mus., 1, p . 100 [CJ; BOULENGER, 1902, Proc. Zool. Soc. London, 
p. 18 [C, " Mashonaland ,]; 1907, Proc. Zool. Soc. London, p. 487 [C, Legogot 
(Transvaal)]; Roux 1907, Rev. suisse Zool., 15, p. 81 [C, Rikatla (Mozambique)]; 
GouGH, 1908, Ann . Transv. Mus., 1, p. 33 [C, Transvaal: Selati, Lydenburg distr. , 
Modderfontein, Shilowane, Krabbefontein (Zoutpansberg distr.), Irene, Kraal­
kop, Salisbury (Rhodes ie)]; BouLENGER, 1908, Ann. Natal Mus., 1, p. 230 [C, Umfo­
lozi Junction, Kosi Bay (Zululand)]; CHUBB, 1909, Proc. Zool. Soc. London, p. 596 
[G, Bulawayo (Rhodesie du Sud)]; 1909, Rhod. Mus . Bulawayo, 8th Ann. Rep., p. 36 
[non videmus]; BOULENGER, 1910, Ann. S. Afr. Mus., 5, p. 516 [C); STER FELD (part), 
1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien , 3 (2), p . 36 [D, Kilimandjaro, Mohorro, 
Zanzibar (Tanganyika Terr.)]; HEWITT, "1912, Rec. Albany Mus., 2, p. 276 [ , 
Serowe (s . Blackbeard) (Bechuanaland)]; W. F. FITZSIMONS, 1912, The Snakes of 
South Africa, p. 128 [CJ; HEWITT et POWER, 1913, Trans. Roy. Soc. S. Afr., 3, p. 164 
[N, Moseley, Fauresmith (Orange)]; BOULENGER, 1915, Proc . Zool. Soc. London, pp. 216 
et 633 [C); LOVERIDGE, 1923, Proc. Zool. Soc. London, p. 889 [N, Lumbo (Mozam­
bique)]; !924, Journ. E. Afr. Uganda Nat . Hist. Soc., Spec. Suppl., no 3, p. 7 [C); 
WERNER, 1925, Arch . f. Naturg., 90 (A 12), p. 158 [C); PITMAN, 1934. Rep. Faun. 
Surv. North Rhodesia, p. 298 [C]; FITZSIMONS, 1935, Ann . Transv. Mus., 16, p. 323 
[N, near Gwelo, Victoria (Rhodesie du Sud)); LovERIDGE, 1936, Bull. Mus. Comp. 
Zool., 79, p. 268 [N, Mnt Mbololo (Kenya)]; 1937, Tom. cit., p. 496 [C) ; PARKER, 
1937, Ann . Mag. Nat. Hist. (10) 20, p. 630 [N, Mafia lsl. (Tanganyika Terr.)]; 
FITZSIMONS, 1937, Ann. Transv. Mus., 17, p . 263 [N); HEWITT, 1937, A Guide to the 
Vertebrate Fauna of the Eastern Cape Province, South Africa, 2, p. 64 pl. XVIII , 
fig . 1 [D]; UTHMOLLER, 1937, Temminckia, 2, p. 123 [N, Sanya (Tanganyika Terr.)]; 
FITZSIMONS, 1939, Ann. Transv. Mus., 20, p . 24 [N, Vumba Mnts (Rhodesie du Sud); 
BoGERT, 1940, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., 77, p . 43 [N, Mlange (Nyassaland)); 
MOREAUX et PAKENHAM, 1941, Proc. Zool. Soc. London, 110, p . 109 [C). 

/ilapomorphus capensis A. SMITH, 1849, Ill. Zool. S . Afr ., Rept., App., p. 16 [D) . 
Cercocalamus collaris GuNTHER, 1863, Ann. Mag. Nat. (3), 11 , p . 21 pl. Ill , fig. A [D, 

" Central America,]; 1895, Biol. Centr . Amer ., Rept., p. 157 [D]. 
Uriechis capensis GuNTHER, 1865, Ann. Mag. Nat. Hist . (3), 15, p. 89 [C, " Caffreland ,]; 

JAN, 1866, Icon. Gen . Ophid., 15, pl. I , fig . 5; PETERS, 1882, Reise nach Mossam­
bique, 3, p. 112 [N, " Kaffirland "• Tette (Mozambique)]; BocAGE, 1882, Jorn. Sci. 
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math. phys ., Lisboa , 32, p. 288 [C, Angoche (Mozambique)]; BouLENGER, 1887, The 
Zoologist (3), 11 , p . 175 [C, " iKaffirland , ] ; GuNTHER (part), 1888, Ann. Mag. Nat. 
Hist. · (6), 1, p . 324 [N, Zanzibar, Nyassa] ; BoETTGER, 1889, Ber . Senckenb. Natf. 
Ges., p. 293 [C, " Pondoland,]; MATSCHIE, 1891, Zool. Jahrb., Abt. f. Syst., 5, p. 609 
[N, Mphome (Transvaal)]; BouLENGER, 1891, Proc. Zool. Soc. London, p. 308 [C, 
Cape Me Lear (Nyassaland)J; F. MuLLER, 1892, Verh. Naturf. Ges . Basel, 10 , p. 207 
[C, " Transvaal ,]; GUNTHER, 1893, Proc. Zool. Soc. London, 1892 , p. 555 [C, 
Shire Highlands (Nyassaland)]; 1894, Proc. Zool. Soc. London, p . 87 [C, Steppes 

127 128 

129 

A ]JaraUaclus capensis capensis A. SMITH ( x ?) 

FIG. 127 : Tete, vue de dessus. ~ FIG. 128 : Tete, vue de dessous. 
FIG. 129 : Tete, vue de cote. 

(D'apres GUNTHER.) 

south of Tsavo (Kenya)]; BocAGE, 1896, Jorn . Sci. math. phys. Lisboa (2), 14, p. 30 
[C, Angoche, Zambezia (Mozam bique)]; JOHNSTON, 1898, British Central Africa, 
p. 361 a [ C]. · 

Aparallaclus nigriceps (non PETERS) TORNIER (part), 1896, Die Kriechthiere D.O.A., p. 79 
[N, Marangu (Tanganyika Terr. )] ; 1897, Arch . f. Naturg., 63 (1), p. 65 [C]; STERNFELD 
(part), 1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2) , p. 36 [D]; BoULENGER (part), 
1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 633 [C]; LOVERIDGE (part), 1924, Journ. E. Afr. 
Uganda Nat. Hist. Soc., Spec. Suppl. no 3, p . 7 [C]; WERNER (part), 1925, Arch. f. 

Naturg., 90 (A 12), p. 158 [C]. 
Aparallactus capensis capensis LOVERIDGE (part), 1942, Bull. Mus . Comp. Zool., 91, p. 301 

LN, Mbanga (Tanganyika Terr. )]; 1944, op. cit., 95 , p. 205 [D, N]. 

Museau arrondi, depassant a peine la macho ire inferieure; reil assez petit, 
on diametre egal a ou un peu plus grand que sa distance de la bouche. Rostrale 

presque 2 fois plus large que haute, mesurant 1 / 3 a 2/ 3 de sa distance a la 
frontale; prefrontales pres de 2 fois plus longues que les internasales; front.ale 
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1 X a 1 2 / 3 fois aussi longue que large, plus longue que sa distance du bout du 
museau (1 X), 1 2/ 3 a 2 fois plus large qu' une sus-ocul airc; parietales aussi ou 
un peu plus longues que la frontale {" 6

); nasale enW~re (egalement divisee ou 
semi-divisee d'apres LovERIDGE), en contact avec la preoculaire; 1 seule postocu­
laire, n ormalement separee de la temporale anterieure; 1 + 1 temporales; norma­
lement , 6 labiales superieures (plus une pseudo-labiale en retrait), les 3" et 4" 
bordant l'ceil, la 5" la plus grande, normalement en contact avec la parietale; 
(5) labiales inferieures, les 3 premieres en contact avec les mentonnicres ante­
rieures; symphysiale en contact avec les mentonnieres anl.erieures, qui sont au i 
ou un peu plus longues et pLus larges que les posterieures. Ecailles en 15 rangce . 
131 a 167 ventrales; 34 a 59 sous-caudales. 
( 

Jaunatre ou brun rougeatre sur le dos, avec ou sans ligne vertebrale noire, 
ou bien (suivant LovERIDGE) bleu d'acier, plombe 0 11 a reflets rougeatres ou irise ; 
tete et nuque noires, avec collier jaune derriere les parietales; labiales superieurc 
jaunes, en avant et en arriere de l'ceil, plus clair sur le ventre, souvent blanc 
jaunatre. 

Longueur totale : 410 mm. (queue : 75 mm.) C7
). 

DISTRIBUTION. - Afrique du Sud, Transvaal, Rhodcsie, Nyassaland, Mozam­
bique, Tanganyika Territory, Zanzibar, Sud du Kenya. 

DiscussioN. - Il est possible que les exemplaires provenanl de la Rhode ie, 
du Nyassaland, du Nord du Mozambique et de !'Afrique orien tale con Liluenl 
une race meconnue d'Ap. capensis, dorit la forme typique erait alor can­
tonnee dans l' Afrique du Sud et le Transvaal : en effet, les premiers on1 de 
137 a 159 ventrales et comptent des individus bleualres ou gTisatre , tandi qu 
les seconds ont 157 a 166 ventrales et semblent toujours garder une livree ~ cm­
blable a celle d'Ap. nigriceps. Nous sommes malheureu ·ement mal in forme au 
sujet du sexe des individus connus del' Afrique du Sud et, comme il ne ont pa 
tres nombreux, il se pourrait que tous ceux dont le nombre de ventrale a ele 
donne soient des 'i?, ce qui expliquerait sans doute ce nomhre elevc de 157-166 
et rendrait la distinction eventuelle moins flagrante. Si, cependant, clle s'impo­
sait, la loi de priorite nons contraindrait, assez malencontreu ement, d 'adop1cr 
la denomination d'Ap. capensis collaris (GUNTHER), dont le type peut etre iden­
t.ifie avec la forme septentrionale, mais n'a pas de loealite d'origine CS 8

) . 

(
56

) Elles paraissent l'etre sensiblement sur le dessin de Cercocalamus collaris, 
reproduit ici; cette figure semblant assez grossiere, on peut supposer qu'il s'agit d'une 
erreur. 

(
57

) LovERIDGE (1944) fait remarquer que ce chiffre depasse de 100 mm. le maximum 
connu par ailleurs, et est peut-etre errone. 

(
5 8

) Cet exemplaire avait ete faussement renseigne comme provenant de !'Amerique 
centrale et decrit comme representant le nouveau genre Cercocalamus par GUNTHER. 
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Dans sa recente revision, LovERIDGE (1944) donne a Ap. c. capensis un sens 
plus elendu que celui que no us lui attribuons ici. Il y comprend Ap. guentheri, 
qui no us semble cependant se rattacher plulot au groupe d ' Aparallactus grisatres, 
a longue queue, dont Ap. lunulatus est le prototype. Il y comprend egalement 
Ap . punctatolineatus, parlartt de l'idee, justifiee par son materiel, que la perte 
de la 2" labiale superieure est un caraclere sans valeur taxonomique. Cependant, 
dans une serie du Katanga (1943), no us avons note ce caracte~e dans 17 cas sur 18; 
d'ou nous avions conserve punctatolineatus, en en faisant une race d' Ap. nigri­
ceps, pui qu'il ne differe de ce dernier que par un plus grand nombre de ven ­
trales et de sous-caudales. 

Comme, malgre tout, le nombre de labiales s'avere variable dans la plupart 
des region s d' Afrique orientale et meridionale, trahissant, semble-t-il , une 
ab ence de barriere biologique entre les individus qu'il distingue, il nous para it, 
a present, raisonnable de considerer Ap. nigriceps et Ap. punctatolineatus comme 
des races d'Ap. capensis. 

12. - Aparallactus capensis uluguruensis BARBOUR et LovERIDGE, 1928. 

Aparallactus nigriceps (non PETERS) TORNIER (part), 1896, Die Kriechthiere D.O.A., p. 79 
[N, Tanga (Tanganyika Terr.)]; STERNFELD (part), 1910, Die Fauna der Deutschen 
Kolonien, 3 (2}, p. 36 [D]. 

Aparallactus capensis (non SMITH) TORNIER, 1896, Tom. cit., p. 79 [N, Tanga (Tanganyika 
Terr.)]; STERNFELD (part), 1910, Die Fauna der Deutschen Kolonien, 3 (2}, p. 36 [D]. 

Aparallactus uluguruensis BARBOUR et LOVERIDGE, 1928, Mem. Mus. Comp. Zool. , 50, 
p. 132 [D, Nyange, Amani (Tanganyika Terr. )]; LOVERIDGE, 1936, Bull. Mus. Comp. 
Zool. , 79, p. 270 [N, Ngatana, Tana River (Kenya)]; 1937, Tom. cit ., pp. 493, 502 
[C]. 

A7Jarallactus capensis uluguruensis LOVERIDGE, 1942, Bull. Mus. Comp. Zool., 91 , p. 301 
[N, Magrotto Mnts (Tanganyika Terr. )]; 1944, op. cit., 95 , p. 210 [D, N]. 

Race ne differant d' Ap. capensis que par sa livree uniformement plombee 
o u noire sur le dos, souvent plus pale sur le ventre. De 137 a 159 ventrales (137 
a 148 chez les cf' 158 a 159 chez les ~ )' de 43 a 53 sous-caudales (43 a 52 chez 
le cf, 44 a 51 chez les ~). Exceptionnellement, 2 postoculaires , 2 tcmporales 
po terieures; 5 labiales (sans compter la pseudo-labiale). 

Longueur tolale, cf : 400 mm. (queue : 80 mm.) . 
~ : 387 mm. (queue : 54 mm.). 

DISTRIBUTION. - Regions forestieres et m.ontagneuses, dans la zone coticre 
du Kenya et du Tanganyika Territory. 

DTscussw . - Negligeant la difference de livree, nons avions cru, bien a 
Iori, qu'Ap. t~lugumensis n'etait pas separable de capensis, ou clu moins de sa 

forme d'Afrique orientale (1943) . 
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Cette race de foret est consideree par LovERIDGE (1944) comme la souche de 
Ia forme de savane . En fait, Ap. uluguruensis semble avoir evolue pour son 
compte en perdant, meme a l'etat juvenile, le collier bicolore, si generalemenl 
repandu chez les A pa.rallactus, qu'il parait plus un heritage ancestral qu'un e 
acquisition secondaire, qui devrait alors etre polyphyletique a l'extreme. Mais, 
~t part cela, il est certainement tres proche de Ia forme qui a dlt Ct.re l'ancctre de 
toute la lignee caracterisee par une combinaison de particularites, qui groupe 
le contact de la symphysiale avec les mentonnieres, la perle de la 2" labia] e 
inferieure, la rarete des plicatures nasales, la reduction de 1aille, la coloration 
brun clair, et dont Ap . capensis et Ap . nigriceps ont rcspectivemen t les reprc­
sentants le moins evolue et le plus evolue. S'il en est ainsi, Ap . jacksonii, qui 
semblait, a premiere vue, representer exactement dans !'evolution un e 6tape 
precedant Ap . capensis, doit representer un rameau parallcle. 

13. - Aparalla.ctus capensis bocagei BouLENGER, 1895. 

Uriechis capensis (non SMITH) BocAGE (part), 1895, Herpet. Angola, p. 128 [N, Gambos, 
Novo Redondo (Angola)] . 

Aparallactus bocagii BOULENGER, 1895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 16, p. 173 [C]; 1 96 , 
Cat. Snakes Brit. Mus .. 3, p. 259 [D]; 1905, Ann. Mag. Nat. Hist. (7), 16, p. ii3 
[N, between Benguella et Bihe (Angola)]; BouLENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London, 
p. 216 [C]; \VERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12) , p. 158 [C]; ANGEL (part), 1933, 
Les Serpents de l'A.O.F., p. 179 [D]; MONARO, 1937, Arq. Mus. Bocage, 11 , p. 129 
[C]. 

Uriechis bocagii BocAGE, 1897, Jorn. Sci. phys. math. Lisboa (2), 16, p. 201 [C]. 
Aparallactus capensis bocagii LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. Zool. , 95 , p. 202 

lD, N]. 

Cette solis-espece ne se distingue de la forme typique que par on plu grand 
nombre de ventrales : 175 a 191 au lieu de 137 a 166. Le nombre de . ou -camlale 
des deux exemplaires dont on l'a specifie est respectivemenl de 44 et 35. 

Longueur totale : 330 mm. (queue : 45 mm.). 

DISTRIBUTION. - Angola. 

DiscussioN.- Notre conception, concernant Ap. bocagei, est en accord avec 
celle de LovERIDGE, sauf en oe que nous n'y comprenons pas Ap. guentheri pour 
des raisons exposees plus haut, ni A p. luebberti pour des raisons que nou expli­
querons plus loin. 
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14. - Aparallactus capensis nigl'iceps (PETERs, 1854). 

Uriechis nigriceps PETERS, 1854, Monatsb. Akad. Wiss. Berlin , p . 623 [D, Tette (Mozam­
bique; 1855, Arch. f. Naturg., 21 (1), p. 52 [D]; BIANCONI, 1859, Spec. Zool. Moss., 
p. 385 [non videmus]; PETERS, 1882, Reise nach Mossambique, 3, p. 111, pl. XVIII, 
fig. 1 [D]; BocAGE, 1896, Jorn. Sci. math. phys. Lisboa (2), 14, p. 100 [C , 'rette, 
Inhambane (Mozambique)]. · 

Eucritus atrocephalus JAN, 1857, Cenn. Mus. Civ. Milano, p. 44 [C, Inhambane (Mozam­
bique)]. 

Uriechis atriceps JAN, 1862, Arch. Zool. Anat. Phys., 2, p. 49 [D, "Mosambico n]; 1866, 
Icon. Gen. Ophid., 15, pl. I, fig. 4. 

AparaLlactus nigriceps BouLENGER (part), 1895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 16, p. 173 [C]; 
1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 260 [D]; 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 633 
[CJ; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 158 [CJ; LOVERIDGE, 1944, Bull. 
Mus. Comp. Zool., 95, p. 212 .[D, N]. 

i\lu eau arrondi, depassant a peine la n1.achoire inferieure; ceil assez petit, 
son diamctre cgal a, ou plus grand que sa distance de la bouche (1 1 I 4). Rostrale 
plus large que haute, mesurant environ 1/ 3 de sa distance de la frontale; 
prefronlale beaucoup plus longues que les internasales; frontale environ 
1 1/3 fois au i longue que large, beaucoup plus longue que sa distance du bout 
du mu eau (11/3), 2 fois plus large qu'une sus-oculaire; parietales un peu plus 
longue~ que la frontale; nasale entiere, en contact avec la prooculaire; 1 seule 
postoculaire, eparee de la temporale anterieure; 1 + 1 temporales; 5 labiales 
. uperieure (plu une pseudo-labiale en retrait), les 2• et 3" bordant l'ceil, la 4", 
la plus grande, en contact avec la parietale; (5) labiales inferieures, les 3 pre­
miere · en contact avec le mentonnieres anterieures; symphysiale en contact 
avec les menlonnieres anterieures, qui sont un peu plus longues et un peu plus 
large que le posterieures. Ecailles en 15 rangees. 110 a 123 ventrales; de 21 a 
35 sou -ca udale . 

Brun rouaealre en des u , blanchatre en dessous; dessus de la tete noir, ain i 
qu'un collier borde de jaum\.tre; une paire de laches jaunatres peuvent exister 
derriere le parietales; co le de la tete jaunatres, sauf la region circumoculaire. 

Longueur Lotale : 255 mm. (queue : 45 mm.). 

Dr TRIB TION. - Mozambique (au ud du Zambeze). 

Po ITTO y~TE IATIQ E. - Ap. "nigriceps, ne differant cl'Ap. capensis que 
par la perle de la 2" labiale superieure, caractere app.aremment tres variable dan 
certaines region , la diminution du nombre de ventrales et de sous-caudales, et 
Ia taille plu petite, semble n'en etre qu'une race propre a la partie sud du 
Mozambique, d'ou la forme t. pique para it absente (sauf a Rikatla). 

9 
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15. - Ap·arallactus ca.pensis punctatolinea.tus BouLENGER, 1895. 
(Figs. 130-131-132.) 

Uriechis capensis (non SMITH) BocAGE (part), 1895 Herp. Angola, p. 129 [N, Biballa 
(Angola)]. 

Aparallactus nigriceps (non PETERS) BouLENGER (part), 1895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6}, 
16, p. 173 [C); (part), 1896, Cat . Snakes Brit. Mus., 3, p. 260 [D, Zomba (Nyassa­
land}); (part), 1915, Proc. Zool. Soc. London, p. 633 [C); LOVERIDGE (part}, 1924, 
Journ. E. Afr. Uganda Nat. Hist. Soc., Spec. Suppl. n• 3, p. 7 [C); WERNER (part), 
1925, Arch . f. Naturg., 90 (A 12}, p. 158 [C). 

Aparallactus punctatolineatus BOULENGER, 1895, Ann. Mag. Nat. Hist. (6), 16, p. 173 [C); 
1896, Cat. Snakes Brit. Mus., 3, p. 261 [D, Chiradzulu (Nyassaland}]; BOCAGE, 1897, 

130 131 

132 

Aparallactus nigriceps punctatolineatus BOULENGER ( x 5 1/3). 
FIG. 130 : Tete, vue de dessus. - FIG. 131 : Tete, vue de dessous. 

FIG. 132 : Tete, vne de profil. 
[D'apres nature; Reg. M.R.H.N. 1236 (£lisabethville).J 

Jorn. Sci. Lisboa (2}, 4, p. 201 [C); BoULENGER, 1915, Proc. Zool. Soc. London, 
pp. 216 et 633 [C); WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A12}, p. 158 [C); WITTE, 
1933, Ann. Mus. Congo, Zool. (1}, 3, p. 96 [C, Elisabethville (Congo belge : Haut 
Katanga)]; PITMAN, 1934, Rep. Faun. Surv. North Rhodesia, p. 298 [C). 

Uriechis punctatolineatus BocAGE, 1897, Jorn. Sci. math. phys. Lisboa (2}, 4, p. 201 [C). 
Aparallactus capensis capensis (non SMITH) LOVERIDGE (part}, 1942 Bull. Mus. Comp. 

Zool., 91, p. 301-{N, Ujiji (Tanganyika Terr.)]; 1944, op. cit., 95, p. 205 [D, N). 
Aparallaetus nigriceps punctatolineatus WriTE et LAURENT, 1943, Rev. Zool. Bot. Afr., 

37, p. 176 [N, Congo belge : Elisabethville, Lukonzolwa, Pweto (Haut-Katanga}, 
Kaniama (Lualaba), confl. Niemba-Lukuga (Tanganika}, Kabambare (Maniema)]. 
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Race faisant le passage entre la forme typique et Ap. c. nig1·iceps, ayant 
perdu, comme ce dernier, la 2" labiale superieure, mais ayant conserve des 
nombres de ventrales et de sous-caudales semblables a ceux d'Ap. c. capensis : 
135 a 162 ventrales et 36 a 52 sous-caudales (36 a 46 chez les ~' 48 a 52 chez 
les cf). 

· En outre, les precisions suivantes peuvent etre donnees : CEil assez petit, son 
diametre valant 1 ~ a 2 ~ fois sa distance de la bouche. La rostrate peut mesu­
rer plus de la moilie de sa distance de la frontale; prefrontales 1 1/4 a 1 3/4 fois 
aussi longues que les internasales; frontale 1 1/ 3 a 2 fois aussi longue que large, 
environ 2 fois plus longue que sa distance du bout du museau, 1 ~ a 2 fois 
aussi large qu'une sus-oculaire; parietales a peine plus longues que la frontale, 
1 + 1 ou 0 + 1 (a peu pres 1 fois sur 3 dans l'etat actuel de nos connaissances) 
temporales; parfois la 4" et la 5" labiales superieures (au lieu de la 4" seule) en 
contact avec la parietale. 

Livree semblable a la phase claire de la forme typique, avec, en general, 
trois serie longi'tudinales de points noir . 

Longueur totale, cf : 261 mm . (queue : 57 mm.); 
~ : 276 mm. (queue : 51 mm.). 

DTSTRJB TTO ' . - Angola, Sud-Est du Congo beige, Ouest du Tanganyika 
Territory, N assaland. 

D1scu sw . - La validite raciale d'Ap. punctatolineatus semble garantie 
par le fait qu'il designe un ensemble de populations differant d'Ap. capensis 
capensis en ce que la grande majorite des individus ont 5 labiales (plus une 
p eudo-labiale en retrait), les 2" et 3" bordant l'reil. Ces conditions semblent 
prevaloir au ~yassaland, vraisemblablement en Rhodesie du Nord, -a l'Ouest du 
Tanganyika Territory et dans une partie de 1' Angola; elles le font incontesta­
bl'ement dan tout le Sud-Est dn Congo beige. Par contre, dans !'ensemble de 
I ' Afrique orientale, la majorite des exemplaires ont 6 labiales (plus une pseud_o­
labiale en retrait), les 3• et 4" bordant l'reil; c'est pom·quoi nous avons rapporte 
a Ap. c. capensis Jes citations d'Ap. nifJI'iceps de ces regions; de meme, contrai­
rement a ce que nous avons declare en 1943, nous crayons aujourd'hui que les 
exemplaire du mont Mbololo (Kenya), cites par LovERIDGE en 1936 (59

), ont ete 
correctement determines sous le nom d'Ap. capensis. 

( 59 ) LOVERIDGE, i936, Bull. Mus. Comp. Zool., 79 , p. 268. 
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16. - Aparallactus ca.pensis luebberti STERNFELD, 1910. 

? Aparallactus capensis (non SMITH) ODHNER, 1908, Ark. f. Zool., 4 (18), p. 5 [N, Umfolozi 
Junction (Zululand)]. 

Aparallactus luebberti STERNFELD, 1910, Mitt. Zool. Mus. Berlin, 5, p. 69 [D, zwischen 
Omaruru und Okanjanda (Sud-Ouest Africain)]; 1910, Die Fauna der. Deutschen 
Kolonien, 4 (1), p. 20 , fig. 35 [D]; WERNER, 1925, Arch. f. Naturg., 90 (A 12), p. 157 
[C]. 

Aparallactus nigriceps (non PETERS) MERTENS , 1937, Abh. Senckenb. Natf. Ges., 435, p. 14 
[N, Malelane Camp am Crocodile River (Transvaal)]. 

Aparallactus capensis bocagii (non BouLENGER) LOVERIDGE (part), 1944, Bull. Mus. Comp. 
Zool. , 95 , p. 202 [D, NJ. 

Hace caracterisee par la coexistence d'un grand nombre de ventrales (178 
a 185) et de la perle de la 2" Iabiale superieure. Sous-caudales : 51-60. 

Longueur totalle : 275 mm. 

DISTRIBUTION. - Sud-Ouest africain. Transvaal. 

DISCUSSION. - Nous rappol·lons dubitativement a Ap. c. luebberti la ene 
citee par OunNER (1908), du confluent des rivieres Umfolozi (Zululand), commc 
Ap . capensis . Sur 10 individus, 7 ont perdu la 2" labiale superieure et un l'a 
perdue d'un cote; Ia condition caracteristique des races nigriceps, punctato­
lineatus et luebberti etant celle d'une majorite de 75 %, la serie semble devoir e 
rapporter a l'une de ces trois formes. Etant donne le seul nombre de ventrales 
renseigne (150), Ap. c. nigriceps peut etre exclu; en outre, ni Ie nombre de sous­
caudales (60), ni la situation geographique ne conviennent a Ap. c. punctato­
lineatus; ils sont, au contraire, en faveur d'A p. c. luebberti, dont, oependant, Ies 
n.ombres de ventrales connus (178 a 185) sont de beaucoup superieurs a celui cite 
par 0DHNER. 

Cette raoe esl dans les memes relalions vis-a-vis d'Ap. capensis punctato­
lineatus, qu'Ap. c. bocagei vis-a-vis d'Ap. c. capensis, et vis-a-vis d'Ap. c. bocagei, 
qu'Ap. c. pune.tatolineatus vis-a-vis d'Ap. c. capensis. De nouveaux renseigne­
ments pourraient la montrer inseparable d'Ap. c. bocagei, oomme le croit deja 
LovERIDGE (1944); mais actuellement, il vaut mieux, a notre avis, la maintenir , 
car les individus qui s'y rapportent proviennent de regions plus meridionale . 
LovERIDGE (1944) cite, sous Ap. c. bocagei, une serie d'exemplaires du Transvaal 
et remarque que cette forme coexiste avec la race typiqu·e en plusieurs localites 
de cette region. Il en deduit, avec raison, Ia possibilitc d'une difference speci­
fique entre son Ap. c. bocagei et Ap . c. capensis. Il ne dit ricn cependant du 
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nombre de labiales superieu,res qui pourrait, nous le supposons, s'accorder avec 
celui d'Ap. luebberti; dans cette eventualite , il faudrait reconsiderer les relations 
entre Ap. nigriceps et Ap . punctatolineatus, d'une part, et Ap. capensis, de 
!'autre, comme etant susceptibles d'etre, malgre tout, specifiques . Au demeurant, 
il est fort possible qu' A p .,. ~capen,sis constitue un vaste (( Formenkreis » aussi 
complexe que celui , de Thamno'p.his ordinoides (60

), ou aux relations raciales 
revelees par les gradients geographiques , se superposent constamment de veri­
tables relations specifiques entre formes isolees biologiquement et capables, par 
consequent, de vivre cole a cole, sans se confondre. 

(
60

) FITCH , i940, Univ. Calif. Publ. Zool., 44, no i, pp. i-i50. 
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